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ATERTISSEMENT. 



La galerie est divisée en neuf parties : les trois 
premières, dont l'entrée touche au grand salon, 
contiennent les tableaux de l'École française; les 
trois suivantes ont été destinées aux Écoles alle- 
mande, flamande et hollandaise; les trois dernières 
aux Écoles italienne et espagnole. 

Plusieurs tableaux des diverses Écoles , compris 
^ans la notice, ont été placés dans les deux salles 
qui précèdent la galerie. 

Les lettres M, R., mises a la fin de plusieurs artî 
clés, indiquent les tableaux gravés dont le public 
peut se procurer les estampes \k la Galcographie du 
Musée Royal. 
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MUSÉE ROYAL. 



GRAND ESCALIER, 



Première Partie. 

M. ABEL DE PUJOL. 

Pljifond. — La renaissance des arts* 

Deuxième Partie. 

H. MEYNŒll. 

Pljifopcd. — La France, sous les traits de 
Minerve, reçoit lliommage des beaux-arts. 

lie flambeau an g<^me les eclaîrc ; une jctine divinité 
- leur présente lc3 enwlémcs de l'abondance et de la paix 

Les voussures en bas-reliefs imitant le bronzé 
représentent : 

L'Europe civilisée par les sciences, les arts et les 
lettres. 

Les beanx- arts rerident hommage a la concorde. 

\jic% portraits en me'daillon de Jean Goujon , 



«culpfeur, et 8e ^îeffe LtfsccJt, arcWleclc sous 
le règne de Henri II j 

Et ceux de Pierre Puget , sculpteur , et 
d'HardouinMansard^archîtepte sous le règne 
de Louis XlV. 

La peintures de cet yo uhm b u — i ék i mitini ée» pair M. Go»e sur kc 
dewins de M. Meyoier. 

SAJJUE B'ENTJRÉE. 

M. MEYNIER. 

Plafond. — Apothéose du Poussin , de Lesueur 
et de Lebrun. 

Ctio inscrit lean xtoiof d^n» les ùgfUs au siècle de 
Louis XIV. 

Le gënîe repousse la £iux meurtrière du tein^ 
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BEnOIST ( MÂiiiz^iniiLËLMiNB),iiar Lb Roulx d< 
I.A Ville, à Paris en 1768, mor^ dans la ndnu 
«i2fe U 7 octobrfi 1836 ; éïhe de madame Le J^run et de 
Daçid. 

i. Portrait d'une négresse. 

MlJLlS€Mà!Kù (Ja£QU£)s), ne à Paris. en i6oû, nifaw 
dbar /a maPTic t»//e en i638 ; «éMi^ |ii ^iève 4^ ,Nêcafas 
BdHeri, 

^. La Charité. , 

tréfîi Oktttrctf jéÊLfmi à«cfc cÀt^. ' 

5» La Sainte-Famille. 

Composition de cinq figured. ' 

Haut, o m. 76c. ->^£«g4««».f4f(f. 

4^ Là Yiei'gé , i^Ëûfam^^ra» et ^«ftînte linne. 

Haut, o ift. dar. .ii-iiAf|^. t 4i; tSW. 
Pendant du tabl«m précédent. 

ihorf à Pans en 167 1 • Mp^ (^ùn pèirltté d9rlÊFén h*apas 
eonserçéle lyom* 

g. Noë office un s^içrificQ à D)ieu à la sortie de 
l'arche. 



e. Le Tci^âè l2(^me^^mV.e^ 

arro»4 par un if^vc. 
7^ ta Saîntc-t'amlll^. 

a. Le Christ et les enfant. 

3é8ùi dît è tes diséiples : « Laisses Tenir k inôi les en* 
. .> fans f car Icroyaiunc do del est pour peux qui leur 
?> ressemblent ; » et , les ayant eml>rassés, H les bénit vn 
*" Igot imposant les mains. - 

HTaut. om. 5o c. — ilarg:. o iM*'4f r, 

f>. Descente de croix. 

Le Christ est sout^u pàrr JosepK d^AriiMeÉiîey' ac^om» 
pagnë de la Vierge, de saint leân et ^de' la MadcMinc. 
x>eux anges ëplonés «ont aux pieds du Sauveur. 

Haut. 3 m, -3 c, — i^rg, i m, 5^ e, 

10. Le crucifiement de saint Pierre , prince 

des ap^es^. 

' l)etlx ' anges ' lui" appèrtént ia '^ôtiroone ^ et' U palme 
destinée» aux martyrs. 

Haut. 3 ;W. 6o c. — Larg, a mi. Gç e. 

lie Jules'-^Gësar devait le tombeau d'Alexandre. 
' il detcend de son char, ppse une couronne, et répand 
des pleurs sur le tombeau du Wrus màèédonicn. 

Haut. I m. la c.*— Larg. t m. Sg r. 

. 12. tJne lialte de Bohemieps. 

L'un d'Cia tire lei cartes à quelques voyageurs ^uî 
Teptoitr^t. 

f/aut, o m. ^ Ci -' lar^ 9 m. Se «v 
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15. Portrait de Bourdon. 

Il «6t assÎ5 et lient sur tes genoux la tète de Guaealla» 
montre sur Tantîi^e, * ' 

iluut, 1 m. 3o e. — Larg. o m. 97 c. 

BOUUGUIGIVON (Jacques-Courtois ditLt), né à 
SaîïïU-Hiftpoiyte ^ en Franche-Comté,, en 16a i, mori>à 
Home en 167!} ; e'ièifC de Jérôme , peintre lorrain^ 

14. Choc de cavalerie au passage d'un pont. 

ttmttt. o M« 3^ r. — Lm)^, o m. çj^ c 

i'6y TaWcau de bataille. 

Sur le premier plan un g^^rij donne ses vtàt%u 

ffmtft. o m, 34 r. — > Larg, o m. g/f e, 

10. Tableau de bataille 

ffnut. o M. 5<i c» — Lnt^, o m, So c. 

CXOUET (François, dit Jaket) , vii^ait en j547 ; son 
maitre n'est pas connu, 

17. Un bal de cour. 

• On y remarque Henri III , Catkeriae de Médîcû » 
Henri IT et plusieurs autres personnages du temps, 
Itout, % mu 30 c. — Litrg. s m. ^ r. 

i». Cérémonie du mariage du duc Anne de 
Joyeuse avec Marguerite de Lorraine. 

Haut, o m. 4» c. — . Latg. m. 65 é. 

19- PortrflUt en pied de Henri II , roi dcFranoe. 

Il tient un gant de la main droite , sa main gauche est 
appuyée sur U câtd. 

*" llauf, a nu »o c* .- tarf^ «igi. 35 c 
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80* Portrait en pied de Charles IX , roi de 
Fraiipe., pjeiat à l'âge de vingt ans.' 
U est debout, tient seà eants d*ii|ie<iDam, ooTl ajpfnie 



gurle dossier d'un fauteuil de yelours cramoisi , et porte 
l'autre sur la garde de son iépëe. 

/Tout, o m. 3» c. — Lar^. o m. 

"^f . Pcirtrait d'Éllsfi^Mstioi d'Aufcricbe , &mine 
de Charles IX ^'enliabit de cevr. 

^^ . Haut, o m. 36 e, — Latcg, o nt. a? c. 

SU* Portrait en pied de Henri IV, cnfent. 

Haut, X M. o$ c. — Larg. m, 6^ e. ^ 

fi6«:'.Bor4rait!eii pied d^ Françoi) , duc de Gnise. 

« ' iSr«Nl. p m. a3 c. — ^ £a/]g. 16 c. 

S4. Portrait de Michel de l'Hôpital, chancelkr 
de France , en i56o. 

Haut, o m. 3a c. — Larg. o m. a3 c- 

GL0UET ( attribué à ) . 

2^. Portrait de François l^'. dans sa jeunesse. 

J^oK/. O m. i5 c. — Larj[. o m. i3 c. 

aô. Portrait du duc de Cossiô^Brissac , qui fut 
maréchal de France sous les règnes de Fran- 
. /çois II et de Charles IX. 

Haut, o m. 17 e. «^ £ar^. • m. i3 «« 

CQGHEREAU (Mathieu) , ne' à Moniigny.près (M- 
teaudun , en 179$ , mort à la hauteur de Bizerte , sur la 
cààétÀfi^tpù^le 10 fsoilf 1S17 ; ik»e^d€ BwfU, 

2Y. Intérieur de fatelier d^on peintre. 

Osy Tott plasteiirs«Uyttoçcupës à l'étude du modèle* 
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GOLOMBEL. (Nicolas), m àSoiieçiiiê,pr^ de Mouen^ 
. en 1646, tnoft à PmriSf en l^x'}^ âiètf.4U lumUt^ 

28. Saint Hyacinthe sauvant la statue de la 
Sainte -Vierge des ennemis du nom chré- 
tien. 

Ce relî^euX) de Tordre des firèrcs prêcheurs » (ujiM^ en 
halûtft pontificaux les T«rt4urcs qm£iîsaîentle siège oe Kio- 
YÎe, et emportait arec lui , selon les légendaires , le Saîntp- 
Sacrcment et une statue de la Sainte- Y icrge, deyçnue par 
-on eflet miraculeux, fort légère entre ses Buâns. Me tnm* 
. Tant ni pont ni bateau pour passer le Boiysthéne» il éten- 
dit sa châppe sur les eaux ; et, ayant exhorté ses frères i 
s*j placer sans crainte , ils traversèrent le fleuve , loi à 
|»iea sur' les eaux, les rellgiei^ sur sa chappe. 

Hmut, % m^ 3^ e, — Laryf. i m. 74 c» 

W* Mars et Rhéa Sylvia. 

Haut. 1 m. ^ c. ^ Larg, 1 m. 76 c. 

QOJUEiTOK , voir BûuaotuaKoir. 

COUSIN (Jean), ne à Soucy, près de Sens^ fhoit en 
i64a , rmart/ort dgé. 

50. Le jugement dernier. 

Cet oavrage du premier peintre français qui le soit distingué dans le 
genre historiée , ornait autrefois la sacristie des Minimes de Yincennes. 

COYPEL (Noël) , nç à Paris en i6a8 , mort en 1697, 
éUçe de Poncet et d*Errard. 

5i. Solon se séparant des Athe'niens. 
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Solon s*é1oîffoe d^Âthènes , pour ne tîen changer ans 
- lib -^^îH ^eiMBt dfe .donner à ses habîtèfls. M; B. 

Baut. o m, 49 c, — ZrfU};. .o ii»^88 C 

3». PjLoJëjneo.PlûUMleljihe cU>nn« la liberté aux 

Jui&. 

Ce roî d'Egypte paie Icw rançon et envoîedeâ p5p^cn» 
magnifiées au temple de Jérusalem. M. R. 
, . Haut, o «. 49 c. — Lar^.om. 88 c 

5S. Trajan donnant des audiences publiques. 

L'Empereur rendinî-méme la justice aux Bomains et 
aux étrangers qui se présentent devant son tribunal. M. R- 

Haut, o m, 49 c. — Larg, n m. $8 C 

54. PreVoyanc© d'Alexandre Se'vère. 

n fait distribuer du blé au peuple romain pendant la 
disette fjm. affligeait son empire. M. R. 

Bout, o m, ÎÎ9 c. — Lmrg. o m. 88 e. 

COYPEL (Antoine) ,//» eielèpe de Noei Coypel.nêà 
Paris en 1661 , mort en i^aa^. 

7y^, Athalie chasse'c du temple. 

Joas vient d*étre placé sur le tr<Vne de Juda et reconnu 
pour roî par l'armée et par le peuple ; Athalie , qui était 
accourue au bruit du couronnement , est entraînée par 
les soldats et chassée du temple. 

ffant. 1 I». 57 c. —^ Lag, a m. i3 c. 

DAVID (Jacques-Louis) , ne' à Paris «n lySo, mort 
en i8a5. 

56. Le serment des Horaces. 

Haut, 3 m. 3o c. — targ, ^ m. 97 c. 
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M. LçDiiiâas aux. Thérmopyles. 

ft^u» 3 m. <)% c. — tterg, 5 «« S3 r. 

38. Le» Sâbines. 

Bmu, i JR..I6 t, -* J>#y. 5 m, 17 «• 

o9. Les licteur» rapportent à Brutuf les corps 
'^é scs'fHs qu'il a coudamn^^ i mort« 

Hattt, 3 m. «5 c, — Z>arg. 4 '"• "^^ <'« 

40. Bclisaire demandant Taumâne. 

Vaut, 1 HÉ»- 01 «• — > £«#Y* ^ "** " '* 

41- Les amours de Paris et dH^ène. 

42. Portrait, du pape Pie VII , peint à Paris en 
i8o5. 

HatU, o w. 86 e. — Lnr^, o m. 7» c. 

HeifAllNE (Je\w-Loi;is) , w^ à Sruxélies en 1703, 
^Tiorf à Pans en îSag; «Vèyé de NicasmSj peintre fla^ 
'^auÈnd» 

45^ Une voûte sur laquelle ou voit une dili- 
gence. . ,, 
Sur le devant est nno ferme d'otisortoot des aoînaux. 

Haut, o m, 5o c. --^ £<i''g> o m. Oi . 

44- Unefeireâ la porte d'une auberge». 
4iJ. Le dcpart pour une noce de village. 

IJaitt, o m. ^ c, — I^jg» o m. 90 c. 
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Solon s*é1oî^e cl*A)hcnes , pour ne tîen changer aux 
; - lèt» ^i»'îl^«iiait^dfe donner à «es habîtans. M; B. 

, , Haut, o m. 49. «• — i^*ïf . .0 1H.188 C. 

^j&%. Pt^le'|neei^inMel{ibe donne la liberté aux 
Juife. 

Ce roi d'Egypte paie leur rançon et enTpÂe-deâprëaens 
magnifiées au temple de Jérusalem. M. R. 
. « - Hatit, o m. % c. -^ Lar^.o m. 8S c. 

;S3. Trajan donnant des audiences publiques. 

L'Empereur rend luî-méme la justice aux Komaîns et 
aux Araugers. qui se présentent devant son tribunal. M. R. 
Saut, o m, 49 c, — Larg. o m,'9è «. 

54. PreVoyanca d* Alexandre Sévère. 

H fait distribuer du blé au peuple romain pendant la 
disette qui affligeait son empire. M. R. 

Haitt. o m. 4t) c. — l-in^. o m. 88 e. 

COYPEL (Antoine) ,//» eiélèi^ de No'éi Coypel , ne' à 
Pans en 1661 , mari en i^aa*. 

ti^. Athalie chassée du temple. 

Joas vient d*étre placé sur le tr<Vne de Juda et reconnu 
pour roi par l'armée et par le peuple ; AthaHe , qui était 
Acconmo an bruit du couronnement ) est entraînée par 
les soldats et chassée du temple. 

ffant. I m. 07 c. -^ T.ag. a m. i3 c. 

DAVID (Jacques-Louis) , né à Paris */i lySo, mort 
en i8a5. 

56. Le serment des Horaces. 

Haut. 3 m. 3o c. » tai-g. /^ m. 97 c. 



3rt. LçpiiJâas aux. Thèrmopyles. 
38. L«» Sàbînes. 

Btnit, i m. .96 «.'^ if«^» ^1^ >7 '• 

;S9. Les licteur» rapportent à Brutuf les corps 
' ^<i scs'fHs qu'il a condamnas à mor tt 

ffaiit, 3 m. %5 e, — > Z>arg. 4 '"• ^^ <'•* 

40. Bclisairc demandant Taumâne. 

''*''■'' Vaut, X »i»/o» e, — Xw^. I «. «1 *• 

4 1 • Les amotirs de Paris et dH^ène. 

42. Portrait. du pape Pie VII , peint à Paris en 
i8o5. 

Haut, o m. 86 c. — Lnrg. o «. 7* c. 

HEMARNE (Jea.n-Lolis) , w^ à Bruxelles en lyaa, 
yitorf ^ PiMiis en rSag ; cVècé de Nicasmi , peintre fla^ 
tnand, 

45* Uiift voûte §nr; laquelle on voit une dili- 
gence. 
Sur le devant est nno ferme d'oà tortoat, des ai^îmaui. 

Haut, o m. 5o c. — Larg, o m, Qi . 

44. Unefeire a la porte d'une^ auberge^. 
4i5, Le départ pour une noce de village. 

IJaut, o m. jb c, — Larg, o m. 93 c. 
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BESPOATES (François), ne 0U vilhg^ deXS^amr 

pigneullCf en Champagne ^ ,en i^i , mort à Paris en 

1743. 

46% Vn cerff ottrsqtvip^r 4fts chiens. 

Haut, a m. 3o c. — Larg. % m. 98 c. 

4T . Volaille , gîMer él lëgmnes , serrés dans «ne 
office. 

Haut, o m. 98 c. — Larg. 1 m. 3i c. 

48. Quelques pièces de gibier et diverses sortes 
dé fruits pose's jsur une table de pierre. 

*^- HoM^. o m. 98 c. — £ar?- » »«• ^i c. 

A9. Deux èîiieàs dans uti çiaySîige. 

Hou*. 1 m. 63 c. — Larg, a n|.,<» f. 

UO. Portrait en pied de François Desyortes. 
Il s'est r^pi^senté en chasseur, se reposant au ]^ed 
d*un arbre. _ ^- ^ 

Haut. 1 m. 97 e. — Zfl»iJ. x ii|»^ *• 

BE TROY (FftAirçois), l^père, wA 3biiloitt««ft i^^Sf 
mor/ à Paris eni'j^i élève de Nicolas X<Mç« 

^1. Portrait do sculi^t^f 'Bogaert , dit Des- 
jardins. 

n est T*Hî d'ùû tnantMia bleu; sa main ga^ebf «t 
posée s^r la Ute d'une des figures qu'il a exécutëes aa 
bas de la statue de Louis XIV, sur la place des Victoires, 
qu'on 9^perçolt dans le fond. 

Haut. I m. 4i c. — targ. t m. ©5 «» 
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MOT, tfi> ijSa^jnt^^ Pmù€m Avj\ tta pmm^ âe 
IS2. Intérieur d'une cuisine* 

Haut, o m. Gti ». •- Làr%, •.«»• «fe «. 

]IBWJAiS<iai^^BitmiiN) , ne à Pans en 1763, mort 
à ilome en 1788 ; #'/èiv ^îfe J^iièt^ de Daçid. 

I$5. Le Christ et hi CUnanëénne. 

Une femme cananéemie se jeta aux pieds de Ji^siifl , et 
Vëcrîa: « Seigneur, ayez pitié de moi, oa£lle «sthaian«> 
» l>lencieirtiourmentée par le démon. » 

IkiM. % m. 14 r. «> l-fT^' « 1N.'46'«. 

M. Marius à Mintumes. 

Contraint de céder le ^ouToir ^ Sylla, lllarius te ca- 
cha dans les marais de Mmturnes, en Campanic. Décou- 
vert dans sa retraite et jeté d^ns une prison , il imposa 
tellement par son recard et sa contenance à un soldat 
cinabre envoyé pour le faire périr, que celui— ci s'enfuit 
en s'écriant : « Je ne pourrai jan^i» tuer Marius ! » 
Haut. % m. 7^ c. — Z^rg. 3 m. 6S c. 

BUFKESNOY(CnÀRLES-ALPHONSiB), ne li Par^ em 
x6 1 1 , mort à rUikrs'k'Bcl t pris paris , en i665; élève 
de Simon f^ouet, 

âiS. Sainte Marguerite, vierge et martyre, sous 
le règne de l'empereur Aure'lien. 

Elle foulç aux nieds le dragon qqj , au rapport des lé-* 
gendaîres , Tavait engloutie Vivante , et dont elle tortît 
tans blessure en faisant le signe de la croix* 

Htm, a jn* 39 Cp — tarf^, x wi, 70 e. 



10 IBCOLB 

aS6* Groupes de Maiades appuyées sur leur» 
I limes, ^t Njmiphes jouant avec cks guirlandes 
4ç fleurs. 

ffaut. 3 m. 36 c. — Larg;» s m. ^5 «• 
iaELÉjE, voir LORRAIN. 

OJ^faCAULT (TaÉoooRE), ne le ai sepienAre 1791, 
moH à paris en -AiZ^, 

HT» Le naufrage de la Méduse. 

Haut, 4 *"* 91 <^* "^ ^«''S» 7 <*• >6 tf. 

GIAOPET - TItlOSÔW ( Akke-Louis ),néà Mon- 
targuie SfanQkr 1767 , mort à Paris le 9 dècembrt 
1834; e/h« de Da^id, 

»B. Scène du déluge. 

Uaitt, 4 "*• 3i e. .» fa'^. 3 i». 4> ^* 

«t>. La révolte du Çaîre. 

JTiwf. 3 m. ^9 c. *-. £iirs, 5 «i. i^ *^ 

60. t<e sommeil d'Endjmion. 
Ci. Atata au tombeau. 

" > ' . i?!(n»l..s m. le e, ^- Èorg, a m. 67* r. 

' OteUZE (Jean-Baptisti;) , ne à TottmuSf m Saur^ 
gogne^ en 1734, mori à Parisen 1807. 

'68. L^^ccordée de. village. ; 
: 65. Le dépatft. ''''.''' 
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64* Le retour. 

6iS. Portrait de Grcuxe. 

66* Portrait de Jean rat. 

Haut, o m. 8i cr. — . Z«rg. <» «t. 65 r. 

lAÎCET, woir Cloubt. 

iOlTVEIfET ( JiBAN ) y ne h Rouen en i644 » "x^ ^ 
Paris en 1717 ; ^/À^' ^ «/if/w» Jouçeaet , jo/i /»èrr. 

67. Un prêtre administre rcïtrèmc-onotioiv 4 
a|i YÎeillard. 

Ia yîerg* «I r£n£mt-4ésas ^nTsMént à se* dernier» 

jnomens. 

ifaii/. a m. 33 c. — tatg, r *»» 5» <» 

68. Je'suschez Marthe et Marie." 

60. Jésus* guérissant les malades. 

li» scène ^ fitist sur le bord de la mer ; on j \oh 
ivogucr un va&seau. 

ffaMt, 4 «.-17 t„-i'^,làP$;j «.. 7» ?. 

-70. La pêclic ittiraculctiSè. ' irt; B.' 
tf. "La r<fsttfreétfeti'de I;a2a<-e. m. b; 

JTflrtt. 3 m. «8 c. — targ. iS'm; (Si>. 

78. Les Vendeurs cliàsses du temple, 

ifcit/. 3 p»*,$8^f. — i-'X. û m. 8» r» 
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75. Xe repas chez SmMii ,1e Pharisien. . 

JETou/. 3 m. 88 e. -> £a/^. 6 m. 8a c. 

74. La descente de croix , et les apprtts de la 
sépulture, m. r. 

Haut» 4 '»• >3 c. -. Larg. 3 m« os c. 

78. L'ascension de Jesus-Chcist. 

Hault I m. 90 c. «- £«?y. i m. o4 c* 

76. Vnedu maître-atulël 3e"Notre-Dame de Pari$. 

L*abbé Delaporte , chanoine jnbilë , quitte le maitrfr— 
#utfLde 2^trc-0a«ie 4e Pabris apaèt Avotr ^t la nvesM. 

Haut, X m. 6a c. — £ai|;. j ia« 4^ c 

rut eni'ji^'ffijèçede Lc.Brun. 

77. Le mariage de la Vier^. 

Haut, i ». 17 c. — > litf»)g. o m. 83 c. 

78- L'enlèvement de Proserpine. m. r. 

Haut, % m, Jjfi c, — targ, t m. 8i c. 

L'ÂHYRE (Laurent de) , ne en 1606, morten iSi^^ 
Jiè9e,éeMon.pènt^ Htkime 4e Lahyre. 

79. Laban cherchant se» idoles. 

Laban «fleiiit Jacob d«M «a ^nie et (ait la rechercbede 
âcs idoles. Racbel, qui les avait dër<J»^8« se tient cons- 
tamment fstiao^urJalkîèiA d*j«n/«toA«^u%Mraf ^pelW 
elle avait eu X^s^m^^ de|es cacher. 

Haut, o m. g5 c. — £ar|[. x m. 33 e, 

80. La Vierge et Î^Enfant-J^Ist». • 



6JU L'apjaBilioi;! ie Jàos. aux troir Marieat 

Bfltitf, 2 m. ^ c* — Lar^ a «a. 4t ^* 

BU. Saint Pierre guérissant lc9 malades. 



8Sf. r^olas T TÎsile è Assislte le corps de saint 
François. 

I«ft ]^gp^îr«s sapyortent ^'e9Xi449,9 1« nip»Nîco- 
laa Yf assisté' de trois prélat* ci de qpatre reUgseitB.»! fit 
ln^rnr le caveail qui contenait le corps de saintFranfois 
d'Assise; qu*i| le trouva debout, entîèrettient conservé 9 
les yeux ouverts et élevés vers le ciel , les mains couvertes 
parles manches de son habit , avec loistigmatis ausplada^ 
aux mains et au câté , qui semblaient encore fraîche* 
mtot iinpriinés»r 

JSr«Mi. a m. ai- o. -^ ttvg, 1 m. 64 C| 

On cm»ll tnmftr JBns-Iâ ttpat de Foflklant, pUoé ao-dcMiu da pap« 
Nicolas , le portrait de Lahyre. 

84. Paysage arrosé par une rivière où .des fem- 
mes se baignent. 

Haut, a n». 66 c, «- Larg. o m. 87 c, 

&ir lé premier plan on voit une lemme qui allaite un 
enfànf. 

Haut, o m. 6x c. — Earff, o m. 9a e^ 

4^Aptoin^ Gçubeau y peintre flamaind, 
«tft Pèrtlraitd^Patritèûi'. 

, ' i^ani. o. m* 80 tf. — Za»^. o m. 6J «• 
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LEBUUTT (CnAKtEé), né h Paris en 1619, jnorf dans 
la même vHiè.en i6gô/ e'iève de Simon VoîseU 

«7. La Nativité, 

li'En&n^énis reçoit rfaiommàge des anges et des ber* 
gers. 

fiaut. 6 m, 91 c, — %ar^, '% m. Ï8 c, 

68. La Nalivilé. 

Même composmon , mais bcavcotip plus attendue que 
ccHe' du 1 al>leau prëcéd cnt , ^uî ne xappclle que les pno-* 
€i|>aux groupes de cclin-cî. 

ffaul, i m,.$x e^ -:. prrig, 4 m. i3 cl 

•80. La SaÎHte-FamiïIe* 

La Vîerge fait signe an petit saint Jean de nepastrô»» 
bler le sommeil de T£nlànt-4ésns. 

W* Le Christ servi dans le désert par les ^n^ 

geSi Mi R. ^ ' . ; 

^ Haut. 3 m. 90 c. ~ Larig* «.«. 5t c. 

1)1. Entrée de Ïésus-Chrislt dans Jérusalem. 

^ Notre-Seîgncttr , mont^ sur une Ânesse , est entoiir^ 
d'un peuple nombreuse. Les uns iHendent leurs jnanteaux 
sur son passage; d*hiïlnîs y* répandent des branches de 
milniiç|rçtdesxflettr^,. * ^ 

* ifatiù i m. oa c. — Larg, a ia. 14 <•. 

OjT. Jénis-eiwÎ8t>âHa«C au siippJ^iëe^t s«^^)irti 
bant sous le pmds de sa croix. 

Il est rencontré par sa mère et par saint Jean! Le fond 
représente une des portes de Jérusalem; QaanercQtt i U m ^ 
le ioinlaîn la montagne du Calvaire. ^^^^'"^^ ^Ttrr 

Tfmil* I m, 53 c, — Larg. % tn. t^ e. 
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05. Jpsus élevé en creir. 

La Yîçrg^ » «aîm J^aa et U Ma4eleme eomMtaplent 
oans Je plut profond abaUement eetle acéne de do«H* 

Hmu. X m. Si e. — lorg. « m. oi e. 

#4. Le Cruci/ix aux Anges. 

JffMtt. I m. 74 c. — Zflf^. I m. «8 <r. 

La oompofliiion da ce tabtoia oftSr* la réiwuisc«Dc« d'un ■onae qu'avjU 
eu U veine Anue d'Autriche. 

9tf . Lé CiirLst mort ^ur les genoux de la Vierge, 
qui soulève aa coin du linceul. 

ffamt, I m. 4G c. >- ^^rg' » "•. ** c 

06. La Pentecôte. ; 

La^ Yicrgo et )cs ApAtres Àant asscmbl^^s, Kr Saint-- 
Esprit descend au mtlien d'eus. M. a. 

Haiit. 3 m. 17 c. — £ai;g. a m. 65 e. 

Le Brun^'est peint Iui-inô»edaiM ee tabk»a soas la figure de l'ao àen 
disciple». C'est celui c^ui est vu debout, dans le coio à gauche dn specta- 
Icnr. 

97. Lapidation de $aiQt Ëtiennç. 

Le saînt^ renTcrso, près de rendre le dernier soupir, lève 
les bras vers le cîel , et prie pour ses bourreaux, ir. b^' 

/ToM/. 4 m. a c. ^ £a/j . 3 A», i;i c. 

9a. Sainte Madeleine renonce , avec un tt^ 
pcntir yif et touchaiit , à toutes les vanités de 
la vie. 

Haut. 2 m. 5» c. » Larg» i m, 7s c* , 

Ce Inblcau, qui jouit d'une célébrité en quelque sorte histortqae, se 
farowvaietta cooreDt des Gainiflslites de Parist Un voulait y rtCQoa^tco (es 
Lciitê de madame de la VaHière. 



99. Le passage du Graiiiqne. 



jamfam de. bt mMc , . S p îtlùwU t# y satvip»^ l^otn^ct 
gendre de Darius. Rosaces , frère du satrape, p— f ie 
v9Dffj^Tf dëcharse sur la t^&te d'Alexandre un coup de 
hache et veut reaoublcr ; mais CHtn^ lui abat la main d'un 
coup dVpëe. Bientôt, malgré' la- supériorité du nombre ^ 
les Perses cèdent à la valeur des Hacédonîens , et leur 
abandonnant lethamp de ba^aifie jonché de morts. M. R. 

100. La bataille d'Arbelles. 

Le succès était balancé de |^?rt et d*autre , lorsqpa le 
devin Âristandrc s*ccrie , en anlant une branche de \kur- 
rier,o[ti*iraperçoii un aigle au-dessus de la tète d* Alexan- 
dre. Cet heureux présage redouble Tardeur des ^lacédor- 
niens. Alexandre est à cheval et perce de son javetot 
récw^epde Darius. Los Perses et les Macédonient creient 
one le coup a frappé le monar^e lui-n^ènxc , assis sunm 
cnar élevé. Bientôt son armée est taillée en pièces , et 
Diirius obligé de prendre la fuite. M. R. 

Haut. 4 "(• 70 c- *— J^<^- i> "t. 65 c, 

101. La tente de Darius. 

Alexandre , vainqueur et maître du oamp des- Perses 
«Dfès-la bataille dlssus , visite , accompagné seulement 
a%|^hest{on , les princesses dèmeunées prisonnières, l^ 
reine, épouse de Darius, lui présente son fils. Statira et sa 
jeune sœur se jettent à ses pieds. Sysigambis , mère da 
monarque vaincu , confuse d*avoir pris £phestion pour 
^Alexandre:, raçnitdiUkëHiS'Oette «épenaesiVo/i^ mism^^. 
V9US ne vous êtes pas trompée;, celui-ci est un autre 
Alexandh:. 

Haut, a m. 98 r. — Lar§. 4 m^^ c^ 

109: Ea de'ftite àe Porus. 

GÉr«8i>iiidi(ni^ vaiaeuipav Alexandre ot coBvert^e-ble»* 
sures honorables , est amené devibttltoî. Le v a inqu e ur I t rf 
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demande comment il vent être traûi? : En roi^ r^pond-îl ; 
mais y reprend Alexandre , ne demandtz-vous rien de 
plus? Non t répHque Poms , tout est compris dans ce seul 
imtfi^Toittché de cette grandeur d'ime, Alexandre Kn 
^rend ses ëtats^ et y ajoute plusieurs proTÎnces« tf« &• 

ffaut. 4 m* B6 c. — Larg, i% m. G4 <*• 

105. Entrëe d'Alexandre dans Babylone> 

Il ea ttioiit^-^ur un ckar enrldû dWe^^dlvoirei et 
attelé d'éléphans blancs. Des chœurs de musique le prë~ 
t&dent y les principaux officiers de ton arm^e le suivent. 
Les parfums les plu^ précieux brûlent autour de lui » ^ 
ks dépouilles des yaincus ornent .sa marche triom— 
lAialéi. m;».- ■ ■ '^ • : 

Httuu 4 w. 70 c- — l-^g' 7 ■•• .07 <• 

104* La mort de GàCoaa. 

Caton , apprenant que Ccsar approchait d'Utîque, se 
donne la mort , après avoir poiorvu à'ia &t)|Feté de ceoz^ui 
iraient suivi son parti. 

Hani. o m. 96 c. — La^. i m. «g r. 

iO^. lua conatance de Mutius Scëvola. 

IfÂuf. O m. g6 îr. — Larg. i m. 34 e^ 

40é. Pof trait de Charles Le Brun dans sa jeu- 
nesse. 

Il tient le portrait d'iin militaire dans un cadre octo- 
go^e. 

Haut. I m. 04 c. — Lar^» o m. 83 c. , 

t07. Portrait en pied de te Brun, 

Il est assis devant une table où sont épars divers o|>]cts 
d'art. 

Haut. « m. 3x c. — Zag. x hu 87 c» 

408. Portrait d'Alphonse Dufresnoy, peintre. 

Haut» o m. 73 c, — iLa/^. o nti 5g «^ 
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tÎE^RlJPr .(Madan)e) , née h ParU^ 
Î0&. Portrait de JosejjfhVernet(i}. 

LEl<'È VKtl (Clause ) , né à thnrainèbleau en i633, 
mort à Londres en 1B77; élève de Le Brun et de £r 
Sueur* 

lilh PortrtiFts*d'ttft Hiahre rt de son ëîère. 

Baut. % m. 34 f^' — i«1ff' * "»' !• <^» 

lEIfAITf (tout* et Antoînb); flir étaient /rères y et 
moururent tous deux à Laon , lîeu de leitr maistançe , 
en 1648. 

lil? Procession. dans riftték^etir dlioe )^g11se. 

HauL • m. 54 c, — >.£af^. o m. 6i$ 4^* 

il S. Un marëclial dans sa forge.' 

Haut. « m\ 69 c. ^ Larg. o m. 5y c. 

LEPRING£ (A. Xa.Vteb), iie'^iWswe» 1799, omi^ 

415- Embarquement de bestiaux dans le Pas^ 
sagetj à Honflcur. 

Haut, 1 m. 3i c. — £ai^. i m. 63 c. 

114. Passage du Susten ( canton d'TJri)^ en 
Suisse. 



(\) ^acmi ouvrage* d'furtiste vivant ne pouvait, selon rasage, etM êêfai» 
èma le Mnsëe ; maU l'expositiMi du portrak de J. Vemct an milien' des pro- 
dodibés db sou* pinceau doit dire coiisïoérée, dan» cette circonstance, 
«omme nn bèmuage pnblic rendu It la memoixc de ce nand peintre. C'est 
par le -m^ moiif ou'oa a ipîacé dans la ga)céièW lestés dê'plilrtlht 
artistes eÂUurm, doat rexëcuttoo est dne it de» statuaires vivans. 
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L.ESIJEUR (Ecstache), né à Paris en ifhj^ mot* 
daiu ia, fn^mg villg en ifôS ; èièvc de SuMm ^««ft. 

lli. Le père deTobie donnant des instructions 
à son fils. 

Haut. 1 m. 4S 6. — Lai-g. % «. x$ c,' 

ii6. La salutation an^liqne. 

Haut, a m. 97 c. — Lerg, a m. 37 c 

ii7^ Le Christ flagdW. 

Hauh i m. aS c. — Larg. o m. 66 c. 

Quelques personnes attribneot ce tableau à Simon Vouët , maître de 
Ijt Snenr. 

lld. Jésus portant sa croix. 

Simon lo Cyrénëcn vient an secours do Jesua f qui 
succombe sous le poids de la croix ; sainlc Vëromaue 
lui offre un Hnge qui reçoit Timpression de la ^e oi^ 
vinc. 

ffaat. o m. 61 c. — Larg. i m. a6 c, 

il9. La descente de croix. 

Joseph d'Anmathîe , Nicodème et saint Jean, accom?* 
pognés de la Vierge et dea aaïutes femmes y enserdissent 
k corps de Jësus a«scendu de la irais. 

120. Jésus-Christ apparaît à la Madeleine. 

Smun 1 as. 48 c* -^ £«79. t m. ftt <t 

1!S1. Saint Gervais et saint Protais. 

lies prêtres ayant déclaré à Âstasîus quTI ne vaincrait 
p^ i» CBwmt ^'tl «Uaît «^nbatlre , Vil il*ol^gèàit 
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Gervaîs et, Proiaîs à sacrifier aux idoles» le magistrat 
lyfnujn les fiût amener tous deux devant la sUtuc de 
Jupiter. M. R. 

HaiiU 3 m, O7 c — Lar$, 6 m. 84. c 

4.22. Prédication de saint Paul à Éphèse. 

Lorsque cet apôtre prêcha TËvangile aux Juifs et aux 
Gentils u'Kphèsc , beaucoup de ceux cpi avaient exerec 
la magie apportèrent leurs bvrcs et les brûlèrent devant 
tout Ib monde ; quand on en eut évalué le prix , on 
trouva qu'il montait à cinquante mille pièces d argent. 
Haut. 3 m. o4 c.-— Larg. 3 1*. »8 ft 

125* Le sacrifice de la messe. 

Trois religieux , un prêtre, une sainte fille aperçurent 
un globe de t'cû sur la tète de saint Martin , un jour que 
ce saint célébrait la messe , après avoir donné sa tunique 
à un pauvre , et s^ètre contente, pour vêtement , d*unc 
mauvaise robe noire. Le Seigneur, disent les légendaires, 
opéra ce miracle pour faire connaître combien la charité 
de'Martin lui était agréable. 

fiatil. I m. i4 c. — Lai^. o m. 84 <^- 

i24. Apparition de sainte Scholaslique à saint 
Benoît. 

Cette saipte, accompa^éè de trois anges, des apôtres 
saint Pierre et saint Paul, et de deux vierges couronnées 
de fleurs, apparaît après sa mort à saint Benoît. 

flaïU. I m. 44 '^' ~" •t-«'*g« 1 m. 3o c. 

Les principaux traits de la vie de saint 
Bruno. 

1.21$. Raymond, docteur, chanoine de !^fotre«-Dame de 
'Paris prêche devant une nombreose assemblée, on |iré* 
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sençe de samt Qnuio qui est sur la gauche^ tenant «IB 

Hyre sous le bras. 

Matit. I m. 93 c. »> Lar^. 1 m, So'c. 

1 26. Raymond meurt après avoir ébloui le peuple par «a 
' çrand extënciv de pî(^të, joint à un taleitf distingaë pour 
la prédication. On le voit ici au lit de mort ; un prètnD » 
accompagné de deux jennea clercs, lui présente lo 
crucifix. Le démon, placé au-dessus de la tète da 
docteur , désigne ^u'il est mprt d^n^ le pécbé. On 
* aperçoit dans le fond les préparatifs de. son convoL 

Haut. X m. 93 c. — Lar^. i m. 3q e. 

iJI7. RésisrrecUon de co ebàMsâne pendant son office»' 11 
sort à deini de son cercueil, et déclare par troi*' ^iMs 
qu'il est condamné par 1^ juste jugement de Dieu. Le 

. .cortège^ etparticulièreniçnt aaint J^Aino^ placé deniliré 

■ le prèlrc officiant , semblent effrayés de. cette appa— 
., rition. , • 

■ .' Haut. I rn.çnZ c — JLarg. i,ot. 3o.c, 

iSB* Saint firuno, prosterné devant le crucifix, se rt— 
cueille sur le prodige dont il vient d^ètre témoin. Dans 
le lointain, on voit jeter en terre le corps du docteur 

.:IlBLym6n4.' 

Mani. t *«. ô3 ^* — L^rS' * »^* 3o r; 

I !i9 . Saint Bruno enseigne la théologie dans Içs écoles 
deBeims. • - 

Haut, X m. 93 >. — ' targt 1 m. îo' c. 

I^SÔr Saint Bruno engage .ses disciples 'et sAs'antts^.) 

'. q«4^^^^^<^ monde et à le survtc, dans une soUtudn; y» 

d'entre eux fait ses adiciix à son père. . \.,, 

. ," • ^ - ■ Hinu. i »»i?93 c. — LavQ. j m. 3o c. 
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l5f '. jTroU anges àpparaîsseut k saint Bnino durant 
sox^ «ommeil} et rûutruîsenl de ce qu'il doit £ûrc. 

Haut, X m. 93 c. — Larg, x m. 3o f. 

I!K2'. ^aiînt Bruno et ses compagnons) avant de partir 
' ^OUT €rrenoi>lc, dlstnb'ùent .tous leurs i>îens aux pau~ 
•'Vi^'s.' ■'* '■ ' \ 

m' . ' HtmU % m. 93 r. — ^ Lar^» « f». 3*0 e. 

1S5/ Arrivée de saint Éruno à^ Grenoble^ cUez «aînt 
Hugues. Cet évèque lui lait part dm songe-qu'il a va.^ 
et dans lequel le Seigneur, le faisant guider par sept 
étoiles extrêmement brillantes vers un lieu de'sert de son 

; ' d w rttoi jyptii CiMg tiuwt y Ini^frfftmttiit td^^ftcver «s 

;;«èia^. 

HcMè. X m. ^3 c. —• Larg. x m. 3o c. 

I-Mb'iToya^ à k Cliartoetise. Smm Brittio tt set cottipa- 

^Ig^ms^ii cheval) conduits par saint Hugues, traversait 
les montagnes pour se rendre dans une vallée que h saiat 
évèque lui avait accordée près du village appelé Char— 

^. fire^e. Ce .yiUagp a donné mu aom à l%mii<ytioii d« 

, jptyxi^t^ de .eet ocdiie. ; 

t /Tau/, I m. 93 «• — Za''g« 1 w. 3<» c,- 

1 53 . Saint Bruno examine le plan qu'on lui .^véMate: de 
l'éj^se de Notre— Dame de Gasalibus ou des Solitaires, 
et de sept petites cellules qu'il fait construire, sur 1% 

' Ctotipe : d'une montage. Frfenuer étabUssemeiil; des 
CbartreuX) ci^ io84* 

Haut. X m. 93 c. — Larg. x m. 3o c. 

154. Piis« ^haiiit. S^^ Hiig;a6s donïi« è èêùA Bnnto 

—et -à ses toiiipagnoiis Diabit blanc de Idur -nootel 

ordre. 

^•uU s JN. 93 tf. — £a/|^. X m. 3o c. 



XI 



rAAKçilSÂ. ^) 

f77. Le^pê Victor III, assis snrle^si^gê apostoH^we^ 
coofirme, en plein consistoire, l^iàstitutiopi de TorfU^fUt 
CSbartreux, dont ui^ cardinal fait lecture. 

ttaut. 1 m. 93 K '— ' ttarg- i'm. ^ c. 

t3«r 5*îiit ÇiTMiQi. deço^ 4fi^,c)^u^inM«^^ X^^BH^Uh 

. ^son ordre. .Parmi les ^9i3ta99».«iij70it. U jpér«i4''*>B 
dç9 iioiMvc^u;( Ji^Ûés ^ «e^}erfgpettf;r.l^I)ei;fe,(lVB 
iiU reii9n^t j{â,,^o|!idfi npiw:,eipiç*w«ic lt»>.. iO » l »i" 

*^^- ' ■ . ',/. ' :.:"- -.1 :■ : '• ...:.>••* 

. £rau/. I m. q3 r. — * ^ow. i m. 3o «. 

. ;'!/ ' T. •-. i /*. . î. A- r."''intp-iî 
1^&« Saint Bvtum m^ok «nbr^du pape Urbain II | tom 
4i9€ijple. Cq pQ^jitiG» l*i|iyîtc ^ Tj^pr« If^ to^give^iJl l^tpf 
jpww l'aidf jf de'sçs j9/gio8eilf .} I^. jnu^^^t f)i^pii9%fimiid 
4»^ftn$e.Plyu^if^p^^ye^g^^yt^nM)i^^^lyâ ^l^ 

,;,SUr le» WQ^S|^.Ç«J l»W*4«e. .,^, , . ; ,„. ,, ■,^;,,^,^, 
Haut. I m. 93 c. — £a/f . s m. ,3o «« 

1^40. Astiytfe ile^sàîlft -ft^cuàwK Rome. Il se prosterne 
aérant Urbain II, e^^wJ^M Wf 4HitoW»4«i«P# 
l(^,J|ira»9Te«^fGBPVi<Wf , . a 

H^ftu zni. ^3 ç. -^ ^l^;* X «I. 3o ^. 
141. Saint Bruno, à genoux deyant le papci infuse la 

M^^]$Mixt.J^|iW»o« in^kri dMU lot d^furt^ d». U £*kbre 
pour fonder une nouvelle Chartreuse", pbië ÙfôùV'dan^ 

. aa^ie^lljuje, ^'^tA fatçfaJ^ >,çQt ^tAb)tsM4a^t«4^.tliii-t 
gieux commencent à dëfiricher la tç^rç. ^1 . , ^ j ' m ji j 



?^ lÉCOLB 

*,;*5-, ??gcr> comte de Sicile et de CUlabre, étant à ja 

'" Cîlî 




ffaut. 1 I». 93 c. — Lat^, X m. 3o c. 

âéèr^^èioi terùhô ^^Mt en koîigé àû toîntè llogbr, 
^''^al^^nèsa tctitëv et Kfî donné àtîs que Serons, 
''^priiièé'tgrec,' lAx rfe'scà' coinniàûdànàj le trahit, et est 
'^'«iir'^lë pbînt dêl firtéf Son 'ar^ée au priîicc de Ca^oiie^ 
-^^i*^ë'^ Rogé^ élittt^eii guei^i^lie' cointe à*évéiftc' et 

prend se* armes. Dans le lointain , on aperçoit Tàriùée 

^n pnnce de Capbue cpii sort de la yîlle. 

W«î lte6rt'de'8a3nt^Di^n0.''t.è s^dift j ia^iJ^s avoir Àît tiné 
"' '<iiAttft*î*tf dé Mr^vît âtbc Chartrenk aIscmEïés , meurt -au 
•^^9iàlfôtt^%îifti t*i?feigïWnt1è*r^âMir: ïl'est dâiis sa <î<dltfle, 

couche sur un lit tel que'le (trieècHvai^^l'îitétitùtîon'dv* 

ï^ordrc. * 
txn'.'j'ni-i^i b>. Il .0 .: .r. ^'^fii^é-^'n^^^lt^^'f.Ph.'SQeJl 

!l^; Sàînt3^d6ékiénie^ëan^éfct '' ' ^^ * 

Haut, I wi. 9Î à. — lî<w^. T ni. 3t» V.^ 

'Ces ouvragé», au nombre 3e viîjçt-Jeu'x, ornaient le cloître des Char' 
treus , et araient été peints sur bois; depuis ils ont été fixes sur toile^ 

147. Saint Bruno, et, Sfts-çqmp^jiqps-dist^^ 
buem ious^ leurâ l>ieiis aux pauvres. 

ffatii. o m. ja e. — Larg, o ni. 87 c. 

til^^i^^^^'r ...:,. . :\ ^ •>.:;■;■ -, .,. -, ; : , -^ - 
ftiill.^^int Bïutto eit«tfiïnaiït le j^an dé IW-Glufr- 
treuse de Rorhei * - * * ' 

I . . -. . ; jKii^. 1 rti/6a 0. mm Larg, i m. 14 e. 



t40* Clio» Eulèirpe et Thalie. 

liJO» Mclpomènc, Erato et Poîymnie. 

/^«hK 1 m. 3a c. — £«flg. i m. 38 c. 

1^1. XJrânie. ' , 

liî2. Terpàichore. 

Haut. 1 m. iC c. — Z«/^. o m. ^5 c, 

io5. Calliopc. .. 

-tfûii/. X /». ï6 c. — r«fç. o m. 75 c. 

Ce» cînqwTiage» élaietil Botreroin rfacés & Ihôlel Lambert, Auw on ta- 
ïon comm aou» le nom U» cabîuet des Muses, 

|iS4. Phaëton dcnia,nde à -Apollon la copdoite 
de son chac. 

Haut, a m. 87 c. — tnr^. 5 w. 74 tf. 

Ce tableau, CMnposé pour un plafonJ, dcc(nMÎt le salon dos Mus^* «W 
|*U2>tel LambertTll éUit peint sur plâtre ; àc^ws il fut enlevé et xttu» 
.•«H* toile. 

Histoire de l'Amour. 

HauU 1 m, 83 c — ' Larg, 1 w, ay «. 

136. Venu» prëscnie l'Arnow à Jupiter. 

^flu/. I m. o c. -- Lari;. 1 m. 97 c 

137. L*Amoi» reçoit rhommagc de$ dieux. . 

HatiU I m. o c. -^ JtaA^. t »»♦ QJ-^' 



^ meofLE 

158. L'Âmoar ordosne à McrciDre 4*abuiéne6r «en ^oii« 
rw» à runiveés. 

Haut, z m. o c. — Xa;^. a m. 5o c. 

189. L*Atnour, réprimande ^ar sa mère, sfe reixigîc dans 
les'bras de Cérès. ' 

Haut, o m. 97 c. — Larg. % m. 5o c, 

160. L'Amour dérobé le foudre de Jupiter. 

Haut. X m. 36 c, — ZflA]g. i ra. a6 c. 
Ces six taUeanx décoraient le salon de VAinoar, k l'Hôtel Lambert. 

LIGHERIE (Louis) , ne'àHoudan^ en Normandie ^ mort 
fn i68j7 j élèçç de Le Brun, 

161. La rencontre de David et d'Abigaïl. 

Haut, i m. 38 c. — Za/^. a m. i3 c, 

, • ' . r r, , » 

LORRAIN (Claude Gelée, dît le), ne au château de 

Çhamagne, en Lorraine , en 1 600 , mort à Rame en 1 68a ; 

e'iève de Goffreai^ peintre napolitain. 

162. Le sacre de David. 

Samuel , par ordre de Dieu, sacre roi d'Israël David, 
fils d'isaïe , en présence de son père et de ses firères. 
La scène se passe sous un portique d'ordre dorique, 
d'où la vue s'étend sur un<ri(£e paysft|^* 

Haut, I m. xg c. — Larg. x m. So c. 

165. Le de'baTqaement de "Cléopâtre. 

. Cette reine , obligée d'aller rendre compte de sa con- 
duite à Marc— Antoine , aborde à Tarse sur un bâtiment 
magnifique , et se présente au triumvir dans la parure la 
jèoB recherchée. 

Haut, I m. 19 c. — Larg, i m, 6q c. 



164. AfjMWr»; .1 r- ■/ ; ' .) I. .■ . ., -( 

Maut. i m. 18 c, — ^'X* * m. "56' ^ 

'• j < ..♦ . I " ' ■» I . I • ii< .* 

10^. Marine. ' '' 

Sur le premier plan sont deux guerrîert dans le cof-* 

tninc antiâi|c« 

'£/AW. tm. 19 t. -- Zafif. 1*^ 54 ^ * 

Ajm,.\\ ie|e 'vi|l^g(îoi3è* / ./ 1^ -, 

Au bord d'une rivière et-à )\^nibi^ d# ^oipirt» 4»ar^ 
bVeâ^agréablëifiiint ig;ro«ipc8') dés villaecois dansent au «on 
de leurs instrumens rustiqu/es. Quelques habitans de la 
iriUe viennent prendre part à leurs ammeiéfPt/[ . c ^ ; 

î , ' haut. 1 m. o3 c. ^ Lan. x m. 3n e. 

I^c quai est orné de palais , la mér cï/dVerte dtf '^Slëaux 
et de gondoles. On voit sur le devant deux hommes du 
peuple qui se battent , et un militaire tiç^t spn^péç 9^' 
les séparer. "^^^ ' * ^ •<»"1 

. . .-v ) - : . ./ ... .. . ^î.;^^i*f..f,^ f^fy. — ^.; I m. -37 c. 

168- Marine; effet'de soleil. 

On aperçoit au loin quelques vaîsJK^iat i^Éàs v^xM'^ 

.-^rok bamé. 4o.]:pchers et dëfcndu par une citadelle. 

* ' ' t '^ '•' -±'' : . • *', *rrr,u -. .fi,. 

Haut, o m. 33 c, — Lar^. o m. 43 c, 

,T • '^-■" ''.' l 

'ij69> Paysage. 

U est traversé pai' une nvièrc d'ans laqiicllc tiû pitre 
abreuve son troupeau. -' ' .' .». 



170. Vue du Campo Vaccino, a ftotM* ' « 

t^vèro>' les^ i^^te^. & tehipie â'AaotoûÎB et àe Faustnc, ef 
^Ibètu' du fnnple xh»4à'4>^-;^daBSit6^c^ U.C^v^ et 
Tare de Tîti^s; à djiroîte, sur le devant, le temple die U 
Concorde , les trois colbnnies de Jupiter Stator et les mî- 
pes du palais des empereurs. 

Jflaut» o m, 5ù c. ^ Xaî^,' o fl», *>' c. ' 

à^i. .Marine cQuveriç de vatsséàtflP^ 

Le rivage est orné d'édifices d'une riche archîtccturiSr 
Plusieurs groupes circulent sur la plâgc ^ où «ont ét&Iés 
' des co^Kmsiy d^ la f^^^e, etc. 
' >• i 'î' JÉmuté Q m, SG e.^m Zwig» o^m. 7a f» 

.; 4- ■-..,•: ■ ../■■.," 

17Î. Manne. : 

Sur le devant tîn vaisseau et une barque ; dans le fond 
un phare élevé sur un rocher; plus loin un port et une 
' ' grande' ville 'dominés par de hautes montagnes qtâ ^%^ 
/ . . , 4eii^t à rhori«on.. 

r _^ ■ Bittit. O m. 64 c. o^ X.i/'g. i it*4 ox <?► 

ItS. ^Paysage', ' . ^ 

Une fcihmc çéiiduit devant elle une vache et un trou- 
peau de chèvres. 

' ilatU, o oiy 5a c. — Lar^. o «t. 69 <^. 

-174; PàyMigc. ■ ,. • 

Des animaux traversent une rivière ; Oli voit trois figu* 

res sur le devant. 

Haut. X m, 17 c. — Larg. t nu So c, 

i;75, Si^ÇC de la Rochelle, prise par Louis XIÏI, 

le 8 octobre 1628. 

On voit dans le lointadiï lin camp et la mer couverte de 
iraisseaux. 

Haut, o m. 38 e, — targ, o m. 4a c. 



iyô. ' tié Pas d'e Suze fôrc^ par Kouîs XHI ciî 

7629. 

i'àFmee est eil fidàréhc. Sur tm plato ^oîffiK? , ôH âjper^ 
coti lesprîxuïfpaiix édifices d'une vulé que domine un vos 
fortifié. . ■ ^ '■ : 

ffttttU c m* %9 e, — Earg. ù m, ^ o, 
I^? 6|iirfM^ ^ox tttb)«fin|^ l>T^eé«(cti>' ont clé pctulcs par CJlot. 

kii. Mapine* , 

Sur le devâtif ôû voit des fentme* qui paraissent s'em- 
barquer : Tirne d'^es çorte un chapelet. 

"^"^ Ifàut. 1 m. o5 c. — Larg, i nll ^ c. 

mCttA-LLOW (Achille-Etni), né en 1797, iwort A 

Paris eri iSasr 
178. Paysage. 

Iiet^figuMft Mpré«nt^ Thésée pouotuiran^ les €<^ir 
^nres. 

ffatU. 1 m. 17 c. — Larg. a m. ^i c^ 

17». Paysage. 

La mort de Eoland \ la hataîlle dcHoncevaUx. 

480. Paysage. 
Tue de Frasoatl, 

MIGNARD (Pierre), N^eimomMir se Romain^ né à 
Troyes-, en Qmmpagnt^ €n 1610, mort à Paris en 1695-, 
dève de ^9^. 

4«1- La Vierge, à la Grappe. 
, 'ta "Vierge pre'scnlc une grappe de raisin I VEnfcnt- 

Haut. I w. a3 c. — Zarg. o m, g^ e, ^ 



3jQL ^-jÇ ffi-lg 

bant de fatigue. ^,. 

$uil.ox^lc Cyréoéeçi .$<(>ulage Ji, S, du^poî js^d^ sa- voîx* 

, On voit sur le deVapt du taoleau la Vîëfge , saint JéWet la 

Madeleine plonges dans ta duuteur ; plus tôîn ^ lés dduc 

larrons condml s au, supplice , dont on aperçoit lêsapiprèts 

sur le haut de la montagne. 

Saut, i m. 5o e. ''— Larg, t m. çfi c. 

185. Saint Luc peignant la Vierge; iclu . v . 

18A. Sainte Cécile cbacite les louanges dii Sei- 
gneur. 

•*' ^'^•' - '■ • * . ' , .'.''' • - ; ; ;* •: ' 

Elle est accompagfi^ç d*ui^ ;^f^^ qui tient un livre *^e 
musique. 

Haut, o m. 74 c. — : <^1^ • M 56yr t 

t%is . Portrait «de Ma^dame* >d<uM|Miiliftimtn » . ; 

haut. I 91. 3o c. — £a/i5. o Mi^iafRiti. 

186. Portraits en pied de Louis , Qa^iplpa f f^'f 
Moi^fçi^nevw", file de; ^4<^? 2fIY i jde M^rie- 
Anne'^Ghristine«*yiotoire de Bavière, son 
e'pouse , et de leurs enfans : 1 .î. \ , 

Louis , duc de Bourgogne , qui 0it.jp^ j^e j[i9]9vXy ; 
Philippe , duc d* Anjou ; 
:> St Chariot, dkaeile.fi«nrgr- . ; ' ,• 

. ^<»'*/» a rn, 3a c. — L^rg. 3 m. ©4^. 

187. Portrait en pied de Migriartf.^ »» •• 

Il est assis dcyant'nncjâhlecfyiîyerted'tÉn^taipb, siirlé- 

' ics morceaux de 
, è&t rés^Us^ de 



qi^eUe en aperçojt d-cs dessins et quelques morceaux de 
sculpture. Dans le fond , sur un chevale^i « ^" ' 




la coupole du ^ftl-dç^Gràce peinte parMl0|«r4* 
che, sur le devant, le buste de la Marquise dreFeoi 
sa fille y une palette et des pinceaux. 

Haut, a m. 35 c, -. Larg, x m. 88 «. 

tS8^ Pqrtr^it 4e la Marquise de Feuquieiees, 
fille de Mignard. 

£lle^cnt }e portrait de son père. 

Haut, 1 m. 18 c. — Lsr^, o m. ^ #, 

<KIJN^.(jKAV^BÀr9i9T«) f t^0n i^Bti, mtu^l f^^T^S; 
£V<»« de LargilUère. 

169* LacHasse aitloop. 

On voit Fanîmal forc^, par )es d^ens» à M ddfoidre en 
xberckantà fiiir. 

Haut, a m. 63 c. — Larg. 3 m, 55 c. 

t^^. La ebasse au sanglier. 

Haut. 2 m. 35 c. — Larg, '3 m, 59 f^» 

19 i. Un chien gardant des pièc<îs de gibier, 
parmi lescjueUes est un héron. 

Haut, i nf. >o c. — Larg, i m, ya'c, 

PAIIUOGEL (Joseph)^ le père, né à BrignoUs\ en 
Provence^ en 1648) mort à Paris en 1704; élève de Bour» 
giUgnon, 

. ; r. 

402» I*e pa^ifi^e 4u lUuii. 

On voit sur le devant dit tableau Louis XIY ^«iMyal, 
au milieu de ses généraux, qui viennent recevoir ses 
ordres. 

. ... Haut. X m, 81 c, — Larg, i m. 6a c. 



^A^feï«,(ftiEi^RE ) fU père , ne en i654. 

Il est orn^ de figures et O^pnîmaux > et traversé par un 
fleuve dont le cours est interrompu par une chute d eau. 
Sur lé devant s'élèvent les ruines d un superbe édifice 
d'ordre corinthien. . . ■ ... 

HauU o m. ;3 c. — Larg. t m. 5o é, 

l^^^V^..(A,^'^ol^),oe\à Paris en iB83, ntori à Ber-^ 
Un , premier peintre du roi de Prusse , en 1 743 ; petU-ne-- 

■ çettèt elèt>é de Dèlq^sse^ et nems de^Jean Pesne^ cé^ 
ièbre graveur, 

194. Portrait du chevalier "VleiigheU, peintre, 
directeur 4e rAcade'mie dç' Rome. 

Haut, X m. 3ï c. — Larg. o m. gg «. 

PEYRON (Jean-Fr^nçois-Pierre), ne h Aix en 
1744, moH à Paris en i8i3; élève de Jean^Françoês 
Làgriénee, 

19t^. Paul-Emile vainqueur de Pcrs^e. 

Ce dernier roî des Macédoniens lui est amAné avec sa 
famille. Paul-Êmïle , disposé à adoucir le sort de ce roi 
captif et à honorer son malheur, s'indigne de Fexc^ d'a- 
baissement oîi il se livre. 

Haut. X m. 3o c. — ^"'"^. i m. 9$ «. 

POUSSIN (Nicolas ), né aux Andeîys^ en Norm^ndie^ 
en im, ntort en i665 , à Rome , où il a passé la plus 
. grands partie de sa vie et exéèuté presque tous sei 4W- 
vrogis; élève de Quintin florin, ■' 

i96. Re'becca et EUe'zer. 

Eliézer I économe d'Abraham , chargé d'aller ce Méso« 



i foKMiSè chercher «ne femme pont IsAle, reeomMltctlb 
, iniKMumuxX Im àtmuaàx à l«§Hiçc ^Bâbecca , filW 

de Bathucl I mît à lui o£fnr Teaii ipi'H^*! iTihAciiTiini^^i 

U^aî'pvëteiite «n anneaiLet àca bracelets. 

, Haut. I I». 17 e. — Lcrg. i ». g|B <r. 

197, Bloïsq sanv^ des eaux. 

' Thiâintitlf » fille; ée Phtt-amti >«. jpronMînttnt t«r les 
bdr^ dfi î^l'^ «pcr^ohvm«!nftAt dam un befceati«[ttél'oii 
avait exposé à la merci des eatix( ell^ordoime <{a onl^ 
retiyè€l'le£Mt^o*(er dans ton pliais. M. R. 

Haut, o ft. 95 c. — J.arg. i m. 20 e, 

498.; Mime^sïïuvé des. e«ux* 

Même sujet que le prëcédbal, in«s.d*iiiie«oinyo8iû«k 

4oute différente. On ne compte dans le premier que 

•./•^ifignrosy/au' ii9mhrA dea^HJykSf «it ^' honimé qui 

.': vîonl^&dcsceadvé diknslo {k«T«p(Mirre«iirerVen&nt.'Le 

' 9eMiflâableàuto{&QL 4âz ptjfmanayw, U figuto all^gori«pie 

dû Nil ^ est complètement développée» et Ja ville ^oe 1 on 

apetçoil 4a04 le f(rp4 ^ |iréMntç sons nn aspect plu^ 

«ômpioeux et ]^liu imposant. M. R» 

Haut, I m. 91 c, -> Idf^. i m. gS e. 

t ;,' ! . ■ -, ", .) ' 

i90*^Moise^ enfant, JQtU parterre et foule aux 
pieds la couronne de Pharaçn» 

Haut, o m. ga c. — Ltrr^. i #», ay c, 

!èO(^ Otfoïse diangeenserpent Ja v«rge d'Aarofi^ 

SOI* Les Israélites recueillent la manne dans 
le ^dsert. 

• *^ , * JETmrr. 1 m. 49 c* .— l^rg. i ». gB r.. 

202. Les Philistins frappas de la peste. 

"Ajkirt Oie déposer près dé leur idoïeTarchc*dû*'Seî-' 



3f ieéHB 

*" gtteiir ifuHh avaîéat tniétéetAïx létaélÈteê^ ieé #Mteii» 
' Mnt mppés d'iule emcMe ioaakëie €|ui en maHasùhae an 

Jùttti, t m. 4SP «. f-* i^4oy4 s 1*4 gi^À 

5i05. Le jugement de Salomon. 

' . ' " . T "^ -- . t 

Ce roi , modèle de sagesse , en ordonnant de parUgér 
, r«fffiint fi^ 4»vt» Çemupeft vë^lbmliedt |i U fpi^i pmwîent 
, è «49Bimi2tjre la TierîtsUiIe inèr« $> qui collent > at>vidoiw8rf 

204. L'adoration des mages. 

tra. La Saîntè*F«mlîle. ^7' 

• • VBafiitii'^JéM , tlMr< }e8'fteA««» éê 1« l^inr^^icAflOMe . 
le p«Ht »aîiil 26an< mt tamte MUiâtetk iMM ^ans «éi^ k^ 

206.. Le repos de !â Sainle-Fàmnie. 
Groupe de cinq figures » fond de paysage. 

207. Les aveugles de Jfe'rîchô. ' ' 

Deux aveugles entendant Jésns qui sortait de Ji^richo 
. ' a»«iiièpagné d*\-Piki^ f . de Ja«|u«s cr de^ Jmàa \ hàÛ^ 
i^aiulejit leur gpiéiisoQ , et r.ojbticnnent. M. &. 

Haut. X m. xg c. — £«#];. x m. ^ c.. 

208. Jésus guérissant les aveugles. 

JjffuU. Q lïii ^a c. — Zarjg. o m. 4^ c. 

209. La £pmme adultère. , : , ,- 
• -^J^fus ^ coppaissant ,U malice des docteurs 4^ l^^i et 



des PharîsîeiM q« finterrogéMént sur le ««tv7itM îcmÉm 
adultère que la loi condamnait h être lapidée , se conCoito 
de tracet ces mots : Que celui d'entre vous qui et$ sons 
péà^ hd jette la première pierre l lA, &• 

Haut. X m. %% é, •— Lmr^, t m* ^S^, 

810. La Cène. 

Dèbemt , an mîtien du c(^c!e et entouré de ses dkâ-* 
plcS| Jésus institue le sacrement de Teiicliaristie. 

Haut. 3. m. 25. P« -^ i^^*^ ^ **• ^ ^* 

21.1 < La mort de Sapbire. 

Cette femme ayant détourné , de concert avec Ananie ^ 
son mari , une partie du prix d*un fonds de terre dottt n 
Taleur devait être appçrtée aux apôtre», toioii.e marie aux 
pieds de saint Pierre, m. R. 

. Baut. 1 «t. «« c. — Larf^. a m. a c. 

212. Jean donnant le baptême. 

Xé life de Zàckarîe et dfÉUmketh Sm^0 4mH les 
eMtt da Jourd^ ks Ikabîteiu à» J^nsaliBiB «t dft- la 
Judée, m. R. ' 

215. Apparition de la Vierge à saint Jatcqf eçcfc» 

, Majeur. - 

Saint JacqiiM-lc-Majeur, sortant un scriravecses tfeei* 
pies pour prier sur les bords de l'Ebrc, reçut de la 
Vierge, qui vivait encore sur la terre, et qui. Ifti apparut 
sur une colonne de jaspe , l'ordre d*édner «i ce BnMi 
.une église. Les légendaires qui, rapportent ce fait ajoutent 
Qucle saint fit construire une chapeué où Vôn conserva la 
colonne de faspe. 

JSftmf. 3 m. pi c, — £«7^.. a m» 4' ^* 

2M. L'asôomf tion. de la Vietoge. m« «. 
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$ltt. Le iravisscaaent de saint Paul. 

jOans sa seconde ëiittre aux G>rmthiens , saint Paul dit 
qu'il fut ravî âaju le paradis ). et qu'il y entendit âc» 
paroles qu'il n'est pas perinis à un nomme de rappor*^ 
ter. M. K. 

Haut, I m. 48 c, »• Larg, x m. ^8 c- 

9idw Saint François-t-Xavier dans 4es Iodes. 

Il rappelle k la vie , devant un grand nombre de specta^ 
teurS| la fiUc d'un habitant du Japon , morte «ubite*- 
«lent. , , 

Haut. 4 m. 44 ^> "-* t.arg. a m. 34 e, 

îiiy. Le printemps. 

Adam .et Eve dans le paradis terrestre. 

. Hant. X m. x^ c. — Lmrg, i m. 6o c/ 

218. Véié. ' 

Hut)i étantàriî^éé j(Bethiëem avec sa belle-mère Noemî, 
- an teteps de là' moisson, ramasser des 4pîs de blé dans lu- 
champ de Boos. 

Haut, X m. i^ c. .— Z^'y. s m. 6o ^ 

219. fanioÎDDe. ' ^ 

Deux Israélites rapportent ane grappe de raisin de W 
tctre promise. 

' . Hanl. \ m, ij c, — Larf^' x m, 6o C 

aao» L*hiver, dit Icnddlnge. 

Le disque Ja soleil est obscurci , la foudre s.Vchappe du 
sein des nuages. Les eaux ont couvert des habùations dont 
on n'apençoitplus que |e fette , ei l'arche qui porte Noé et 
sa famille flotte dans le lointain au niveau des montagnes. 
Dans l'endroit où l'inondation forme entre les rochers 
une espèce de cascade , une barqile se bnse et^ va dispà-* 
^ttveaTCC lesiBilhtiiireiixqm s'x étaient réfugies. D'an- 



très sont près d'être snbmrxges avec leurs ehcvawc'; des 
reptiles se glissent entre des rochers pour en atteindre le 
sommet: tout présente fîmage d'une destmction uni ver- 
; selle. Une femme dans une barque , oubliant son propre 
péril , élève les bras vers son époux et lui présente son 
enfimt au berceau qn*eUe espère encore sauver. Le père 
se penche pour le saisir , mais la distance qui les sépare 
ne lui permet pas de Tatteindre. M* a. 

Haut, X m. ij c. -• Lar^. t m, Gm c. 

9âi- L'ëdiicalion de Bacchus* 

Un satyre présente une coupe à Bacchus encore enfant ^ 
soutenu par un. faune. On voit sur le devant du tableau 
«ne femme couchée et un en&nt f ndormi s^r ton sein. 

Haut, o m. 97 o, — Lmt^. x m* 36. c. 

âSâ. Bacchanale. 

Un faune tient d'une main une grappc.de raisin » et de 
l'autre emplit une coupe que lui présente uncnÊinî. Par* 
mi les différcns personnages qui font des Ubations en Ubon* 
neur du dieu de la vcndaisge , on voit une femm^c assise 
^ui joue de la guitarre. 

Hant, I M, »i c. — Lar^. \ ni. -jS e. 

2^5. Echo et Narcisse. 

Insensible aux attraits do la nympYie Echo , Karcîsse 
est puni de ses mépris par la déesse jHémésis. Une fôn» 
tainc limpide lui présentant sa propre figure , il devient 
amoureux de sa ressemblance , et se laisse consumer 
d'amour et de désirs sur le bord de cette fontaine, m. b. 

Haut» o m, 74 ^» ^'Larg. o m. oq c. 

2fi4. Le triomphe de Flore. 

Hant, X m. 65 c. — Lai-g. a m, /fi c. 

lt2o. La mort d'Eurydice. 

' Occupée à cueillir des fleurs sur les bords du Péné 



3l$ xcqle, j 

-Eurydice» le jonr même de set QQces » cstpîqQee piir mn 
serpeut; près de là Orpliée mêlant sa voi^c aux. accords 
de sa lyre, au milieu des €om]pagnes de sa jeuoe épouse, 
ignore encore le fatal accident qui va la lui ravir. M. A. 
HauL i,m, a5 c. »* lAirgl 2 m. o i». 

116. Les Tbergfets d'Arcadîe. 

L'artiste a yoalu 're<prés«iiier le soo^cmr dcJa xnottau 
myieii des prospérités de la vie. Un bex^er , le genou en 
terre, montre du doigt ces mots gravés sur un tombeau : 
£if in Arcadiâ «>£%>. Derrière lui un jeune homme, la télé 
ornée d*uuc guirlande de fleurs, s'appuie sur le tombeau 
et le considère d*un air mélancolique. Près d*eux , une 
jeune iîlle agréablement parée , posant une main sur l 'é- 
paiile d*«m autre berger , le regarde , et semble lut Ùâre 
lii4e cette inscription.^ 

Saut, o m. 93 c. — Darg. x m. ai e. 

227. Le jeune Pyrrhus. 

Angehis et Ândroclidès^ les plus zélés serviteurs 
diacides 9 rôi des Molosses , voyant leur maître chassé 
de ses états , enlèvent son fils Pyrrhus, encore à Ja ma- 
melle, avecles femmes qui le noUrnssaient^PoursurTisj ils 
combattent leurs ennemis en fuyant, et parviennent vers 
la Im du jour sur les bords d*une rivière enflée par les 
pluies. Désespérant de la passer à gué ou de se faire en- 
tendre des gens du pays placés sur rautre rive, l'un d'eux 
«*avise do laire connaître leur situation en traçant quel- 
ques lignes. sur deux morceaux d'écorce de chêne ^'il 
£nce À l'autre bord, après avoir attaché Tun au fer d'une 
lance, et roulé Tautre autour d'une pierre. Les Mégariens, 
louches des malheurs de Pyrrhus, coupent les arbresy^ les 
lient ensemble, traversent la rivière, et parviennent à le 
aauver. M. a. 

Haut. I m. 16 c. — Larg. i m. 6a c. 

M8. Mars et Rhéa Sylvia. 

Haut, o ni. 84 «•• — l^rg. 1 m. ^5 c 

2519. L'enlèvement des Sabine?. 

Les Saisines ayant refusé de s'unir aux Homains par 
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àtê.imftiag^^ Komnlus di^sinnlfi ton icmmuli fMI^ m 
a^iNifles StubStkft à Koibe sous prétexte de les faire parti- 
ciper àfiikéi(N« «ftilvoiiiievr éa dieti C^ftsus ; ISt , au si- 
gnal convenu, les jeunes Sabines sontenlevées^ etdo^ 
Tiennent les ëpbuses de leurs ravisseurs. 

Jfcnt. I m. 6o'c. — Larg, a m. 07 c. 

îS6m Le maître dVcole renvoyë aux Faîisques. 

. La ville de Falères étant assiégée par Furius Canûllus^ 
un tbattrë dVcole vint livrer à ce général les enfans des 
plus illustres maisons de cette ville. CanuUe, iadûpié de 
sa pcril^e , kd fit attacher les mains derrière le dos , et 
ordonna à ses jeune^ disciples de s'armer de verges et de 
le ramener dans la ville en le firappant. 

Bout, a m. 5a c. — > Larg, a m. 68 c. 

25i. Diogène j^etant son ^cuelle. 

C<B philosophoi se promeaant aux environs d'Atkèilcs, 
vk pré» d*u4e souroe un jeune homme qui , pour se dé— 
saltérer , buvait dans le creux de sa main : T^m'mjprends , 
dit-il , que je conserve encore dtt super/lu , et if jette son 
écueUe loin de lui. M. R. 

Uwit, i m, 6k c. •> Lmrg, a m. •« », 

252. Triomphe de la ve'rité. 

X«e temps: enlève la vérité., Ift soustrait aux atteintes 
de t*envie et de la calomnie ^ et la porte triomphante au 
«âour de Vmterohé. V. A. ^ , : 

" JJûm, a m. 97 e. 

235 • Enfans joiuiiit ensemble. 

MmtU • m, $7 c, — Lar^, om. Sa c. 

'mi. .Pmrtrait du Pômshi. 

II est à mi-corps ^ vu de face et assis ^ la main droite 
posée sur un lÎTro» 

Bout, o m. 93 £. — > Larg, o m. ^5 e. 
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PRUB^fiO^ (Pièrrï-Pàul) , né h CUmy (Sàèneret» 
Loire ) » nwiiàPprU le ^^J^kr \%vâ^ . . > 

99d- iLe Chi^ist 5ûr la croix. ' 

Haut. « m. ^4 <^* ~" ^r?» ■ "*• 67 ^* 

256. La- justice et la vengeance divioo piw;r^ 
suivant le crime. . 

AÙt^goi-ie. Haute a m, {(i c, ^- JLmr^^ a m..^^. 

WiXT^ ^K^c.ots), fils du célèbre scuipteur décenom^ 
, ■ mourut. eni']0'j,.i 

fiS7. Portraits itîe plusieurs iriusiciens et artistes 
du siècle de Louis XIV. 

Us sont rëimîs autour d*une table. L'un joue de la guî— 
lierre, .unautrie accorde une basse, un troisième tient un 
violon. On rcmanpie dans cette «iMn^p^kioti les portraits 
, de Juillet dé Quinauit. 

Haut.- I m. 47^* " ^f%- ^ '"'• i^ ^« 

mort à Paris en l'j&i. 
Ii58. Le Christ gue'rissant le paralytique. 

-Haut. 3 m. é4 <^« -^'^tirg- 4 m.^ c. 

^ESTOUT , le fils, élève fié Jian Restout ^ sàn père^ 
* ' ' viçaii en 1 780. 

«59. Saint BruD6 en prière dans le dt^scrt.* 

Haut, o m. 4? c. »• £«/g. o m. 56 c. 

niGAUD (Hyacinthe) , luià P^fpigi^m*m'J^^ , mm 
à Paris en X743. «* 

• " .^- .-'- - ^' ' , • .-. . -î- 

ÎJ40. La pre'seatation au temple* 

^au't. o ml 83' c. — Larg, o m. 08 c« 



it4 1 . ^àîû t Àndr^ appuyé sur sa ctoix et les yeux 
e'Ieve's vers letfeî. ^ • 

< itotli i; M«'53 c. — I«r)f. I m. oS c. 

§42. Portrait en pied àe Louis XlV, revêtu des 
habits royaux. 

!i43. Portrait en pied de Louis XV, enfant. . , 

flaut. I m. 91 c, — £«19. I m. 36 c. 

A44. Portrait en pipdde Qo^suet. . . 

iiaut. 9 m. 40 c, — Mf]^. I m. Ç5 c« 

.24i$. Portrait en pied de Pierre Mignard. 
Il tiçfit un jBrajon et Qo portefismilcj 

Haut, X m. 4^ c. — Larg, x m. lâ c. 



^46. Portraits de Le Brtin et de Mignard. 

' Le premier tient s»paleUe et tes pinceaux; le second, 
son portefeuille. 

■ftawl. I m., 3oc. -. JLoirf . il», t^c, "* 

!i47. Portrait de Mansard, arctiiteclç, 

<}n Toît dans le lointav;! Tc^e des luTaUde^t h^d% %v^ 
SCS dessins. 

Haut. 1 m, 40 c. — > Larg. x «s,.«S<* 

24G. Portrait de Martin . Bogaert , sculpteur, 
connu en^France soùs le nom de De'sjardins. 

:e suc unu^ft dakiènzc 
es statues ^ont il axait orné 



Sa main gauche est api^W< 
qui pars^t appartenir ^ Tune des 
la pbte dc« vâjJoire». ^' 



Baiit^ tm, 4» c, — Larg, t m. ot> c, 

5 



le'père, la mère et un 00%^.,^] ,^.,,, .^^...^ .^ 

980. Portrait de Rigaud à son cbevaleJL 

HQQOSkX (|U7fSBT)»vA<r'.<à(t2\lsk^/i 1733; morf dansia 
même ville en 1808 ; n'a point eu de maître. 

2 5 1.. Forte dje yilie pi^çitiquee au milieu des 
ruines d'un temple. 

plus loin une rue ,a rentrée de iaqueile est on marche 
au po&^om ^^ - -^ • ' ■' ' ^^ 

Haut» 1 m, 61 e. — > Larg, x m. x6 e« 

2152. ' Pbrrique sôus' l'éqùet V^ève une ^statue 
équestre en bt'boroj'^ftifc^tfe^SW'^sWpi»^ 
Sur le devant quelques fragmens de sculpture et d'ar- 

descendre une jeune femme. 

. ^ :ii * > !.•■ .1' .î 

SAS^TWkSi^^^J^kihiBkrwi^rtiL^) , né à Magny\ près 

Ponioise e/i i65i . mort à Paris en 1717 ; e/èi'f de Son 
Boulongnt: -^■' •-•/---■-'^ •./;■-. -î T/i? 

«fsi'iiïsànrr'e^kti Mi«i,' ôT^'sèi^Wcf ipkr'lës'v^ieil- 
lal^d»i- • •.•■- - . ^ . ; - '•.. 

Haut, 2 m , o5 c. — Targ. x m. 45 ff.. 

Slfil^A ÇTaCcjues) , neh^I^on en ili^é, mort à Pans 
«I i<J% ; iyit;»' de San pèré\ çuil peràt Jori Jèunel II 
r^UmsàpeifiteiiimrtÊrenltm^e^ ' ■ • ^^ 

254. Jesus-Clirist apparaît a l4<]Mlîa4èbiAei</ . 

< . • 1 . j V- — . 1 ] 'tMit,'wii^, 3o c, — Larg, o m, 4> «• 
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Haut. X no t&ltA^ilMtft V«u fi»-** 

SimtETlàAS (PiÈRkï:) , «ir' à /7«^j if« 1699 , mort à 

Morne en 1^49 ) «^^«'^ <38p son père, 
îS^. ïiéMftkcîeleîne aux pieds de JésiisCiinst 
chez Simon le tharisien. 

...,,-, Haut. % m. ij c. — Lar^. 6m^79 a. 

2^7. LaMulleleme aux pieds de Jésus-Christ 
chez Simon le Pharisiei). 

2S8. Le serpent d'airaiç,; . j , f , . 

'^«»'. o w. 97 c. — Larg. \ m. 3oc^ 

as a. 1^ martyre de saint Pierre. » . 

^ittit. 1 m. 36 f. — £rf/-^. o m. ti <r, ' 

866. Le martyre de sôint Hippolytc. 

^ Haut, o m. j4 c. — I^rg. i m. o c» 

261. Saint Basile-le-Grand. 

262. L'empefeurThéodose recevant la bénédic- 
tion de saint Ambr Oise. * : î 

Haut. ont. 5o c Larg. o m. 32 c. 

265. Saint Bruno guérissant un enfant. ' 

Haut, o m. 5o c, — £a/^. o m. 3a <r» 

VALENClENPfKS (Pierre-Hénri) , n^'^ TouhJse^ 

mori à Paris £/i 1819 ; élève de G. F. Doyen, 
264. Paysage. 
, Cû^osky.4taliit.^pi4«teii7ea;Sî<u1cydccoi»Ti« le tombée 
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d*Ârchîmàde« que les Syracusains asstiraicnt ne pas pos-^ 
séder sur leur tenâtoîre. i . ■ 

.HnuL. } m» ig c^ -^ Lof^. i m, 6% le» 

VALjeiVTIIX (IMoïsb) , néàûjulomnùa-s^dans la Brie, 
en 1600 , mort à Rome en i63a; e'iève de FouëL 

S6S. L'innocence de Susanne reconnue. 

Haut, X m. 75 c, — iarg. a m. ii.c, 

5266. Le jugement de Salombn. 

ffaul, I m. 76 c. -^ Larg, % m., ip c. 

<i67. Le denier de Ce'sar. 

Les Pharisiens ayant demanda à Jésus si Ton devait 
payer le tribut à Cësar , Il ut fait apporter une pièce de 
mouualc et dit : Rendez à Céstir ce qui est à César <, et ^ 
Dieu ce 'qui est à Dieu, 

McuU. X m, i\ c, '— Itorg, t m, 54 c^ 

Les quatre e'vange'lisles* m. r. 
Î2C8. Sainl MaUireu.' 

( Haut. I m. 5to c. — IfOrg, x m.^c, 

2G9. Saint Marc. ' ♦ ^ 

Hanl. I m. 20 c. — Larg. x'm, 4oc. 

270. Saint Luc. r : 

Itcitt . X iH. Ao C . — £<irg . t m, ^(j e, ' 

27 1. Saint Jean. 

Hhtit, X m. 50 c. -i— Zafg. x m. 46c, 

272. L^n concert. 

Parmi les huit personnes qui le composent , line Jeune 
•ÊUë aotompagncsur le clavceiki deut' jeunes geib-quî 



«hantent. D«> dcn^ musictent plaçât tnr le Gérant) l'un 
*' jônb delà giiîtarrc,raiitre dVn instrument à vent. Ces 
- -dcuxperaonnagcs ont le eostama miiitatre. 

ffcut. I m, ^5 ct'^^ £<N<y> an*. tO^l 

5173. Un concert. ~ 

Cmq pecsonnes », à la suite d^i^n repas f chantent et s!ac* 
coinpagnent de divers înstnimens. ourle devant du îa— 
l)leau un soldat yîdeun vase rempli de vin. 

J/ai«<. 1 m« ^3 c» — /.«ilg. a m. >4 *? 

274- Denxsoldatsaccompagnesdcdcuxfentime^. 

Ia^iui v^ne d« .vîn dans un Yerro, TayCrc jonc de lâ 
flûte. ' 

' Haut, o Ml. ^ e. — Larg. i m*, tt c, 

5H7Ô, Une feonne tient la main d'un soldat et lui 
- .dit iarbonne aveÀlutré* "^ - * . r 

1Sur le devant, à droite, un vieillard joue dcUtluarpc ; 
près deiui une jenno ^e cbante en s accompagnant sur 
la guitarre. 

Hatii, 1 m. 35 r. — JLarg* t wi. 7^^?. • 

V^IWLOO (Charles- André), pht connu sous le nom 
de Carle Yak Loo, né àNice^ en Proçence^ en 1 70$^ moi^ 
en,i'j^S\-élès^d!eJ3fenedeUoLuti, - ,,^ 

i 

276. Ler Saint-Esprit predide à l'union de la 

' Vierge et de. saint Joseph. 

Haut, o m.Qi c.-t^lfirg^ tim^^if^ 

277. Ene'e portant ion père Ancliisç a^n ^nUifu 
de l'incendie de Troie. m*r. ; 

liauL. ï m. 10 c, -~ Lnig. i m. o6c. 
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27B. Fleurs et fruits. / . - . i r^i 

. Les fleui;s, au nomltre dcscniçlles on remar^pit^ des 
"" rosjDs trënjîèrtis, des campamneà ,' ^es amënoncsy^tc, 
' 'sont danis un Vase d^albiilrc , 'au pîéd du<^el se trpûv« 

une corbeille rtcmplio de maTâ , ' |»êcliiés / f aishi IXdir , gro- 

seâles, fet autres fruits. .' 

Haut. X m. 18 c. — Larg. o m. 90 c. 

'tffl^WEt' ( CLÀiiDE Joseph ) , nk' à Açignon en ryt^^ 

où, il passa v/ngt années ^ des leçons deLucaielU^ 

279. Vue de Tentre'e du port de Marseille, prise 
f '^dè là riiëïrta^nè âpf)ëlé;é Tétfe *ééMé^/ 1794;^ 

Vemet s'y est reprësentëdes(Àiaiit,'«lit6Ut«é''de-^â-£i— 
mille , qui lui (ait remarquer Annibal , vieillard â^ë de 

280u Vwo de l'io^ç'rieur du port de Marséitle, 
prise du pavillon de l'horloge du parc; 1754. ' 

'^i; Vue du goîfe de Baodoî. ' ^ ^ - 

On voit sur le deyaht îa mandrague ou pScUe du'thon ; 

282. Vuede larade d'Ahtibes, pWsé'dueôtéde 
ia terre; 1756. 

Haut. I f». 65 c. — iAirg. a m. 63 c. 

805. Vtie du port neuf de Toulon^ jirîse'dSe l'aii^ 
gle du parc d'artillerîe; i^5Ô. 

//au(. X m. 65 c. ^ £a/^, a m. 63 C4' 



S88. Vue iîi vieux pori cle Toulon, prise du côté 

ôiSè:'Vïie''ae;j!à "^ÎTfç'^t'^Wj^^tf^^^ ffe'Bctfaeiux , 
prise du rtté de* ^alinières; 1758. 

^au/. I m. 65 c. •» '^'flt^ f 1^<^3 ^* ; 
' Éaut.'\m.%Sc^ — tàrg. %mltli'c,* 

:288. Tue du port de Ce.lti^ en !tM9¥^^UçbP^^ 
•iù c6tè déîàmèr, defrîlîre la jete'c isolée^ 1761. 

^pM^t fi*,q <?4>^ ^f^. »/f^3 ^ . • 

^m9. "^ûede Û vi)4e«ttiiiport4f]tey^hiie^ jkise 

290: Vue dà pbf t et de lâVille de Bayonoe, prise 
de Tallée de Boufiers, prèé^V|è M ^rte^ié 

ÎJ91. Vue du port de la Rocneïïe, prise Je la* 
' petite -ny^j iT^*. - '^ - ' ': : •' 
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«92. Vue du ppirt,îd<î, floqhçfort, prise àf nwi-:: 

< .«iaNt. X m, 65 c. -^ i^arg. a m. 64 <r. 

19$. Vue de ta ville et clu port deDieppej 1765(1). 

. < r 4'<>'</« f m. 65 c. -^ £a/y. 3 m«^ c. 

294. Miirine; effet de soleil couchant par pn 
teitip»l»rttiAeux» 

. A «anche «t ynç matse de v^A^^ ; tor j^ ^e^wat» 
' des pecneurs meftènt leur bar<jue & flot. 

. (MoM^ 9OT. ^ 5- «-* I^ff «.M, of^ 

On voU fur. le devant pn^ chalonpe ,da9& laquelle de9 
- fKrtnihcs et desfemmes'cherchètit àabèrdèt- le rivage» A^ 
gaiitbf ) des fnatelo^ te lfa»ardeiit.8i^ia p«îme d'^a rocher 
et yoht leur porter di^ sccoi^rs^. Au milieu du tableau et 
sûr un plan plus éloigné , on ajpcrçoît un vaisseau brisé 
contre ui) écueil spr lequel uj^e partie de Véquipjige est 
>^parttime à 90 sauwr ; 1753. 

, ' ' . • • f «wl; m* 99 c. — ffii^, » 1^. 3o c- 

29tf. MâKèé * effet di» îtm^i 

^ A onchf on rcî»f«i«àilWr^mU4 diiqnel a'^^ve xof 
pavillon d'une construction élégante. Sur le devant un 
matelot et ufa^ Ibnme viennent puiser de Fean à tihe 
fo&iiSBe { ftià -delà ua feu devant lequel un Iiomme et 
une femme apprêtent leur repas; 1762. 

Haut, ç^m^^ic,^ f^g» imiSSt^ ^ 

On aperçoit au milieu des flots lerve^ea' dVn bÂtMifçnt 
qoeltea vag«es-oiit brisé eootvettn rocher , et sur le devant 



(1) Jje» quinse tableaux d-deasns forment la c^llectiou des ports de 
France commandre par Louis XV, en ijSS, à ADtfpb Vfiurt'^r^ex^ta 

Pliisieigurs de ce) ouvrages sout place» dans le Muse'e I>an[)Iua 



une barque \. moitié submergée ^ cUns laquelle 4^s nau— 
firagës cbercfaent leur sahit; adroite , dés matelots seeoo- 
ismfc'uno femme h demi-nue et évanouie. Dan» le loûptain, 
_ \gaucKc|.U9 yaî^acajû baltu parlef vcntschcrcbe à gapier 
la pleine mer.' On voit du même côté la foudre éclater au 
çiiiku des nuagjcs; 1763, 

/Toui. o M. 83 c. — JUi^, I m. 35 c. 
Pendant du tableau précédent. 

1^98. Marine, par un temps calme; effet de Soleil 

; couchant. .' ^ ' 

^ ' ^ On voit) itik \t devant, des eanon^, «tes baDoti de çuIr— 
chandiseS) desbommes de diverses ndf iôn^ 'et un^^lsysan 
cbnduislint d^nx 'bonifs : à gaucbe, un portique qui s'a- 
vance jusqu'au bord delà mer; adroite, un pbarc et une 
tour; 170a. 

Hmttt, o m. 83 c. — tMr%. \ m. 33 cT 

299. Marine; effçtdu ^latiu. 

. Sur le devant , des hommes et des femmes sont otcn— 
pés ^ recueillir le produit de leur pèche. A gauche , dans 
j fe lûîntaîxi^ *n^ip^Kç^^ti*e^aQHtr RJwba^iïp tifipm AtAvAt 
le sommet est fi*appé d'un rajop de spîeil ; i^^â. 

Haut, o m. 83 c. -^ Lnrg. 1 m. 33 c. 
. Pcpdnnl du tableau ptécëdcnl.. - . • - ^ . , 

SCO». Vuct dd p^nt tt dn cl>ate«t|i 3aii)^^'|ige. 

//rta<. o m. 40 c. — ^n/g. o m. 55? c. 

501. Vue du Poirte Rottôi à Rome. 

Haut. on», ^o e. -~ Lar^. o m. t^-^ £, 

509. Marine. • « ;i i . 

■' A gatidie«st inÎ6 maison de plaisance bitie sur un ro- 
cher au pied duquel on aperçoit qu«!ques embarcations. 
Sur le devant) des hommes et des femmes sont occupa à. 
la pèchC) et deux matelots poussent leur barque 4 n ntei >. 

Haut. om. 43 c, — Jtrtrç. m. 65c^ 



5a ECOIB FRA.Nr.A.ISE. 

étla l^avàirfc \^ll ffouvêrncv^c ineilent ,soUs,"sa pra- 
feçtion. On reconnaît ces dëtiz étais à leùi^â armes.' ^ 

ihiut, X m. 63 r« -» £ar^. i m^ S\ c, 

WATT£A.V C-Akto«b ) , iw^ft Faienciennes en 1684 , 
màrf mi village de Nogent , /?r« Pow , e/» 17211 éièçe 

518. L>mbQr<juemçnt pour Tile de Cytlièrc. 

liant, 1 m. 3o c. — Zargi i mi. qS <■'. 
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ALLflMAIHDE ET HOtLAIHJ>AISIi;. 



516. Des chevaliers combMtent<onlrçde$Twro^ 
âams lesjdëfîléd 4e Lissa; 

Haut, i m. 37 c. — Larg.. i «p. 66/?. , 

ASSEl-YîH ( Jean ) , né à Anvers vers x6io , traçailla 
en ItaUeet mourui à Amsterdam en Moyèltèçe à*Uaac 

317. Vue du pont Lamentano^ suv>^^TeroBe> 

, près de Romç. : . \ 

Une femme itoontéc sn* nd bcèuf conduit de* âàî- 

'*^**"^ ..^ » xr 

Haut, o m. 56 c. — Xrt/g. o m. 50 c. 

548. Yuç d» Tibre, 

Des bestiaux le traversent à gué ; dw* lc^l<>i»t^iû ^f 
un pont défendu par uner four. 

. Mm^t, o *4. 65 c*-^ iWrg. o m » 88 c» -, 

519. Paysage inoritùéux arrose' par un fleiive. 

' Des vOya^eu^s , avec leurt bagages , attendent la bàt^ 
que. pouï passe* à l'autre botOi^ ' 

Haut, o ç*i y» f V— Ji^':» "*• 44 *? 

5ft0. Paysage^ 

Une ruine au bas de laquelle est la hutte de deux pâtres 
'ijtd gardent des tbèvrè* et Aïs «i*rut<Jbsk , 

Haut, Q w. 78 c, — Zorg^ w; 4t i?,. 
' I*enàant'rfuta)jlean précédent. ' 



i63i , fnôHa Amstèréam c/i'iyog ; èleçe dnivèrdtngeïïu 
sar. Es^ca¥èVbllariiaUe; ""' ' " ''^' 

£lle est composée de dix bâtimens de guerre sous Yoîle 
et faisant route de conserye. 



Mfl?Lè'iiôH îfAniStéTaaîii. ^ ^ ' -' ' " 'ï tiU 



-^^^jÀ"^^^^ 



525. Marme. 
vieux arbre. 

A droite est un grand bâtiment; ôn'^pVrçô^'li'gablhe 

Haut, o m. 66 c. <— Zarg. o n|«ti%A< 

• ■'■•■. ^ . ., . ,. 

525. Une marine. 

526'. L^andén-pbrt de ô#bes.* 

i6ao , mort de la pàst^idamiêJdfr^nmfiU^ em xÀp^/^j^fèçe 
^AdtiénVtin Osttidt. > 

527. Inte'rieur d'un me'nage rustîq[tlè.' ' * ^*^'^ 
tJn homm^: ^ ,;W» , |^9P»#, ,sï)i^ ,WÎ*. Bif^A i^e 

Haut. m„ 44 c. ^ ^'Ss * '"' ^ ^^ 



JSëa^'ev llOIÇÉDMr('^EBii.0 Yi petnih^§^^fém^ né 
à NwâFnàerg^ J'en iSoo y vivait en i54&î élève de ikàihel 
Behamy son oncle^ eijtA^iri Vmrprt C^): " / ^ 

3SWk 3i?i^t3 ^rçVâe l'histoire de èavijï : 

!•. DâirM vamqtieur de GplmA. 

JQttQiid DiivkL retint de la gtt«!Cr« wgm^ Moir 
tnéGolialh. les^ femmes BOfftireirt d^ ^<mt«s le:^ ^villes 
dffiMfll aa> ^TAiit du'^éoi lB|iûl ^ «njobiaKiy^ .^t €^ dan- 
sant : elles se répoodaieiU Tune aj'aulre , et disaient: 
« Saùl a ttfé fflflfe TMUsiîfs^ ft Bàftd ien « tu* dix 
*>.^W.j!»^q9 paroles mirept 3aiU da»l '^'^^ gjrande 
_ >QÏ^ ^ lui dejplWen\ 4tpapgetn'ent. ( ti f:'d^s JifHs , 

j»\ David et Béthsa1)éé. /.^ ' 
^ Ôâvid en M pvomettaofe Ttt dp «Qll P9i»W une 
• fétowevtt^Uvife^loi, ^tfi8e.l»^jg»fti|i.sftr:la ^ç^r^sse 
die sa lâaûsdii. Q^M femme étkiil&«(t)»oU« «;^ AÇm- 

\r^ — ' — -T— ^ — -^— - — ^ — ^ ■ ■ / ' 1 ■ ' ' ^ ' . ■ 

(a) ti#»aûle»»rsquicl<?ùpenlà Êeliamleprcnom de Jèah .^vec teWl ^Sébald, 

^ ' foàmd^xit sur lé motiqgi-j»iunie qde l'artiste ini*Uilto«te6li0i4Mdb»^ ou- 

i 45jës «B peiîtii*«î4« ei».|miurp,«t,qiife, n*rMr'9é«^"*».<*HW,f'r® 

ba»-côté d\m bureau aervant d'appui à rauteur, qui s est^Tepresenté de- 

ifqe inscription HUnç ) -,^cri^ au-dessus. «Je «i tête , ' ap^t*»»* fp»*»» 
dédia eu i534 cet bûVfage aH >itt«è AHfei*,M6l8.ide Jean IV, dit le 
Grand, électeur de Brandebourg. Ce prince naquit en m^*^\^^ 
noine de Mayeuce, archevêque d^MsedrfïOUre^ éyê^e de„ealbe^dt, 
archevêque de Mayence. Le pa]^' USTX YedisAt tfan* % ^cre UB^e 

ep i&«,- ^our rendre ton hommage , plus «ofennd,.*tehatû't-^NhenU le 

' pVin^ù mméu de s^ T>riûripaui oCfeiCT» tWU e*je«d#Ça^MaW», sw 

le plan ^^»^aé»dUitéieAt .pporf. à :«el«i jw h^if^Sf'ff^} ^^^'^ 

La table, à partir des angles, est divisée en ^^J?;j^^V^'f 
lances dorées, décorées des couronnes et des a»dWf*W 'J»» ■*''^'Ij 

MfeSent Jiu^ c6t<?s a<la<^è,e»éWpl<ttM'«i'aiMa«tfrt g OT OT^ JPf>gS« 
•râticmwnt clifViffi -aâ. omfi] .où se tvQOve uuctit im di 



'«nnt/BeibM^ié0> fille d'Ëtimn^ iemwt d^fhïo fie^ 

5% Mort;€pUri^lietWeft. ^ , . • . . : :^ 

tJrip •rem^ à Joab une leltre du, roi David qui 
J}ii orHûniié .de inetirc ctt hôrhake courageust « la tltê 
i'ûn bataillon ou te Côtnbat sera le plus rude , et de 
faire en sortes <ïti'i^)r périsse. Joab luisait U si^ge de 
Rabbfi; il mit TJrie vis-k-TÎs le lieu où il savait que 
' Tés plpë Vàilkilfis ennemis 'éiaicuL -Lés assiégés font une 
^rtie, tuent quelques-uns des.censdè David-, ^tayec 
tiUTL IJriè Sj9«heen , etc. (L,£laeê Jhis^ Ch. JÙ. ) , 

^^-^ l^avid «1 le pvo[pliète Nathatt» ' . \ 

I^. pBopJbèle l^athsgi vient trouver l^avid par or- 
dre du' Seigneur, et lui dit : « Il y ÀV<'ût deu:E bo!m- 
> mes dans une ville , Pu» était ricbe et faùtrè pauvre. 
» Le ricbe avait un grand nombre de brebis et de 
» bjoeufs , le pauvre n^avait qu'une petite brebis <|u'il 
^> avait h clifefée, nourrie et- qu'il chérissait 'oomitie sa 

'■' n-fille. -Un étranger étant venu voir le râcbe^; çelni'^ci, 
''» pourteë poim^toQ«b»r. a aoii tcovq^ew,^ pnt ^ bre- 

— » bi s -du- p a uvre .etJA„dQnoa à manger à son bote. » 
David entra dans une grande Indignation, et ^t a. 
Nathan :c(Vive le Seigneur! celui qui a fait cette action 
» est di^e de mort, etc. » ( Z. // des lio'u , Ch^Xït) 

BJmiGJSIf (Thiurry Ya^) , n4 à Harlem vets ï^o; éiève 
. d'J4nen Pan ikn Feide. 

51I9* Marche d'animaux. 

X)|i distingue un taurean blanc qui traverse on niîs-> 
seau : plus loin un cheval edrayé s enfuît au milieu d'un 
troupeau de bcsufs > de moutons et de chèvres. 

Haut, o 9», 6o c, —Larg, ojm. 7» 

596. Paysage. 

On voit sur le devant un cheval bl^c » dei|x vaches 
^ dobt Tune est couchée , et plus loin un mouton, ^ur un 
pkn plus reculé I on aperçoit une paysamie assise. 



mort dont ia menu ville en i68^; «fôiv de y an Hœrkiny 

son père , de VanGoytn et de J. B. fVeenix, 

• ^ . . ■ : 'y ■' > ;- . 'T :. - 
351. Vue des côtes de Nice. 

On aperçoit' k ganche un tÂU4|^ ;. n}uA loia dos mço* 
U^f «oait le «ommet se perd «Uns les nuages ; à droite, 
un diemin sur lequel des paysans conduisent leurs trou« 

558. Pajrsagjç eiîtfecoijpé de masses d'arbres et 

A% sod[|er$. 

,1^ çli^iXiîniestco^crt.de bestiaux et de voyageurs» 
parmi lesqucb est une paysanne à cheval ; une femm^ 
lui présente son en&nt. 

555, P.*3f39g<^ . 

Des pitres font traverser \ leur troi^eafu^lfr^c d'iro 
flcuyc <jtiî parcpurt, une, vaste canipagne. , , 

*' ■-' -* \ *' " '" ' ^ • 'Haut, o m. 3â c. ■— Larg. o m. 4<> ^- j 

554. t^aBrèuvorr. ' 

On y voit des bestiaux gardés par uncf Femme dbboxtt ^' 
, t^aant^ tue queojpftijl^ et un fiiseau, ; h t' '\ 

558 iXe passage du bac. " 

.41t$td|5p»j'ew^A5fe<i«^a»»'I^«*b«*ger*ttunefiw«^ 

^ montée sur «p, mulet atteçideii^ Içui tour pour ;y f»fe 

^^étti^ertetif troupeau. ^ 

. 4?^/. am. 5oc. — ^r^. om. 70C4 

556. Ammwx,çpi?cluits au pâturage- : 

StàU àe^xat du tableau, une paysanne i pied tient 



,^iàisnattv4ka»iA •^oiké) %M»i éd^m^GéMS^^UfiHfi 

*• * -• *- Jlaut. o ra. 8<Vf • "—J^Hl' ï »«..o8 c, 

./, , . ^V ."' .'> ■/.. V- '. \^^ nnTa^ ,rin:»v\ n.i 

557. Paysage ; effet de jsoleil couchant. ,y .^^ 
Une jeune fille lave ses pîcds dans nxf i:uîâseau oà des 

. ., . - - '.!',.' t -•» I .fT'..f > fil. 



. I.'.Z \..^n.'><\j il. 



558. Vue d'une yalled entrecoupée de bowfO^s 
d*arbres et couverte de troupeaux. 

* '^ ^Sdt le ^èvanV,''tiitht>hittd i^aas'^ïé 6ostt&e oncntâiest* 
assis ]^rès d'une femme richement vètua^vftfiaMit ^W- 
tretenir avec une paysanne. ^ 

^«fÔ. Paysage.- - ^._,^;-. , ,,,,, ^,:. ; - ,^^ ;.. 

• Oo mt «nrle defratu dtfnaè féèomes dont 1 Wc trait une 

chèvre. ^^^ ^^^ 

naut,o m,65c. — £iif^i x/jk.Bov*,' '• 

MQ/Pe^^sage. - ^ •/;•-':-. •• -^ ; -■ r z- 1 ^ 

Sur le devant ime femme k cheval ; plus loin^trois au- 
ti^s personnages ; 'lin troupeau ùaversant un gnë. 

Haut, i m. la c,,-- Lar^. 1,0^,40 c^ ^ ^ 

Sur le devant une fccattifrlave dtfc Iteç* ; pUès d^ëRfe wt 
<ii» pâtfo oiiFCd «oD troupeau V p^^^ lom, k gauche du 
spectateur y on aperçoit une chaumière. 

' dkns^Umàriè vllk en 169); ion W/^rf'n^<}|J?jf^ig^'j^ 
54i. V'uè de la colonne Trajane et de l'Église 



ALLEQOLVWE Wt "BOfcfcÂMDÂISE . <% 

néà^nt^ers en i656 1 mor/ ^Romevers i^iPX onignore 
de 4ffti fi est el^» 

ntà. Paysage orné.de fitbriqiieb eii de orcinci; : 

Sur le 'iderAfeit: frâu 'jeimti ilt*^ ^nenm^ipdbttliï do 

/fauf . o m. ^4 <^> — ^'ï* o m. 98 c. 

544. Paysage de titïème style que le précédent» 

i . Qo.y.oit sjj^ le premier plaii,iin iu>mmQ à«si^ çt^^ie 
fenime 4cl>6ut , portant im pà^et siir sa tète. " ' 

i5iéë^i P^y#*gfi^xnrojé dç fakriqi^, . , > 

. , S;ir le devai^t , deux, hounu^s et line fdtiâné causent 
ensemble ; du côté opposé dé la route, unpauTre aAsistlcur 
demande Faumône. 

>" -' : ':.:-. i' ' . ■ ' * ' ■ / 

BOL (Ferdinand) , ne à Dordrecht vers ^1^2^ ^ mofH en 
iGSi; eTèvé de Rembrandt, 

546. Un philosoplie me^dîtant dans son caLînet. 

Il a devant lui , sur une table couverte d'un tapis* , îm 
livre , une tète de mrovt'^ «piîiudiinDmLtTdeiiiMui^f^i^ une 
mappemonde f un calque et divers autres objcfls. 

Haut, im, ^S c, ^ Lar^, tm,i'jc, 

v\ .- ^ : ':•.....' ,-/.- r ■■ . ' '. ■ ' ; * ''s^j:'{ 

547. Des ehfans tramés dans ùiï^AàT par des 
chèvres. . " \ -. . • : - - 



5J8 . Portiraî t ^ d'un mathëmaticîcii . 

11 tient en maîn un mstrîimënt de gëométne; iGSSi. 

Haut^ o/M. 77 b, Lai-g. ofa. 63 tf.' 

34©; Portraît d'Jboihmé vêtu de tioir , le . bra* 
î ^ gftjûkcbr posé.6iir une bîflvfôjlrade ; i^Sg. : . 

Haut. 1 m, i6 c. — Xorg. o m. 99 c* 

BOTH (Jean) , dit Both d'Italie, né h Utrecfden 1610; 
. i . . ' j ,<^?^* d^ Abraham Bloemaert, 

Il fie Joui pas, le confondra avec André Both ^ son 
Jrère; ils travaillèrent toujours ensemble^ et moururent, 
la mém^ année dans leur ville natale,, en i65o. 

5150. Vue d'Italie au soleil couchant. 

On remarque rxù. caTaKer et une femme sur im mviet 
. çon^ujt par^in |>apan» - ..A 

' Haut, \m. SQc,' —Lta^, Xml it c, 
les figures sonirà' Knèxé BolU. ' 

• 5i^i . Viiè d'un de'filé eiitre'des rochers escarpés. 

Au mil)4eu est u{i chemin creux que gravissent deux 
^Inesckarg^s. ~ - ,' ' ' 

, ^ ^, JJaut. o Ml. 73 C. -^ Itorg. m. 6« c. 

BOUPEWYNS (N.), de Bruxelles- 
552. Port.de mer. 
-■' On y Tpit un marckë au pcùsson. 

BRAUWER (Adrien) , né à Harlem en 1608 , mort à 
Anv/at en 1640; élève de François Hais* 

585. Intérieur d'une tabagie. p 

* .- '- s ' j * ~ •" -fiiwa,' OUI. »a c, — Zrflrjj. om. ^ a8c. 



ALLBM^ H OT' AT «OibAV^AISE. 6< 

e^tf ^ f en /^èrf I Jean Van Bréda, 
534. Une halte militaire. 

ifaul. o m.as ff. — X^Mf . o M. «5 r. 

BRÉEHBER6 (Bastroeoms) , ne' à Utrtcht en 1620, 
mori en 1660 ; $on maître n'est pas connu» 

SSiSJI. Le repos cle la Sainte-Fàinille'y daps mi 
paysage orn^ de fabriques. 

Jfant. o m. ^7 e, — t^rg. o m. iS r.* 
Les fi^cs sont <le C. Poclcinl>ur|;» . 

3S6. Saint Jean prêchant dans le disert. 

//au<. o m. 34 c. — £a/g. o m. 4^ «. 

5^7. Le martyre de saint Etienne. 

Haut, o m. 4<* <?. -^ ^f^* * M^ Sa tf. 

5^B . R^iiiaes' de l'ancîcmife Rome. 

" XJne fontaine dctbrc lé mîïîeu d'une vasKî plactf, 
l'on voit quelques fljpres et.des animaux. ,. _ , ^ 

Haut*, o 1)1. 54 <^> — Larg. o-w. j4 V. 
' , ' ■ " " '" i ' • !• :')''■•'■' r * 

Si59 . Ruines de rancknne Roiàe et marché' d'a- 
nimaux. , .. 

On yoît sur le devait du tableau une fcn;me qi^ allai l& 
' un enfant. 

Haut, 07», a6 c.^— £ar^. o<fU;i^34 f •> 

5Ô0. Vue des' ruines de RxMpae^ » . . ., ^ 

Xe peintre y a réupî la.porbe^ ^^^ fârdiiis Farnese ', at- 
tribuée à Vignole. Sur le aeyaut^ ^ flç^ite ^ ^uj& fcnyne 



Haut, A m. 4* <^- — ^«''g- o m. 56 c. 

BR£K£LE1^KA1»IP (N.)? ''■•■--'-'^ •^' '^ '* '-■ * -'^ * "^ 

561. Un vieillard occupe à e'crire. 

BREUCÏBtËt t^ER^^^-^'^^E Vieux , neàhreughei^ 

et celle de sa mort ne spo^pa^'^^i^^^, fifè¥0 4^ J^kfre 
KççKkKan^elft.ett^.Jerômf Kock de Bois-4e'î)uc^ 

562. Un village de Flandre prrfe d^tin canal.* 

Haut, o m. itc. — Larg. o m, 17 c, 

565. La danse de, village. 

' ' ' ' ' '''H^è,'ttm.rié.'-^'Èarg:o^}i7&.*- ^ 

BIUËUGHEL (JBXK)i iMii<iaL'VmatSB3in^4tBmxi!Us; 
vers i5^^ mortà'térftffirs /^ f^% f tlèfie de^ i^goe^muidt, 

36>4L Le paradis terreistrc. '^ ' ^ 

Le devant est omë d'une multitude d'animaux , de 
{fîtwt» et jdsêairfl'detcrÉtst/ttfièiau* Oaivaîtdauûsile léit)«C 
taîn le Créateur qui s'entretient avec Adam et Eye. 

Haut, o m. 46 c.— Larg, o m. 6j c. 

56S. tfranîe accompague'e d'un enfant, t^t «n 
mftin le globe céleste. 

Cette musc est eBto«^d'c*Î59atixqtiS joiientir ses fM» 
ou Toltigeot dans les airs. 



366. Guirlande dç fleurs sur les Inmcli^ ia^m 
quellesjftflft^c^^ç^uil^ïçfp ja^^i^^ ^pèces. 

* 'Att^aaîl5ÉtI^eSl 'lAt 'Ihlîdidlfiii dont les figures sont 
pOtttes par Rubcns. U représente la Vierge couronnëe par 
un ange, et tenant T&^ntiiéWs iar tts'geno^x.' J . '^ 

Haut, o m.S^c. -^ Larg. o'ni.65 c, 

. >l^mM j^frâcn iiaFj Alexandnî , est forcé d'abandonner 
son diar et de prendre la fuite. Sa fiunille est ^te prison- 
nière. . . . - 

Haut, on», SSc.-^ £irg. r m. 3d C. 

)^9ilk>^;«vdte-£ic« ret4W' y Wou passer des Toyageurs: 
a gauche est Tentrée d'une ville. 

^Muyi^^if:^&% *^?,*^ %ur<?& e^ ^mmaux. 
^4fn><ht»»t ihl ib^ > I Ita II j infiNiidloii afat^oit «me vftte« 

Bout, o m, o^ e. -»^ targ..9 muaà ^il) 

BBIl. ( Paul) , né à Anvers en i556, morf à Rome en 
1^^^; élève. 4e/J>àniBii^fKirteknans.. fi .^ f 

570. P^wge^n ni.:-/ >■ ' - .. :;• :.j';. - ' , ■:;,-, 

Ii«#- iîg«ur«s- ^c»t ^d^Ànnibâl Oarrache , et représentent 
une chasse aux canards. 

Sur le devant est une rivière que traverse un pont de 
hranche^ ^j|fi>rfiS4 O^ yypit pa«9r JHwf^i s«ivie.j^ 
quelques— unes de ses nymphes. ^ 

StS.*' îFaysâge."" ' ^ ': • ' ' * 

On y remarque des pécheurs conduUaiit uktflièrqsci < > 



. Lq ^jet rappelle ta fable de Pab «t S^^îttz. 



57*4. Paysage omë de ruines* 

Sur le devant, des bergers conduisent deux tr^npeanz 
nombreux | l'un de cbèvres , Vautre de moutoùs. 

57*$. Paysage. 

A droite on voît une mUre Aur^ lagune «si une )0ff^ 
que abordant le rixagc. 
_. . . ..' " Haiu* i>' m.' -ki wi m^ Lar^.o mw xiff c. 

576. P^O^sagc. 

On aperçoit à gaucfie une é^ise, et ^ &oite tin moulin 
' % vent ; aur le d^ant,'pKniearspessoiÉnged^ à chcrTal et 
. «n chariot; préa de là ua pâtre dondaMant un trouy^n 
de bctuff.- 

Haut, ont, i3 c. — Lar^. o m. iQ c 

.'•••■ ' ' • . - ■ . , . " - 

CEULEN. (Cor.^Jakson Van>. 

577. Foi Irait d'iiù homme vêtu de noir. • 

mort à Paris en 1674 ; éJève de Fouquières. . , -^ 

578. Le repas chez Simon le Pharisicfi^ 

^. I^a Madeleine , proateraée devant Jésus— Chrut , lui 
barse les pieds y après y avoir répandu dw parfunit* ' 

Haut. 1 m, Qï c. — > Lar^, 3 ny^S^ c»». 

5TÔ* Lït Gène/ ' ' ' : - ^ '^^'- ■; -•-. '/ » O 

-. -^«rift im. 58 c. — jtar^, am.'33 c* 



iLLZMlNDC ET «ÛLLANDAISE. OS 

'SSO. Le Christ mort ctendu sur son lincciiî. 

Haut» o M. 68 c. — iMt$, 1 iM. l^ir. 

SBI . Apparition de saint Gervais et de saint Vro» 

tais à saint Ambroisc, arcbevêqae de MilaA* 

lU lui révèlent lelîeo oà leurs corps sont inhnrnÀ* 

Haut. 3 m. 6o c. — Lar^. 6 m 8> r. 

^82. Translation des corp^ de saint Gervais et de 
saint Protais, dans ia cmliédrale de Mihm* 

Haut. 3iK. 6oc. ^ Lar^, 6pi, 8i ç. 

59S. L'opèfre saint Philippe. 

Haut. I m. 17 c. — ^a^^. o ut, 89c. 

SB4. Les Religieuses. 

Portraits de U fille ahi^e de Philippe de Champ^ney 
-etde laïaère Catherine Agnèsyrelî|^eiise à Poirt-Roya^i). 

582S. Paysage dont le sîtç offre un de'sert. 

Lie peintre y a représenté Marie, nièce de saint Ahne 
ham y ermite , recevant dans sa cellule la visite d'ua 
jeune soEtaire. •- 

Haut. % m. ao c. — Lar$. 3 m. 36 c. 

^86. Paysage. 

Des malades ae font transporter k la oelWl^ ife M4li)P 
pénitente , pour obtenir leur guérîaon par rattouchen^eofc 
de i^^ habits* 

Bout, a m. ao c« — tan, 3 m- 3(2 c. 
Pcudant el snite da UildMi i^cédent. 



(l) La Glle aînée de Philippe de Ghainpaigne, TeligâvoM & Port-Rojral , 
étant réduite à rexlrcinité ^t reffit d'uue ^Vtt cotuioa», •! se VtojMl^ 
«babdnxHiée de* nkédeoins , emf cleroii- le i-établusement de ta nnlié aux 
prises de l'une de te* com^raguef , la mère Catherine ikgnis. ,^ ^ ,, ; ^ . 

Philippe de Ghampaigof; «sccut« çi-t ourrage en x66a pour ooosetVOT 
k M^nofre d* «etévénetakiit. 



^87. Portrait en pied de Loqis XIII, çfmrçwàé 
•Mr la victoire. 

Haut, a m. a6c. ^^Larg. i pi. 76c» 

^fti 'Porti'ak en pied du cardinal de Richelieu. 

M9. Portrait àe Robert Arbàni^'Andilty, ctf- 
lelMre ëcrivain de Port-Royal, ^ne en i588, 
mort en 16^4* 

Haut, o |M. .fi c, -» dUiy. o^. 7%<;« 

590. Portrait de Philippe de Ghampaigne, peint 
en 1668, à l'âge de ^ ans, 

^ ', .ïl^^ii de tnab quarto^ la aoam •dsoîiBwiM^e <ttr la 
jpokcma, ot tiiCBl de la ga«che un rouleau de dessins. M. a. 
Haut. I m» 19 c. — Larg, o m. gt r. 

■ . V; ■> ■ o. ■ / 

4Wtt. Fortltait d'homme rêtude noir. 

Il est assis deyant une table couyerte-de Itnes. 

Maut, o m. 9èc, ^- Lar^. o m, &ie, 

'é^JT -^ortikfit *n Jied d'nne jçune filîç vêtu^ de 
Liane. 
£llc tiéiit sur son doigt un oiseau de prdîe* 

Haut. I m. a3 c. -^ Larg. om. 8g c. 

1595, Portrait d'une jeune iîlle ayant les mains 
jointes; "*• ' ' ':"■" " ' ' " /'" ' 



3»4. Portrait en pied de "Charles I«', roi d'An- 
" greterrc >' ■• *^ 

Ce tableau «qui » tonioors été attnboé ik .II. Cennii)^> nir lpci«diDi» if a 
pM de particularités, et qu'il ue faut pas coufundre avec SaluQ^n Conoing, 
.4pu«(e)«t|«ce4de|B«gUBÉmia.e. . <r ' > 

OUESBEGHJEl (.Josuw.Van ) , W-à Bmjctlkt^t 
iM, on ^gn&re tanhée -êc sa mort; éièçe d'jiârien 
Bpaûwer, , 

30tf. Craesbeckedans son atelier, faisant le por- 
trait d'Adrien BraxLwer,i son maître et son asnt. 

« • ■ J2iii<.»M« 85 c — £«ri^. im. o»c. 

59^. Portrait en pied dç' Corneille Zafltieeyen 
à, isonchevalct. 

HatU. o m. 3i c. — Larg. o m. ai c. 

CB.ATS[ ACII ( Lucis Muller , dit Luc de ) ne ^ Cra-^ 
nach , diocèse de Bambèrg^ eni^yii , mort à IV^imar 
en i55a, 

597. Le sacrifice d'Àhraliam. 

Abraham , par o^ridre dé IMcn y conduit son fils Isaac 
an haut de 1^ montage pour rof]Brîc .^ sdcr^îoe. « > ^^ 

Saut, o m. ^t c. -^ I^f^g» o m. 3a e, 
tecieiis, Urois diffrreutek actious .du fi^èoie W^eL , ,' , ,,.;.„ 

598. Porlréit pw^sirmë -celui de Jean -Frédéric 
le Magnanioçie,^., ^lpr«.^ élp^leur 4^, S^e.: ♦ ? 

Haut, o m. x3 c, — -tar^. o tfi. JÀ c, 

59à. Portrait du prince Jean-Frëdéf^icw « j* 

• ^ , , " * - . satf«*.i*Vi. 5ic.— i^tfrg. o f». 37 «y. 



•68 fiCbtES^ FLÀItrAKfi^, 

400. Portrait de Frédéric III, électeur cle Sttxé^ 

..-' ' i • Jffuit. m, i3 c. ~r targ. o m. i%c. 

CRAYER (Gaspard de) , ne à jinçersen i^Sn ^inori é» 
. • lià^ 'f é/èue de Héiphaël Coxcie, 

401. Adoration du Christ. 

Xa Vierge , tenant dans «e» bras l'Enfant J^a»» reçoit 
rhommaee de plusieurs saints prosternés au pied de son 
Irène: saint Augustin ^ ëvèque; saint Antoine, ermite; 
,. samt £tlcni|e , martyr; sainte Barbe , sainte JMoiûqtie et 
une autre sainte. Cette dernière présente k la Vierge et à 
son ûls une corbeille de Heurs. 

j . J7aW. 3m. fige— XÂ/S!. aiit. 73â. ■' 

40S. Cqmposiiiçn mjsûqxaeé 

. fieviUu dé ^es habits pontificaux , saint Augustin » 
frappé d'une lumière <Uvine^ est -en extase. Des anges l'ac- 
compagnent et le soutiennent. 

Haut, a m. 90c. —^Larg.'i m, 90 «. 

CUXP ( ALBERT ) , ae'à Dor/, m 1606 j élève dejaeçues 
'' Guerritz Cuyp ^ son père, 

i^Oo. Un ])âtiirage sur le bord d*uu fleuve. 

On y voit plusieurs vaches. couchées ; l'homme qiû 1^ 
. garde est assis et jo«e du chalumeau. 

.... Hffuf, i m-r^i c, -^ Larg. % m.^tf c, 

404. Lef de'part' pour la promenade. 

>I>ei|X«a^lîer» te disposent' à partir; nndonies€qae 
présente l'étcîer il son maître. ' 

40o'.' feé' retour de là proineDadè. 

Trois cavaliers sont suivis d'un 4oinestiquQ Ji pi^d^ 
tenant une 'lierdrîx* ...... "• 

.••'t.. - . ' ^ Haut, im, xj c,'~- Lafg. i m, SiC» 



AIXEMANSB KT BOLtAJTDAISB. 6^ 

406. Une jéùne fiUc donne â- manger -à noe 
«bevre. 

Haut, X m, a4 c, — Xiw^. i ai«^44 

407. Un chasseur tenant une perdfnt, ' ' 

Haut, »^.- j8 c. .— JLat-^ï aj«, flj^c. 

408. Marine* 

La mer est agîtéo ; oa.voît ëclater la foudre prè$ d'un 
'vaîsMau- battu par les ftof». ' 

. \ . ffuut, i m^ otf c. —-l^r^. \ m, Ifi^ 

BEGKElk ( JsA-N ), knUaUur^ de Jacques Rufsdael. \ 

409. Paysage. 

. O^ apcrçcôt uae «^unlère^situëc sur le bord de Veau 
et abritée par plusieurs groupes d'arbres ; sur le devant, . 
. une fenraw-. qvi lave du hv^ ; et plu$ loî% deux hommet. 
qui pèchent à la %iie. 

flaMf. o"m. 67 c. — Aorg. o m. 8o <:. 
I^s figures sont d'Adi'ien Van Oslade. 

4ip. JPaysage. 

' ■ OW y remarque ùnelia)>îtatîoh rustique au bord d^iïie 
^TÎvîdr^ sur laquelle flotte un bateau charge de quatre 
personnes. ' . , , . ' * 

Itmit. ont. 5^'f. —- Ehrg. omiiS^ c.^ 
Les figures sont de Fragonard pire. 

BEliEIV ( Thierry Van ) , né à Hmsden , vivait en 
ifô3 , mort à Armnden^ en Zétande, où il aça^étêélu 
bourgnïestte ; élève de François Hais. 

411. La partie cle ballon. 

Les joueurs s'exercent dans la.«our d'un paWîs. £it 

avant, sur une espèce déterrasse, quelques personnages J' 

* ^ itchement lial^î^lés , ; prennent^ ^ plaisir d^ ia proin^ade. 

Hatii, o m. 3i, c. — Larg. o m .5^ Cyj 



à Anvers le i3 anfrU 1755, morf à Naples J^.Mf.'/sèmcr 
i8t3.-^ . . '■ ' • . ..^■ 

418. Pajpsage.M-- •■,!' ; . ..-• i • ; , ■^ : 

Yuc d'Arpînuto, o^ est néT Gicéron. 

Haut, a n». la c. — Xir]^< iin.-6i^r ' 

MEPEWiBEKE (Abraham Jaji .)\..n«> JSo^hMQbc 
1^ 160;^, moit A Atwers en- 1675; eZèw i2r Rubens. 

4 1 5 : Ctélie passant^ Te Tffite , et emmenant arei^ 
elle ses jeunes compagnes. 

même ville en 1680 ; élèvte dt Aembrandt, 
414. La femme hydropique/ 

Elle est assise dans un fauteuil ; sa liHc «n pkfars est \ 
^etgcnoi». Perrière le £«ute«41 de U fçnuneKydrQjp^lle, 
le nié4ecîn 5 debout , considère avec atteodion U I|i|iMpir 
contenue dans un flacon qiiiï tient à la- maîa, Xia acène 
est ^ornée de joacuble* , de ta]^ et autres accessoires d'un 
goût recherché. 

Haut, o m. 86 c. ->£ar;^..o m, 67 e. 

4i4 bif. Ç[»€ aiguièie^d'^rgeot-,/^ 

^au/. o m^ 99 «. »^Z|a7iK vQ 1»^ |U <; . 

Ce taUean est |>cint snr le volet d'une .b<^tf d'^jbène qui serrait^ roaJer- 
merle tableau précédent. 

4i5., I-^^pî.cièTe ctç village. 

Elfe eit damto botKiqtte, et tiettt en «m^^fes ft!»- 
lances.- • ■...>.> v 

Haut» o m. 38 c, — Zofy. o m. «8 c. 



ALLEMAÏTDE Et «OLtÂÎÎDAISB . 7' 

416. Le trompette. 

Il est devant une fenêtre àêcotêé d'nii ificke «j^W 
Dans le fond dn i^i^eav qn a^^rflHi^ T^yiSlpt I^«0|« • 
table avec des courti«^ncs. 

/ToM/. o m. 38 «. — £«rg. • «• «9 «• 

• , . . (r 

417. La ciwwpiw^e holkndwe, t 

Haut, o m. 35 e. — Larg, o m. ^7 e, 

' ■ ..*..;!» 

418. Une femme àcérocliant iwic Tolàillé;» ia 
croisée. 

Haut, o w. «7 <r. — .^<wi» o »^ V) r^ ;,• ^ 

419.: te peseur dtot. ' , V ,1; 

420. L'arracheur de dentd. * = 

JH«K, ««v 3i c. — ^iT8r. o m. a6 e. 

421. ïntërieur du ménage du père pt delà yaçfe 

de Gérard Dow. 

La mère assise devant la croisse , et^yant; prè«,d'fUc, 
son Jouet et* nnc chaise sur laquelle est pose un plat tfè* 
poisson , fait la lecture de k bâ^k^e }» ^^ieUUfd p^m^t 

ccQmer ^ttentixemenU « , ,^ 

Haut, ont. 60 e,^ Larg, o m, ^Qc, 

422. Portrait dft G^i^rd Dcw.^ . ; '^ 

fi est 'Vti d« Iftce et à mi^corps , tenant sa palette. 

Hquf,, o m. 3i c. — Lar^.^ m.,a* c,_ ^ 

425. Une femme occupée à lire*. * ' 

Jïaul. o ni. i3 c. — Larg. o m. oq c* 



79 icOLKS FZJklfJkND|B, 

BlictaATEL ( N. ) , imiiateur de TenUrs. 
45J4U. Portrait d'un cavalier. 

• ' Stftf f hcTal est tenu par un ëcnycr. 

Haut, o /n. ^t c. — Larg. a m. SJ^c. ' 

HYCK ( AwTOiNE Van ) y ne h Arwers en iSgS , mort #V 

Londres en i&^i ; étèçe de Hubens* 
4S2$. La Vierge et rKnfant-Je'sus recevant rkom- 
.vin^ge d'ui^ s^ij)te et d'un roi» 

Haut. X m, ij c. — Larg. i w. 3^ c, 

420. Ex voté. 

La Vierge et l*£n£mt-Jésiis reçoivent lliommage da 
dooatcl^' et ^ sa femme qui les myoquent à genonx*-^ 

Haut, a m. 5o c, — Larg. i m. 91 c. 

427. La femme adultère* 

Haut, i«r. 97 c. — /^a/y. a m. 3j c. 

428. Le Christ mort couché sur les genoux de 
la Vierge et pleuré par les anges. 

ISscpiisse. Haut. m. 33 c. — Lar^. om, Ij/^c. 

4519.' Saint Sebastien perce* d'une flèche qu'un/ 
ange relire de son c6té. 

V , V - Haut, I w. 95 e. — Larg, i m, 45 <^. 

450. Venus accompagnc'e de l'Amour demande 
à Vulcain des armes pour Eftée. 

. t JlMit. a m. 90 C. «-> iMfg. » M. 4P <*• 

4811 L'embarquement d'Enée après l'embrase- 
ment de Troie. . 

Éaitt, 1 nt. f^c,^ i^rg, 1 m. S7 c'0 



ALLEMANDE Et BOLlAyDAJSB. ;3 

439. Mars ei Venus/ s 

Jlc.ut. 1 m. 33 c. — /.<(/^. I m. oijc. 

435. Portrait en pied de Charks I", roi d'Anr 

gleterre. 

li e$i deioendu àt, cheval } et icoOmpagn^ d*ttB . 
^yer et d'un page. 

i/<Mf(. a'm. *a <:. — X^/'j. t M« ist i% 

43>4. Portrait de François II, comte du Luc , 
cle Yintimille, de Marseille, ne' en i6o6,,niort 
en 1667. 
Il tient une orange. 

Hant. s »t. oûc. -^Larg, o n». 83 c. 

455. Portrait de Charles I*', duc de Bavière , 
n^en 1617, mort en 1680, et celui de Robert, 
son frère, ne en 1619, mort en j63si. 

Haut. im. 3ï'c. — Lar^, xm. St c, 

456. Portrait d' Isabelle-Claire -Eugénie, sou ve- 
rrâie de$ Pays-Bas, fille de Philippe H, roi 
d'Espagne. 

//ottt. I m. 18 c. — JLarg. I m. 02 c. 

457. Portrait de François de Moncade, marquis 

d'Ajtonne , gouverneur des Pays - Bas pour 

Philippe IV*, roi d'Espagne. 

n est \ cheval, en habît mîtitairey et tient le bâton de 
commandant. 

Haut. 3 m. 07 c. -> Larg. % m. ^%e, 

438. Portrait d'homme vêtu de noir. 

■ .$s^ alajti dr<»te «6t posiSe sur le càln et la ^nche sot U. 
gardc de son épec. 

Baut, X m, ai c, — Larv. o m. nS c. 



74 fcoiËS riiAariNiJE, 

450 . Portrait d'homme vêtu de noir. - ' 

lia le bras droit appuyé sur la base d'une colonne | son 
tiiantêauest rclcré sur le&ras gaucilifs. < 

Haut, i m. i6c. — Larg, Aipi, g^c» 

4410: PortSrâît d'homme tfii cketéfuxlopç».' ' 

il tsX Têtu de satân femHe^morte , et a la main gauche 
p(^4ë&sur|e ç6të, > • = î .\ • 

. .' "'.-i ' :■ ■ ' . -■ ." .. ■ , ' ••' 

441. Portrait d'homme. 

Haut, o m.6%c. —> Larg,'o m,So c, 

442. Portrait de Van Dyek. 

' r , H0ttt. <\m.€il^ç. -^Larg.o m, S^c, 

445. Paîtrait de François de M^ncadfi. . .,. . 

H<»tt,0m,6Sc.-^tMr^,om,SSc. 

4kAA. Portraits en pied d'une dame et de sa fille. 

445. Portraits en piedd'utthèmm^ et de sa fille. 

Pendant da taUeau précédent. 

Ces trois dehûèrs tableaux ont été micîquefbîs attribtiés aU cbevaKef 

DYGK ( Philippe Van) , ditLz petit Yj^JOrût y né 

Boonen, . , ,, , 

446. Sara pre'sentantiVgar à Abraham. 

Haut, o ht. Sa cj-i^ Làrg:i>yt\ i^oc,''< 

447. AhrahatnrenvoyàritÀ^gâi'étscm'fi^sïstMéël. 

Haut» Q w^ 5o Ct^ Larg, o m', 4<> <^-. ^ 



EEGKOUT (Geebrând Van S£n> , nç ^^jj(^^i^Ufi^dpm^^ 
1621 , mort en lyyS ; élève de Rembra/uk» 

448. Anne consaorani «ep 61$ au S^igp^ilfk 

Elfe le présente au grand— prêtre H^li; Elcana, son 
oari , apporte les présens d'usage pour les of&ir à VK— 



man. 



terneî. ^: - ,ii 

Haut, o m. 17 c, — iarg, i m. 43 c- 

ELSlBÎEY9liER (AdJlm) , né d Franc/ori éni^ji^ À64 
à Rome en i6ai; élève de Philippe Offenbuth,' 

449. La fuite en Egypte j effet de clair de lune- 

kemi. om. 3o e.> V f^arg* o'wi. 4^%/ ï 

45tt. Le ioïi Samariïam pani^e les '^làW 3u 
blessé qu*il a* rîé cueilli. 

Haut, om, 31 c, -T" Largf^ç, rm a6 ç,'. » 

EVERBIHGElf (AcBÈiiT Vaïî), néàAlkmaeren i6ai^ 
iTiorf c2(zni /a même ville en iByS; eZèf^f de Roland 
SiÉPtMiyifidifPhTeJUiffyn. '-Î ' < ^ ; ^ îî £ 

451. Paysage. .; ,_t -.b ii-r .^-.f'-^c; ,-:,£. 

Il représente ui^ site montueux.et.sajayj^e , coT|p^ par 
jiné rîvî^rë ' qiii fait tourner un mpulîn f on y -voit, une 
ftnne' devàtatlâquteîîè passent plujii^^ur|vpyîlgéTiâ^1r'çhe- 
Tal.* Du mèiùe côté s élèye, au-dessus'' a liiï'fdè'J'^e 
église d'une construction gothique. 

Saut, z m. 72 c. — Larg. a m. ao c« 

EYGK (Jean Van), dit Hs^s de p^ÀciEs'jW^^iK^jtk 
vers i3'jo f mort à Éruges en i44i j inventeur de la 
peinture h Vhuile, 

4^2. La Vierge çpuronne'e par un ^nge'. 

Deyant eUe saibt iToseph a genoux adore rEnfant* 



4ft^r*tés Tibc^ de €aria. 

v.-.r-- î^ > • ■ • ^ ^ .. ^ _ 
J^sus bénît 1^ vases que lui préseiitent les serviteurs h 
genoôi , eCsl*^au est changée en vin. 

T, H. — i63}. 

^ISâ, Portrait d'honune, vêtu de noir^a^vec un<5L 
fraisç. : • ^ 

haut, o m. éo c. — Larg. o m. (% r. % 

l'AES (PiERHE Van der) , dit le Ghevaliek Lely , 
wféà Soesty en VFes^haUe^ en 1618, mort à Londr^ tn 
1680 5 e'Jêve de Grcbber et imitateur de Van D^k^ 

48»; Portrait d'homme. 

. r 3 ^ t , . \ Haut, o m, 10 c, — r Za'lg. '«. 05' d". 

FICTOOR ou YICTOblV {i^K^y.ftorisuUt^ i«^ 

4d6« Bénédiction de Jacob. 

-^lA V /''^'VJic R^ecca» surprend à sonjpèrc Is^iacJ» 

..,i o$iça]bi « aa»*- ^"oit d'a^esse, à son frère £sau. ' 

^iSnéiW^P 4'>«*î^^ ^"^ ' '" \ ^ L<u%. a 10. 93 r/ 

kaiit. X v>r(\5>^s ' ... r, - ' "v 

■ . . ' ' - '3 

4Ç7^lJixeiça^,fi}M à sa oroise'e. 

. ' Haut, m, Q% c«. — > Larg, fn« rS" c.. 

fLE]!lApÏ4(BÊRTH0LET), ntf à irff?;?* e» 1675- éthe de 
ÙérardDoiMeirt. 

-Wfe. Usl^reÇ^'este. 

Wanl. « m. es c. — tar^, 1 «. 77 «^^ 
f ^ff «Tua s^and plafond des Carmes de b ne de Vungirard^ 
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FLIlSGK (Govjlcrt)^ né à 49à«# m t6v6, moH.à 
Amsterdam eh 1690; elhe de Rembrandt, 

W%i Un ange annonce aux bergers la naîssaticé 
de Jésus* Christ. 

JUâut, 1 m.. 59 c. — Larg. i m. g6 c. 

460. Portrait cPane petite fille dans le costume' 
de Bergère. 

Saut, o m. 71 e, — Lén^, c m. ^ <r, 

WJSkAJUH, (FnANçpis) le. jeune , ne à. Ançers en i$8o , 
mori dans ia même ville en 164»; éiève de son fàrr , 
François Frank f àh le yiewc, 

461. Histoire d'Esther. 

tiaUi* 1». 4? Ci ^ ^^^S« "*• ^ *^^ 

462. Le t^hrist entre les dewx kirf obsv 

Cfe^ wièt , colbritT, est entoure de hmt Mktifei s^ifels tnré» 
4e la passion , et peîuU. eni grisaille \ va, coin» du u- 
bleau sont les c^uatre ^T»T*g!^Ht<M pûiit^ ^la anèmA ma* 
nîère. 

^auti o m* 64 c, — iC'Org. o m. ^ Ci^ , 

iflK. L^hiataiTû de l^^nÈint prodigue,^» ^^t 

Sujets re'uiiis dans un seul cadre. 

<:elaî du milieu fewl est cdoné» et veprésoQte le dc- 
nat-t de Tenfant prodigue dans la maison partenieUc; Les 
hnit autres , de plus petite dimension , sont peints en 

?" *' . Haut, o I». 6î &. — Larg, o m. «8 r. 

FYT (HkTn), né à Anvers ifiorissaii vers i^Sn. 

4ia4>;Fï«its et, gibier. ,i - 

On distingae une corbeille de raisin, un lièvre | des 



placés fur une ta]»le couverte d'an tapis yert. 

Haut, o m. ^ c. — Larg. i m. ^t c, 

463»^ OiseaÎKs^ lièvre et^ftierde tonte èspèc» 
serrés dans une ofïice. . . ; . 

U«M. z m, 38 «. — Larg» i m. 'j6 c. 

GliAUBEBi G^cAk) £?iV Polioob , nç à Utrecht en i^^f 

mort à Amsterdam e/i 1716 j e'ièçe de Ber^utm, 
466. PaysagiÈé 

Il représente on riche vallon conpé de rochers ^et de 
aùiasseà d'aïîires d'un aspect' varié. On Tok dans lélouitâ^ 
wte fi^ecià VhaAneur du dîen P^an ^ et^ sur le deta^ d^5 
bergers et des bergères gardam-leur» troi^eaia. 

Haut, z I». ga c. — Lar%, % m. ^ c. 
Les figures sont de Gérard de Laire^ie;, . . - , j . - - " * . 

GOYÉN (Jean Vàw) , ne h Leydè en 1596, mort h La 
Haf»en^\&S^\ élève de WUhen^Geitits, 

4filï. Vuç d'un village SUT lebord^d'un canal. 
OniToît aufiU rivîèrer un bateaii à toiles: ^etrdtfl bts— 
tîauK que l'oa passe dans>un bacs 

Haut. I m. i3 c, — Larg. z m. .S^'^^^r 

GRIFF (N.), élèçe de François Sneyders. 
466. Lièvres , perdrix et autres pièces de gibier 
accrochés aune branche d'arl>re. * 
On y voi| sur un plan phw 4h^ffnktin, c^^fi^ç^^ don— 
■ naj^dJacor. :...',,. ,it.:.i *.•••.., 

HAGEIf (Van djbr) y ne'^La^H^ye^ vivait en 1660, o» 
ignore Vannée de sa naissance et celle de sa mort. 

469. Paysage. 

Sur le deyanti des animaux 'j^àîss^t dan3<uike prAinb; 
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à droîto est BU ckewi bord^ d'wrlivefl , «m lo^el «■ 
aperçoit un homme à cheval et trois autres personnages. 

Smnt, » >é'. 8ér c; — £419. • •«. 78 K 

470. Paysage. 

, On aperçoit sur le devant d«u9( hommes dont un est a&« 
jw; plus loin , im homme et une femme conduisent des 
«nés chargësi- 

Btuu^ Q m, a4 c. — £a»y. o m. 3a c, 

HAL8 (François) , né à Matines en i5%i,morten 1666, 

471. Portrait de René Descartes. 

Haut, o m. jG c. — Larg, m. GS c,^ 

HEEM (W David DE) , neàMalinesen i584,,npi^ 
à ufweri en 167/f j eTèvé dé son père, Datiid de Heem. 

472. Tableau de ftuits. 

Surime table couverte d'un tapis irçri^^r^^ d'une fi^aftc 
d or, sont placés une grappe de raisin, un plat de fraises , 
nne huître ouverte^ un citron, etc. 

> flof**. o m. 59 c. — Larfi. o m. .43 c. 

473. Fruits et «verses ï^iècés de tîèssért posés 
sur une table. ' , 

. . ^ ^''"''- « "». 49 «. — -Carg. a m. o3 c, 

HELST (Bartowwé Vani^èe), «^à Jffarlem en iSi3, 

474. Bourgmestres distribuant le prix ^e f'arc" 



8d^ iWLiS vtkMklsimy 

-475. P»rt<»ait cf^homme vêtir de Bbir; 

ii A ja main gsuckc $nr la poîtriijte , la droite appujée 

sur le cAté. 

flan/. X m. « c. — Larg^,, o m..7Q c. 

4îr6. Portrait de femme. 

Elle tient des deux mains son éventaiL 

Haut, i m. o c. — Larg. o m. 79 c. 
JPjBndant du tableau précédent. 

HEIIMELINCK y né à Dmmneypii* deBmges^ tra-- 

caillait en 1479; '^'^ maître n'est pas connu. 
477. Instruction pastorale. 

Haut, o m. çp £. — Larg, o m. 69 c. 



inSMMESSEIV ( JEàN DE ), né à Angers , /hrissatt 
en i55o. 

478. Le jeune Tobie, accompagna de Tange, 
rend lia Vue à son père. 

liant. 1 m. iÇo tf, — Larg. 1 m. 7a c. 

HEUS (Guillaume DÉ) , né à Vtrechi en i638, mori 
Jhtt éf^dams la mémevilfe; élève de Jean BoA. 

479. Paysage ; effet de soleil. 

Sur le devant y deux pâtres conduisent leurs bestlaïuu 

- M <. Haut, o m. 35 c. — Xc/g. «» m. 4^ «. 

HlfmABN (JtAK Vander) , néàGorcum en 163; , Wrt 
^ Amsterdam £/» 171a j n'eut pour maître qu'un peintre 
sur verre peu connu, 

480. Vue drk maison de ville d'Amsterdam, 
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avec une partie de la place «ides edifiets qui 
renvironnent.. 

Haut, o m. ;4 ^« "^ •£<*'{?• <> '»• 86 tf. 

„ ff" fig""" de ce tabkau et des deux suivans aont d'A^ieo Vao de» 

Vdde. 

481. Église et place d'une ville de Hollande. 

Haut, o m. 44 ^* "^ I^^' o m. 56 c. 

482. Vue d'un village silud sur le bordd'uja ca- 
nal. 

Haut. • m. 1^ Cé **- £ûrg» o n$. 55 r. 
1m Wqoes sont de Onînailme Van den Vdde. 

HOLWaBH (Je AN) , ne' à B^e en 1^98 , mùtià LonA^t 
en t554 ; ^^^ ^ son père y Jean Molbtm, 

483. L'adoration des Mages. 

Haut, 1 m. a5 c. •*• Lai"^, o m. 71 e„ . 

10. Les apprêts de la sdpuUure* 

Jésus est soutena par la Vierge, saint Jeaii et le» 
saintes lèmnuîs. 

* Haut, t m. 5x e. ^ Larg, a m, to ««- 

484\ 2®. SaintFrançois recevant lesstigmates.^ 

Haut, o 11». ^8 c« «• i'^f f X m, S'i ct^ 

5*. Le Christ faisant la cène avec ses dis- 
ciples. 

Haut, o n». 9.a c. — Larg, a ;». 10 c, 
' Coa irois ouvragés sont renfermas dans nu scnï ca^e. 



48ô. Portrait de Thomas Morus, grand ahai^- 
celier d'Angleterre. 

Haut, o m. 3^ c. — Larg, o m, ii e. 



6» teotis FtkUkimt, 

480. Portrait 4e Farchevéqtw de Gatttorbi^, 
peûit en i528, à l'âge de 70 ans. 

Saut, o m. 8a c. — Larg, o m. G6 e. 

487. Portrait de Nicolas Kratzer, astronome du 

'* ■ î . > 

roi d*Angletèrre Henri Vin. ' 

Bout, o m. 83 c. — Larg, o m. 67 c. 

488. Portrait d'Erasme, ami de Jean Holbein. 

I^ ëçât et C4» Ytt de f rofiL 

^au(. o w. 43 <• — Larg,* o m. 3» ç^ 

4Ça, Por^r^ de femwkfi x^twe d'wpc.robt ot» 
d'un corsel^ iîO«ge&^ oiro^s d« l^oderits «n or. 

Haut, o q». 65 c. — Lorgr. o m. ^ c.^ 

490. Portrait d'honmie avec une toque, les 
mains croisëes. 

^ Sof^t, o m. 47 Ç. — Larg, « «1. 38 4.. 

49 t. Portrait d'homme portant Barbe. 

Haut, o m. 63 c. — £0/^. o m. 53 ^* 

49 d. Tête d'hotiune avec un chapeau noir. 

Jfoul. o m. 36 c. — Lvg. » M. a8 4. 

EONDEILOETÇR (Melchior) , neàt^réchten i$36f 
mort à Amsterdam en iGoS; efèce dSe ^on /^ère Gisbrttjkt 
Hondekoeter* 

495. Deux paons , deux faisans ^ un perroquet, 
un singe dérobant des fruits. 

HaxA, I m, 3s c, .— £aff . s m. 63 c«. 



HOltTHORST j^éfeARè) , -ne à tttrècfd en iSga, vît^'ai' 
encore en i66a ; elètfe d* Abraham Bloemaert. Horw 
ihàranyatcotirm ért'Xfi^tyQàH a Beauetàt^ trWùiIle\ 
^ sous U uom de Gs&haiLdo DELiA,I^QTXBt 

494. Le Ckmt devant Piltft«. 

Pîlate Toyant que le peuple demandât à tffands cm 
que Jésus fût Cnicîûé ^ se fit «f^^vter de l>«a, .# it 
lavast les ■ touuoa y dk : « Je suis ionocent du sang de ce 
« |iiste ^ cç «f ra à tous à en repondre. » 

St.-Matk. Chap. ay. 
* --^ ■ ""^ JCfo*^* W I*» Sî r. — ibui^; * M. «4 'C* 

495. Saint Pierre renie Je'sus- Christ. 

Hâta, i m. 5o c. — £enrj. V «'. 47 e, ' • 

4aa.. itto cop«»rt ( JTcwr fe »<>. 5a8 ). 
497. Le triomphe de Silène. 

Haut, a m. 08 c. — Lwg. a Vi. 76, <r. 

4 WïPortfàitdn prince Chàrles-Lbnîs , ^ectCsUr 
palatin du Rhin , peint ea 1/640. 

Haut, o m. 7Î c. — Larg. o m. 60 c. 

490. Portrait du prince Louis, 

//a«<. o m. 73 c. — Larg. o m. 60 c^ 
Pendant du taUeaa précédent. 

Mnce «/ l'année de samùrt-nemntpms CQm9iU9.iétt9êde 
Ber^hem, 
SOO. Intf^rieur d'une maison hollandaise. 

Des femines yîeiment de la laver , smvant Puâj|gc du 

Haut, o m. 60 c, -^^ Larg, o m, 4 c« 
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^0|. Intt^rieur d'maç chaoïbre richement meu^. 

Wëe. 

Tlnfi fcmiDe îque «ux cartet, 'et montre soir jeu à ^vn 
niîlîtaîre placé aernèreelle; dans le fond, sontileuz autres 
personnages causant ensemble, et un jeune domestique^ 

Htutt, o m. 67 c. ** tMTf, o m. ^7 c» 

9II7ÏTEII (NO , . / 

^OH. Combat de cavalerie. 

Hma, o m. 3a c -* LÛrg, o m, ifi^. 
HUYSMANS (CoBNiLLE) , surnomme HuYSMA5S DE 
Maliues, i?/ à^jénçers en l^H * moff en 1 737 ; e/èiV <& 
Jacçues Fan Ariois. 

ëOI^, Pajsage. 

On voit sur le premier plan plusieurs figures , parmi 
lesquelles est une femme vendant des frmts; près d elle 
. un pÀtre assis garde son troupeau. 

Haut, i m. 61C. -^ Larg. % m, 3i c, 

0O4. Paysage. 

Parmi les figures' qui se trouvent sur le devant, on 
remarque des. nommes qui scient et fiendent du' b«b^ 
plus loin , on aperçoit un troupeau ^e moutons et une 
charrette attelée d'un cheval. 

Haut, i m. Cl e, — Larg. % m. 3i £. 

nUYSUM (Jean Van) , né à Amsterdam en 1683 , mort 
dans la même viilé en 1749; ^'^^ de son père JtuU 
Van Huysum, 

iJOiJ. Paysage. 

"dn voit sur le premier plan des jeunes filles cuattanA 
'dfes fleurs 'pour on^er un tomheau. 

Haut, o m. 54 c, .— Larg. o m. 65 c. 

506. Paysage. 

On perçoit les ruines d'un monument abrité par un 
groupe d'arbres. 

Hauf, o n, a3 ç. — Larg, o m, tB ci , 
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l$07. Paysage. 

On >oît sur le devant vue rivière et ides hommes qui 
M bi^nenl. 

JiMnt «L m. .b3 £, — tnrç, o m. af c. 
t du taUèan préoÀknt. 



808. Paysage avec figares. 

Sur le devant une femme tient un enfant par la inain 
et porte un paquet sur sa tète. 

Bûut o m. 08 ç. *» Livg,. <t m. xi e. 

^ù&» CorbeiUe de fleurs posée sur une table de 
marbre. 

£Ue contient des roses de différentes espèces, des pieds* 
d alouette et des anémones. 

Haut, o I». 53 c. — > l^rg, o nt. 4i <> 

1>10. Tableau de fleurs. 

Cetableau se eompose de tulipes, narcisses, jacinthes» 
or^llc^— d'ours dans une corbeille posée sur uuq table de 
voiarbre. 

Haut, o m. 63 c. — Larg, o nté 53 c. 

SU. Fruits et fleurs. 

Des pèches , du raisin blanc et violet , des 'prunes ,^dii 
melon et des framboises, sont groupés avec quelques fleurs 
sur une table de marbre. 

JSàui. o m. 63 c. -^ Larg. o 1*. 53 <\ - 
Pendant ^ taUmui pr^ccdeat. 

»I2. Fleurs et fruits. 

On Remarque dans ce tableau des raisms , des pèches, 
dcs'prunes, des framboises , un melon ouvert, un pavot 
et d*autres fleurs; dans le fond un vase orné d'un ba^** 
relief où sont représentés des jeux d'enfans. 

Ilitut. o I». 80 c. — Larg, o m, 6x c. 



315. Tableau de fleurs. ■> I ■*:; 

O^ y voit idc^jroces de difi&'veiatef e4p««es, tfAi^ts, ta— 
béreuses et anémones , dans un vase orné d'tHH lii»#-|if Hef 
xepcéêemUatBt de» jeux ^d'enfiuu. ' 

Haut, o m« 8« e. «•- ,£ayf^ • n». #1 c. 
fenchnt du tableaa précèdent. 

314. Un grand vase orne de bas-reïiefe, et 

rempli de toutes sortes de jÛteurs* 

il «si po«é sur im pîédestaV de marbre ; an pied da 
vase est un nid d'oiseau avec les œufs. 

Jbmti xm. 3t<7.'- — -Éarg. r'm: <««.' 

INCONNU. 

ni». Tête de Christ. 

Bout, o m.'^c. —^ Lar§. o m.9Q-4, 

316. Tête de Vierge. 

Haut, o m. 38 c. ^ Larg. o m. 29 e. 

317. Portrait de Rabelais. ' 

/Tcuf. om. «9«. — iMfg, o'm. «S c. 

S18. Portrait d'homme vêt,u de noir, la coain 
droite sur le cote'. 

Haut. I m. IX «. r> X.<t7^. o m. g^c, 

4>.iQ-% Portwdt 4c feinpac; vêtue 4e rouge. 

JOBBASPfS ( Jacques ),Mé à Anvers en 1594» moH 
dans la mène ville en 1^^%; €S»e4*^dm>^Kim'€fon 
etdeRubens, » f 

HM. J4$us jchassant les veudçu^^ du te^pl^. 
3 2 i. Le jugement dernier. 

Haut, 3 m, ^ c, -^ Lat'S» 3 m, o3 c. 



«mi. 1x9 quatre «>«ngélistes. "> ^ . 

Haut, 1 m, ^4 «, — .X«|^. 9 m. A c. 

i$23. Un satyre , un enfant et une femine (joi 
tr^t une chèvre. 

5114. Le roi ioiu . 

//au/. I m. 5a c. — Lar^. a M. o4 c. 
Composition de dix demi-figures. 

tr28. Concert âe famiïle. 

Haut. 1 m. ^4 e. -> lor^. a m. o8 c. 
Compoiition de hait demi-figures. 

ÔS6. Portrait de rarairal Rnvter. 

H)utt. o m. 94 c. — ÎMTg, o m. 7) e. 
• USTE , peintre allemand , two/f ^/» i45i. 

// a exécuté h Gènes plusieurs peintures. II' était 
eomm» dànt eOte piHe mus Je nom dt*G/nsto wt Axe- 
ftAGKA. 

!"• L'annoncialion, 

^ Djsins une galène ouverte , d*où on aperçoit Ijà 
TiUe de Nazareth, la Yie^ge » à genoux sipr un 
prie— Biçu } reçoit avec trouhle l'envoyé du çîel 
et Tannoncc de son message* 

Haut. I ni. 65 c. — Larg. x m. 07 c. 

2«». Saint Benoit et un saint éveque* 

iETa^t. \ m. o4 c, — Larg. o m. 5a c. 

5**. Le saint diacre Etienne et saint Ange, 
religieux carme, tous deux martyrs. 

Y Saul. X m. 04 & •— ' Larg. • m, 5i ^, ' ■ 



39 &ÔOLES TLàMANDi, 

K ALF (Guillaume) , né à Amsierdam vers i63o , mor* 
dans lia même viHe en 1693 ; éVeçe de Henri Poi, 

ISS8. Intérieur d'une cuisine* 

On y voit entassa de» légunies et dîyers ustensiles ; on 
aperçoit une servante sur les marches d'un escalier ^eldans 
le fond un homme et une femme près d^une chemîaée» - 

Haut, o m. ^o c. ^- Lar^. o m. 5s c. 

KAKEL DU JARDIN , né h Amsterdam en, i<»aS ^ 
mort à Venise en 1678 ; dïè9e de Bergfiemm 

tf 39. Je'sus crucifie' entre les deux larrons^ 

I^es saintes femme» soutiennent la Yierge évanouie. 

Haut, o m. 97 c. — Larg. q m.^ c, 

2S50. JLe boqage., 

Xft site est entittoiiupé d'arbres > de rochers t^ ^e 
chutes d'eau. On voit sur le devant un âne, deux vachea 
et des moutons. 

Haut, o m. 54 c. .» ^1(. o m. i^ r. 

fi|5i. XiC pâturage. 

n est ombragé par de grands arbres , sous lesquels oa 
Voit des moutons, une vache et deux poulains. Plu& 
loin 9 un berger jouo avec son chien. 

Haut,' o m. 5i c. .» Lary. o m. 46 f • 

1(52. Le guë. 

On voit il gauche sur la hauteur, une chapelle; sur 
le devant est une rivière ^e traversent des bestiaux. 

Haut, o m. «3 e. — Larg. o m. 3» c. 

»35. Pajsjagc. 

Une filens^ , devant «se chaumière , garde un boeuf. 
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m mouton et une chèvre. Près d'elle un en&nt reçoit 
rtomône d*iiii Toyageur. 

Haut, o nt. 65 e. ^ L^rg. o m. 58 r. 

^54. Chariattans montés sur dès tréteaux et dé- 
bita)4 leurs drogues. 

Haut, o m. 44 ^« "^ ^f^t' ^ "*• ^^ <^' 

o58. Paysage avec figures et animaur; effet de 
soleil. 

. Une femme montife snr nne charrette attelle d^ln 
dieral bUnc , traverje im gnë.^ Ub homme le pasae à 
pied, tenanlTdans ses bras une jeune paysanne, 

Humtt o «• 91 t. «^ Lurg, \ m, %\ c. 

^56. Paysage. 

On Toît sur le devant un cheval pie y gardé par deux 
jeones garçons ^ dont Tun est assis. 

Haut, o m. 39 c, » L^rg, o nt. %6 e« 

S57. Portrait d'homme. 

Haut, o m. aa c. •— Larg, o m. ig c. 

On présume que c« portrait, qui porte la date de lti57, efk celai de 
hAvel Dujardin. 

KESSEL (Jean Van) , né à Anvers en i6a6 , mort 
dans la même vîUe ,^n ne sak pas en quelle anne'ei 
imitateur de Breughel de Velours, 

o38. Gtiirlaiide de fleurs et de fruits. 

Elle sert d'omemeut à un cartouche , au Bas duquel 
sont réuiiîs des noîssons et des oiseaux. Au. nodlieu se 
trouve un médaillon delà main de Téniers ; il rep^^ntc 
deux jeunes gens dont Tun soufHc des bulles dé savou. 
Maut, o m. 68 «. — Zo^* o m, $1 a 

i>59. Une guirlande de fleurs. 

Au milieu est un médaillon peint par -Franck le jeune; 

5 



^9 ÉCOLES TLàMÀNDJB, 

KALF (Guillàumb), wtéàAmtterdam vers i63o, mar^ 
; Jans la menu viHe en 1693 ; iélève de Henri Poi* 

ISS8. Intérieur d'une cuisine* 

On y voit entassét de» legames et dîyers ustensiles ; on 
aperçoit une servante sur les marches d*un escalieriCtdans 
le fond un homme et une femme près d'une cheminée. ■ 

Haut, o m. ^o c. — Larg, o m. 5a c. 

KAKEL DU JARDIN , ne ^ Amsterdam en, x^^ 
. oftort à Venise en 1678 ; dteve de Ber§fiem» 

tfîlO. Je'sus crucifie' entre les deux larrons^ 

I^es saintes femme» soutiennent la Yierge évanome. 

Haut, o m. 97 c. — Laff, o m. 84 ^< 

U50. Xe boqage.. 

Xft.site est eiiti«Q0upé d'arbres, de rocher» et^e 
chutes d'eau. On voit sur le devant un âne y deux vachea 
et des moutons. 

Haut, o m. 54 c» -^ Lar^. o m. 45 c. 

fifSi. Le pâturage. 

Il est ombrage par de grands arbres , sous lesquels oa 
yoh des moutons ) une vache et deux poulains. Ptu& 
loin , un berger jouo avec son chien. 

Haut,' o m, 5i e, m^ Larg^ o m, 6fi ç» 

1(52. Le guë. 

On voit il gauche sur la hauteur , une chapelle ; sur 
le devant est une rivière que traversent des besliaiu. 

Haut, o m. «3 e. ^ l-org. o m. 3* c. 

»35, PajSAgc. 

Une filense , devant «se chaumière | garde uti boeof. 
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tm mouton et une chèvre. Près d'eUe un en&nt reçoît 
1 tomone d on yoyageur. 

Haut, o m. 65 e. . Lmrg. o m. 58 c. 

1554. CfadHatans montés sur dés tréteaux et dé- 
bitai4 leurs drogues. 

Haut, o fit. 44 c. — Urg. o m. 5a c. 

<>3S. Paysage avec figures et animaiir; effet de 

soleil. 

Une ^rnine montife sur une charrette attcle'e d'un 
cheval blanc , tTav«r«e im gué. Un homme le pasM à 
^icd, tenanirdans ses hras une jeune paysanne. ^^ 
Haut, e ». 91 *, ^ Urg, x m. ai c. 

^56. Paysage. 

, On voit sur le devant un cheval pîe, garde' par deux 
leones garçons , dont l'un est assis. 

Haut, o m. 34 <r. — Larg, o in. 16 c, 

8S7. Portrait d'homme. 

/?aM/. o m. aa c. — Zfl»ç. o m. 19 c. 

KfiSSEL (Jean Van) , «e' à Anvers en i6a6, mor/ 
Awx /b m^^mf wZfe, on ne sak pas en queile arméei 
mtàateur de Breughet de Feiours, 

^58. Çruirlande de fleurs et de fruits. 

so^/^l'"'' - d'«"*C'?e"t à un cartouche, au Bas duquel 
sont reums des poissons et des oiseaux. A.l miUcu se 
We^nmedailTon delà main de Ténlers ; il reTXnîc 
deux jeunes gens dontlW souffle des bulics d/^n. 
Haut, o m. es <?. — lofg^ o m. Si a 

^39. Une guirlande de fleurs. 

Au miUeu est ua m^aîUon peint par Franck leicune; 

5 



99 _, .Écpi^^^j-ijijvi^iM)?^. ,^ 

il i^r^entc la >fieyge^KÎJcife9^nïe'ça^^ 4W9Ag^|9»|^ 

Haut, o '«.'■74" f^f — ^ôrg, o m. '53 c.' 

LiAAB (Pierre y an) dit le Bambqo^^ .W.à L^at^ ^ 
iravaitlà en îtalie , et mourut à Harlem en, 1675 : 9on 
Tïïuutre n* est pas connu, * 

^40. Le départ de rhôtelleçîe. ^ . . 

Haut, o m. 3a c. — Larg. o m, 4> c. 

. iàwfo/t «foi tHffeiit une chèvre. '' • > 

" ■ ' * ''Haut, o m, 3i é. •^'targ.o m. ^n c»- 

P«DdMtt 4fi'1ftBt«aa firëcéiciit. ' ' ^ 

liAIRESiP^ (Géra^ de) , né h Lidgç€n i64o, mçrta 
Amsterdam en ifiii ^'ièvfide ^ikfim'ft,Memfif<k.Jt^''* 
rts$e, 

34SI. L'institution de l'eucliatistie. 

' • Haut. I m. 39 c. — Zar^ i m. 63 c 

5>ji3. Bacchante et six enfans dansant en rond. 

Ha/a. ont. Sfj c» '■^ Zaïjg. o ip,<7^0rt - 

^AAf. Ifer^uK jftiui«» «otre le, ^«b^ le ve»te»w 

^45. Le d^V^^Q^)^p^d^.Clépp&t^^auppri;4D 

. Ta^se.j .. - 

£R6^ est reçue par Antoine et suÎvm par un nomJSrq^x 
' éortétee,. 

)S46. Sujet mystique. ' : 



VOi'SGifJûw^^ru à^hù Haye en i63ir, m&ré dans ta 

^47. L'intérieur d'un corps -de-garde. 

Â gauche , inr lé clevant, âes soldats fument ec 

^ÎPffi^r];M^ f^ai^^PiivCÀIé'OpjpcMé:^ tut officier" paraît 

courtiser une. femme mise ëlégamment ; cUr tft Mtifc et 

d^iijhdai[|S àa^nMim>«ii eoHKcr de perles; on yoît à ses 

pîeds ime grande quantité de bijoux de toute espèce. 

Jffaut. u m, SSiit, -^ Sflcgv o »i . 8^ c* 

"1' ' -^ ^ afe ^ î aftii n fefqute^ êfc^rôlettrs Tiennent dlarrôtcr, se^met 
■ 4 gemmx'^Hranf.etrtt et leur demande grâcfc. . ^ 

•f. • ] Ati '-.*. f\. '* ,>.s ' Ilaui. o m. 3^'c. -—'Larg. o m. Sof. 

LIETETf!^ (Te^A-w), hehLeyde en 1697, o/i ^^ sait pas 
en , quelle jinnee ni en quef lieu il est mort ; e'ièvâ de 
^ ' ^îérrè îéàsfman, ' 

^4^.rlH%.¥iôrgB;visitaiït sainte Elisabeth. 

Haut, a m. 80 c. — Larg. tan. 98 c. 

LIHBORCH <Henry Van) , élève d'Adrien Vmn der 

■■■■■.:.;'".':..',":"':..^r/. ' ' 

S50. Le repos de la S«ittle-Famîllfe. 

,>^ JSlle^estcazr^tëe \ la porfe d'utl paUià , ^nt le imfîÂ^ , 
Bphep^^t^^v^1^t^,„adi^s^ la par<îJe > ûi s^ate Yîèrge. 
Cette dernière figure parait être un portrait. 

Baut. o m. 72 c. — Zarg. o m. 55 c. 

5Si. Les plaisirs' de l'âge d'or. ' 

'+. '■" *' '* .' 'T '" 

Les deux principaux persoimages*'pafwisseiit étte des 
portraits. Ils sont entourés de femmes et d*cn&x)â qui^e 
livrent à toutes sort^'4^i}èi£|^ 

^ \ _ .^ >, » . Mmtt, o m. 63 c, — Larg. o m. 83 r» 



'^^ ÉCOLES FLkMkVht, 

UBIOELBAGK (Je4N>, néà Fran^tH-^sur-te^Méin 
en 1635, mort à Amfterikim en 1687; wt. ignore U 
nom de son maître^ 

^l>2. Un marche aux herbes. 

Le foad est omë de monvineiis de tcolpftiune et d'ar^ 
dûtecture. 

Haut. onimû^c^-^Larg» • m. ^c, 

1135. Port de mer» 

Ou y remarque un grand nombre dé personnages , 
dont quelqaes-uns ont le costume gssc moderne. Sur 
"le devant , sont une dame et un cavalier spîvîs d'uxà 
jeune homme qui tient au-dessus de leur tète mi para- 
sot. 

$lauL o m. 69 c. — Larg^nm, 83 e. 

i;iï4. Pajsans buvant à la porte d'une hôtel- 
lerie. 

Beau, o M. 36 c. ^ lar^. om. ^ie. 

tJSiJ. Paysage. . 

Sur le devant, un homme à cheval tient un panier. 

Haut, o m. 69 c. — Larg. o m. 61 r. * 
Le paysage est peint par WthbiiU. * 

LUCAS DE LEYDE (Lucas Dammbsz dit) , ne' à 
Leyde en i494» niori dans ta même tu Ue' en tS33/ 
fils et élève de Hugues Jaeobs. 

|$i>6. Descente de croix* ' 

Haul. « m. 3« e.— Larg. % m. 18 c. 
Composition de iwaf figures. 

lJo7. La sahitatlon aofe'lique> -"• ;• ^v - 

Hmtt, o m. 8G c. <-> Lar^. o m. 9a e. 
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â4ft. I^ Samte-Famille. 
MÂE8 (Van). 

IJ50. Intérieur d'un corps -de -garde* 
Bes soldats jouent svx des suruntamboiHr. 

Haut, o IN. 5i c. — JUrg. o m. 77 c. 

ME£L OU HIEL (Jean) , nr «n 1599 , morf à 7W« 
/n.i644; £Bmdfi Guérani Sighirs €i d'André Sacch\ 

ÎS60. Le inendiant. 

' Un pauvre demande Paumônc à des paysans .qui 
prennent un repas à la porte de leur chaumière. 

Hkut* o m. i5 c. -» Xary» o m» a5 «• 

361. Le barbier napoUtaîn. 

HatiU o M. i5 c. — > Xa/^. nté »5 c 
Pendant da l^lran pirécedeul. 

U6î>. Paysage avec figures et animaux. 

Une femme assise garde son troupeau ; près d*elle ai^ 
jeune pâtre joue a:v«c son c'hîeii. 

J)tam.o m, $^C* 

365. Halte militaire. 

Hanl» o m. 30 c. — Lar^, o 112'. '5i c. 

S64. La dine'e des voyageurs* 

. Haut, o I». 39 c, — i^rg. o «. 5l c. 
l'enduit du tableau prëcéJenl. 

868. Entrée d*aubergc. 

Un homme , vêtu de ronge » assis sur un banc • et 
tenant une pipc^ parle à une femme qui est debout. Prés 
d*eax est via. chien. 

, , . . Âr«Ri;. o m. 69 c. — ' £aiif • o m. 66 r» 



.<4imiepv v«ry 1 4^0 , «tdff ^bit^ /a m^m^ viile en iSs^. 

866. Un joaillier pesant des pièces d'or. 

Près dé lui est sa femme qui feuillette un livre orne de 
mîmatUCM* '. ;. .._.;.' x.i_::. 

Haut. I m. 71 c. — Larg. o m.€S c. 

QPIXZII iGfJ^M%hyynd^Jky^y^^b£:,^moH'4i^mè!^ 

Terburg» , 

867. La femme adultère. .^ . > 

868. Le mainAé auie h<*riJës d'Amsterdam. 

869. Un mîlîlaire taît pre'sç;;|tci; ç|.e*. . rjîrfîr^cias- 
semens aune dame* .. ,. . ., 

879^ Une femme à son^ciajirdcyiui "»•.- * •. ._ vir;*. 

Derrière son faut tml, unlK>mme, debout, tient d'une 
main son chapeau , et de l'autre indice iç Ufre^ Bm* 
sicpe. • 

TIaui. o m. 3i c, — LdT^. o m. «5 c;. 

871. Le chinaiste. -^ .. . 

n lit prés d'une fenêtre ^oat l'extéûeux^ei^ orné 
dWe YÎgne. ' ""^ "^ ^' ' 

iy%. Thié femme assise tient lih 'p<5f dé Ipi^^ et 
un verre. -• ► un ...>. ... . 

♦ ' - -HlHrf. o m. a8 c. — Zaï]^. o m. a6c» 
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5T5i tJirè cuisinière pelant des pommes. 

S74. Portrait de Pâmiral Tromp , vu à mi- 
corps. 
Il a le chapeau sur la tète et une caxmc ^ la main. 

MEXJhElS ( ANTOi^-^fBàimtB V^irBsit),^ à 
JSnêdteUta itn i4i34 » "mort à Paris en 1690 ; éiève de 
Pierre Snayers. 

^7^ En^-ée de Louis XIV dans une ville con- 
quise. 

La f cîne dans son carrosse reçoit llioauiuge des t^tr' 
IpSlràts. 

Ifaui. m. 63 c. r<- ^ft' ^ '*'• 7^ ^* 

^76. Vue delà viUe^eI«uxeliil)biirg. 

' - HMttt. a m. aa c. — Larg. 4 m. 00 c. 

L«s figarei et les chevanx sont de Van der Meuleo. Le paysage est de 
. 'Co rne ilI e HttjfiMna»>,sénaa«a»» 4f<«y<«MMis de MMiées. 

«77. Entrée de Louis XIV à Arras. 

Le roî est à cheval et la reine dans un carrosse atlefê de 
•îk chevaux blancs. 

Haut, a m. 3a ç. — Larg. Z.m. 3i c. 

iJ7B. Siège ^Otideiiardc par Louis XIV. 
On voit sur le devant le feu àt defix h^ifteiîes* 

Html, 3 m. 3i c. — Larg. a m. i3 c. 

879. Sie'ge de Douai par Louis XIV. 
" 'Sur le devant , des hommes essaient de relever un cheo 

Saut, a m. ao c-^Larg, 3 nk«8€w 



9^ ECOLES FLA.MANDE, 

380. Défaite de l'arme'e espagnole près du ca-> 
nal de Bruges, sous Ja conduite de Marsin , 
par les troupes du roi Louis XIV, en Tannée 
1667 (1). 

SauU 3 m. 59 c. -> Larg, 5 1». 89c. 

* 

581. Siège de Maëstricht par Louis XIY. 

]Le„roi est monté fur on cheval blanc* 

I/am, 3 pt, 3x c. — Larg, 3 Af. 3a «. 

382. Entrée de Louis XIV à Dinan. 

JETaui. a m. 33 c.-> Xaiçf. 3 1». 3t r. 
Le paysage est peiut par Hnysnuuu de MaKoes. 

305. Vue du château et des environs de Fott— 
taînebleau. 
Loujs XIV y faut la chasse au tert 

BauL X m. 90 c. — Largt 3 m. 35 e, 

384. Louis XIV , aux approches d'une viWe 
dont il fait le siège , donne des ordres à^ «e» 
^c'ne'raux. 

Haut, o m. 5o c. — Lcirg. o m. 80 c. 

383, Marche d'armée. 

SêfU» o m. 19 c. p— Zm^. o «• «7 <^» 

086. Halte de cavah'crs. 

Haut, o m. 19 e. — £/rrg.' o m. 97 c. 
Pendant da taUcaa précédent. 



(x> Ce taUeaa a ëtc gravé .«Dus le nom do Le Bran daai le fcatJH de* 
jà\fi$Êmti du Ro». 
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!f8T. Bataille an passage d'un pont. 

'. Eiqstflse. • Jinut. p m, «3 c, — l>ar^* o m. 53 r, 

^88. Bataille. 

o89. beftiitc de l'ai'mee espagnole^ près du ca- 
lial de Bruges , soùs la conduite de Marsin , 
par les troupes du roi Louis XtV , en Tannée 
Î667. .-■ •'•'•'■ 

Esquîsse-dtt tableau D». 58o. Aau/. o m« 5o r. — ' £«rrj. m. 8e r, . 

.IJiÉ^IS (Fbançois Va.n) le père, Wà JD*^ en i635, 
nèori hJ^yde en iti8ij élève de Gérard Dow,. 

âOÔ/'Ohe femme à sa 'toilette , servie par une 
Tiëgres'se. 

,^ ^ Haut, o 01. 27 c. -^ Larg. o m. aa c« 

^Ojl. ^Deux dames^ vêtuea de satin J prennent le 
ihé dans un salon orne' de statues. 

Jlmia. o m. 43 — targ^ m. 34 c- 

^9î. In teneur d'un ménage. 
. Une femme allaite iin euÊint. 

JloHt. O m. 41 r. «• iLof'^'. o m. ?s e. 

395.^ Portrait d'hon^me. 

■'•''>'_■'*' ■ . . .ij , . . 

U est enveloppe d'vn manteauronge y a lo braa droit 
apimyë fur im piédestal ; près de lui est un lévrier. 

Uant, O.W. a4 c* "^ i^arg. o oi. 19 c 



MIÉRIS ( Gvii,hK;cf/fs Yak) J^, .fils;,, n^'^'.^dC'mi 

Ç94. Scène familière. . ' h ;j.L' .î^- 

l^n'jeiiitfe^arçoiEi fiât-â«» bulles ^«««tion près d'une 
fenêtre ; une jeune fille , placée derrière lui , tient une 
ffrappe de raisin ; un enfant rega]:de ^oisea^ rçnfermé 
aam une cage. ' ■ ' ' .. .'^> . 

|f#tt« £.6 marchand de gibiearv ■■■ ■ ^ 

Haut, o nu 3i c. — Lar^. o n^^^tC 

i59B. La cuisinière. ' ' ' ■^' 

, Elle lèvç le rideau de sa fenêtre, pour y accroçhf^r upe 
Yolaiile. Un Jetintî garçon tfent un pîat rcmpH de Tonsdei 
>'* ' ^ ^ -atuà, ont. ^èi'-^£mr^,^>àÙ3l8c. 

5IILGIS10N (À-braham) néà,JFran^ort,fni%4p,moFt en 
1679 ; élève de Jean Dwid de Héem, 

i$97. Ecureuils, poissons, fleurs et nid d'oiseaux. 
Fond de paysage. 

S9i8. Un bouquet de fleurs des champs. 

Au-dessous on voit un lézard^ une souns ^ une |f e— 
nouille; dans le fond, sont deux ôiseauï,^ ddntVtiIft'est 
sur son nid. • • , , -j ^ 

Jïaut. o m. 48 c. — Làrg. o m. 4^ C- 

^99. Tableau de fleurs. 

. f , '> ! I »/' ' ". ^ •' 1 .-*'», 
On y remarque des roses , des tulipes, un œillet, une 
aiM^Mione, et autre» 'fleura dans «n Vaae'doi'OriftaL. 
' RàuU ©71». 48 c— ^1^ • fii^'é- 

Pttidant dofabkaa précédent. 



«Mi WUuTM et fruHs. 

Une 50«ris «itre dànt un idd d'oUeMk. 

ifaii/. o ne. <g^. — larg.o m. ^.e, 

^Oi. Fleurs et fruits. 

MIRVEL.T (Michel), nèaDelftm iS68^ moH 4ani 
la même vilte en 164^; élève de Bhckland, 

602. Portrait d'homme veta de noir, aved lifte 
fraise. * 

HatiU o m. 63 c. » Larg. o m. 5s c. 

605. Portrait de femme avec fraise. 

£lle tient des gants dans la main gauche. 

Haut. X m. ao c. — Lm>t. o m.t^e. 

604. Portrait d'fcomme T^tu de noir avec une 

fk-ake. 

Il a la main droite sur le c6t^, et lagauche retient $on 
Aantieaii. 

Uuut^ X 91, ai c. — > iUirf. o ««.gi c. 

HOL (Pierre Van), né à Anvers en i^o, mort à Pa-^ 
* ns en i65o; e'iève de ItuBens. 

603* Descente de croix. 

' Le Christ est entre les hras de saint Jean et des saintes 
femmes. 

Haut. 1 m. o 6 c. — Larg. i m. 46 c. 

ÏIÔHY (Teàn Dfe).. ^ 

606. Un cavalier offrant une bourse à une 
jeune fille qui tient un cbat. 

'Près d'elle' un jeune hèmmè lui mônticc nk bik^^u. 

Haut, o nh 33 c. — targt 6 tn^^'j a 



.100 CCOUS FLÀMlJCllEy 

IHORÔ (Antoine) , né à Utrwehien il^is , mori à 
vers m »568^ élhft de Jean SchoarteL 

607. Portrait d'un homme vêtu de rouge. 

Il est coiîU d*iine to<{ae omëe de plumes; bi mai» 
^ droite est posëe sur une tète de mort | et la gauche sur la^ 
.^arde de^onépëe. 

. Haut, I m. &8 c. •- l'V^, o ta., 8a c. 

008. Portrait d'homme vêtu de noir. 

Il a la tète nue et la mai^ droite posée sur pnc ta^Ie. 

Haut, i nu e»~- Larg, o si. Soc. 

609. Portrait d'homme vêtii de noir, avec une 
toque. 

Il a la main droite sur le c6té et tient des gants dans4a 
main gauche. 

Saut. X m» 3 e. •* Larg, « m. 76^. 

MÔUCHEKOl^ (FiiiDÉRic) , né à Emdem en i^3, 
' mort à Amsterdam en 1686; élèçede Jean Asselyn, 

610. Vue d'un parc en terrasse avec un -es- 
calier orne de deux grands vases. 

Jlaut, o m. 78 r. — Larg, o m. Oi c* 
Les figures et les animaux sont d'Adrien Van den Vcldc. 

IKEEFB (9i£T^fi)j né à jéntfersvers iS'jùionnesaUpiOs 
en quelle année il est mort ; élève de Steenpviek le père, 

611. Vue intérieure de la calhe'dràle d'Anvers. 

A: gauche , daos une chapelle latérale ^ un prêtre cëli- 
bre la messe* 

Bout. 9 m. 63 c.'— Larg. i m. o^i c. 



àLLSMiHDB BT B0LL4in>ÀISX. lOl 

61 S. Vue iatérieure d'une église. 

Sur le dev^t, on prêtre reyèti» de mo t urpUs s'entre— 
tîeat «Tec un personnage en manteau rouge | suivi d'un 
Jeune homme. 

Haut, o m. 33 c. -» Lcrg» o nt. s5 c« 

615. Vue inle'rieurc d'tin édifice gothique ser- 
vant de prison. 

Un ange délivre saint Pierre, tandis que ses gardes sont 
endormis \ effet de nuit. 

Haut, o m. 49 c. — Larg, o m. 6/| c. 

614- Vae intérîeiirc d'une église. 

Hatêt, o m. o6 C. -> Lar^' o m. 09 c 

01 S. Vue intérieure d'une église. 

Hmui. o m. <i6 c. — l«r^. o m. 09 c. 
Peadant du tdbleao prépédeot. 

TfÉER (Aat. Vak der) , n/^n 1619, mort en i683. 
^46. Village sur le bord d'une rivière. 
. Ony YoîtqQclcpesbatfiaix. 

Hma. o m. 49 <?• -^ t^rf^' o ">• Si c. 
liCf anigum^i #ont ^tr»l^« k Aliert C«iy|^ 

70ÈER (ÉglOwVan BBk), n/à Amsterdam en 1643 , 
mort À Dufiseldorfen 1703 ; élève de Jacques Van Loo. 

617. Paysage. 

On voit sur le deTant des voyageurs, et une lèmme qui 
conduit une charrette attelée d im cheval hlanc. 

JlauU o m. 33 c. — l^i%» o. m. 4^ c. 

618. Une cuisinier et 

Elle tient sur le hord d*une fenêtre un baquet ou SQnt 
des harengs. 

HamU o m* 19 c. -» Lai^» o m. 17 c% 



lOa ECOLES FLAMANDE, 

NETSCHER (Gaspard) le père, ne h Prague en 1639, 

C19. La leçon de chant. '- 

Une jeune femme, en robe de satin blanc, tient «m 
papier cU BMisiaile^ dencî^ Hstle est ti»e f«ii^ 
appuyée sur le aossîcr du fauteuil , et plus loin le maitre 
avec sa guitarre. , > • . : 

fftutim o nu ^S c. T* f^f^' o m* 3S c»"" 

620. La leçon de basse dettelè. 

Une femme, vêtue de satin blanc , assise devant nne 
table couverte 4*«ki tapit, jiMie',4ela bftssét Sùà. diuffre 
lui présente un cabicr j près d'eux est un jeune bomme 
tenant un violon. 

NETSCHER (Gonstantiw) le fils , ne en 1670 , mort ik 
La Haye en 1722 ; élève àe son père Gtùpard. 
iièUcketé 

cm. Yéunt pleutfstf&t Adonii «ne'tioitôtrj^asé 0a 
fleur. 

Haut, o m.^ie.'^Lai^. om.He. 

OOST (Jacques Vaî*) le përe , né à Bruges vers l'an, 
ifâoOf mort dans la mène 9$^ en i^^t}^' ne "Uià 0ms 
fuelaé^SQnvuUttre. 

022. Saint Charles-Borromëe commiittiaat' les 
, pestiférés dans Milan. 

MwUt, 3 01» 5o «. — JUv^. i m. 59 <r» 

ORLAY (Bernard Van) , né h Bruxelles, mort en 
1790» 

023. Le mariage de la Viergel 

Hmmt,9 Mi« 67 «. -> targ, o m* 89 c« 
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624. La famille d'Adrien Van Ostade. 

i'" ^ , Itoift o M. ^ «. •MrAÛ»^ « m, 89^ 

Composition de dix 6giires. 

6î|tf^,Le. maître d'eco|e. 

U estavtHàîUcn et m» ^eeliers et tient une fërole. 

Haut, o m. 40 c— Ta/^. o m. 33 c. 

Ç26. JMarche' aux poissons. 

JUaut* o m. 4i c. 7- £a/)gf. o m, ij c» 

647. Intérieur d'un ménage rustique. 

6fl8. Le notaire dans son étude. 

629 . Un fumeur allumant sa pipe. 

Dans le fond, deux hommes jouent aux cartes. 

Haut, o m. 37 Cn—'-lMrf^i • ni.»S,e« 

6S0'. Un buveur, 

Il tient im verre d*unc maînj. cl de Tautie un pot de 
tàré. ^* 

Umnt% o m. 18 c. — Larg. o m, x4 c, 

65i. Halte de voyageurs à cheval et éï* «Ba- 
riot à la porte d'une hMirflerie, 

. , *' ;/.\ «- - r i*«a* o «♦ 59 c, — Zaïî, o ni. 84 r. 



&SA. Vn paysan* dans sa cbarreiie s'arrête à la 
porte d'im cabaret pour se rafraîobir« 

Hajut, o m, 5S c. — Larg. o nau 4^ e. 

655. Un canal glace, couvert de traîneaux et 

de patineurs. 

A grache^ e$t une chaumière sur un terrain élève. 
Bmtà, t m. OK e. *«k. \Lmrg, i. m 5t c. 

654. Un canal glace'. 

A droite, 4ur un terrain ëlevé, on voit une chaïunlère 
devant laquelle est un chariot attelé de deux chevaux. ~ 

Jiautear i n*. la c — . l-arg^ k m. 54 c 

PEIIfS (GaéooniB), nofnmS communément <vEoa6B 
Pentz , peintre et grùçeur\ né à Nuremberg en iSoo, 
mort en i556. 

658. L'^yangi^liste saint Marc tu A mi-corps et 
entouré d'emb|êmes variés. . 

HanU I fn. 3a c. w Larg, x m. 35 r. 

POËL (Van de»). 

656. Paysans assis devant la porte d'une ferme. 
Près d'eux est une ftmme qui allaite un en&nU ^ 

-tiatU, o m. Sg c. — i^'is'. o m. &3 c. 

V€iEIJLViKJB€i IC^nsMLMo),, né à Utrecht^ m i586, 
mort dans la même viUe en^.\^i»% éiàim tPAhrahtun 
. JBioemaerl. 

657. Abraham et Sara. 

' Itmuh m. o8 e. — larg. o m. »i «• 



ALLBllJUrnS £T «OULJUtDAISB 105 

099. Un ^nge annonce aux bergers la nais9ance 
de JesttS-Christ*. 

Haut, o m. 79 c» -> Larg, o m. 66 C* 

^59. Pajisagc. 

Un homme et une femme gardent des anîmatix. 

HMd. o m. 17 e. — Zaf|^ o m. ai r. 

640. Paysage avec ruines» 

Sur le devant sont trois baigneuses. 

HauU o m. 17 c. •-> ^7^. o m. >i r. 

641. Paysage. 

• On voit sur le premier plan ^elcpies baigneuses. 

haut, o m* 16 c» ^ targ, o m. %5 f» 



^411. Paysage orhë de ruines» 

Sur le deyant on toîi un berger ayec son cbîen» 

" ' ffaut. o m. 17 c. — Lm^, o m. 26 C 

645. Lieu sauvage entrecoupe' de rochers et 
de touffes d'arbres. 

Sur le devant, on aperçoit Diane au bam , servie par 
ses nymphes ; dans Ib lointain , Àctcon changé en cerf e t 
dévore par ses chiens. 

Haut, o m. Si e. — £a/)p. o m. 84 c» 
Lt paytafe cd de Brecmbo^. 

644. Plusieurs femmes nues* 

ffm^U o m. »7 f . — ^ar^. nu »7 c. 



WœroS'CfBA'w'Çcrts) îefîlé, ne à Bruges un i5}o^ 
mort à Parts en i6aa; elèçe dè^^ià^'pèté-Érékçois 
Porhus. 

€48. La Cène. . - 

Haut, a m. 87 c. ^ Larg. 3 m. 70 ^• 

€46. Saint François en extase recevant les 
stigmates. 

Uètà. « ♦»?. i> ft i»- :*«#ir. > m* 63 A 

647. Portrait eii pîe 3 de Henri IV. 

Il est debout , gante et cuirasse ; la maîn droite touche 
au casque piosc sur une table que recouvre ua'ta^ ^ 
- valours xQllge» 

648. Portrait en pied de Henri IV. 

Il est en habit d* rtietxts BÔîr^ la ifluit: droite i^BÊ^ 

sur une table couverte d'un tapis rouge orné de jalons 

d.*Or.,' , -...': , ■•■■:'•■?-'?•'■.., ' • 

HoHt. o m. 37 C. — Larg, o m. a5 c. 

649. Portrait en. pied, de IVIaxie de MMîcis,, 

femme de Henri IV. 

£Ue est repr<^8ÇQtéeidebout devant son trÂne>;.s»robe, 
. . en velours Bieu^ est semée de fleurs d^ Cs et emiçlûe de 
picrrenes et de perles. 

Haut, 3 »>i. tjy *. — ta't^. i m.'^>. 

6^0. Portrait de Guiilauraiê dû Vàif, n^i Paris 
en i556, garde-des-sceaux 90US Louis. XIII, 
mort en 1621. 

JfiM. o m. 60 c« — Larg, o m. 5o e« 



POTTER (Paul), ne à Enhuiseh'en \%^,fMrinjém^ 

65|.J),eux chevaux attacfce's à Pauge , à la 
porte d'un cabaret. 
Un homme leur apporte à blMÙee«vT ". . '. ' 

. . - ^ . Haut, o m. a3 c. *— Laf^, o m. 26^. 

6SiL XroU.,bœu& «et .U^'is moutons dans une 
prairie. 

Saut.o^mfB5c.mmlfirg,imir>iQ», 

^YMéMSJS^iAixKw)^meà.^aker, près de Delft^ en 

1631, mort en 1678. 
685. Paysage. ^' ^ : ' - . - 

Un muletier s>ï»4tei lu i|K»i« 4 -«^ i«4»e>|^ S*r le 
"cvant <m yolt une chèvre iJoutantun arbuste; dans le 
lomtain une charrette attelée de deux bœu£i. 

Saut, o m. 80 c. — ^rg. o m. 77 c« 

634. Une ioéîp âù pied de laquelle é^ trttie 

.iiAinttiic àFaiKr.evu..-v ■ ^r . .,/.: • ; ■ ; ,:. 

'Starlé ifëVant èà. ùnè felouque avec des passagers et 
leur bagage. ^ 

^ .. £?««/. o w. 53 c. -- Lar^. o m,^8 ç. 

6»8. Pajsagev "' -— " ' ' ■" - ■' . •:' r, . 

""' Bùs -H^îfl^ciiîi^ gâi^ïitienrsljcâiatix; surïe dcvatit on 

voit une vache* '' • *'' '• ' r • ^ 

' • •" ; : ~ H- . * Miàrt. 1 m, 08 c. — Larg. o m.85 c. 

REMBRANDT (Paul), dit Van Ryn, né près de 
Leydeen 1606, nwri^hAmsterèamin't^fiy'i^^ 
Pim-e'^Laismah et d^éiltrei maîtres. 

6156. Tobie et sa famille prosternés devant 
Tance du Seigneur. ' ' ' ''■ ' ' 

' i ' "' ** "" ' • btaltio m. 68 c. — Larg» o m. 54 «• 



I09. ÂQOhES ftUUUMt^ 

6^7- IfC SamariUin. 

U hit triDs^rter dtiu tme Mt^cn« l*lMasi« blessa 
dont il avait lui-même panse les plaies. . 

Haut, X m. i4 c ^' Larg, x m. 35 r. 

6^8. Jésus à Emmaûs. 

U rompt le pain en présence de t^ disciples. 

IftfNl. • m. 6S «.— JLaf^. o m, 6S •«. 

61f9. J^sus à Emmaiis. 

ffauUom.^ifie,'-' Lêfg,em,6%e» 

660. Saint Mathieu , e'vangëliste. 
11 écrit sons l'inspira^on d^in ange. 

' JtajiU m. 96 c. — ^rg, o m. 3i «• 

66if ^> plnlosp^he en n^tedi^ioP'* 

Dans le coin à droite | mie fieiHe femme ittii« Je fta» 

,, ., \ ' . , . /*«*<• PB^a^C r-JLo/f. «Jtt.34** 

60^. Le philosoplie en mëdilatton. 

U est assis devant nne fenêtre dans mie espèce de ga- 
lerie , où Von aperçoit un escalier.' 

6^5. Le mëni^e du menuisier» 

MwU o m. 41. -> la^» o ifi.34 e> 

» ' ■ - ■ I , ' ' ■ 

664. Ve'nus et l'Amour. 

Mfiut* » m. 18 e, — Liirg. o m. 91 e« 



kLLtMkVtt ET HOttlKOAISE. IO9 

66i{. Portrait de Rembrandt dans sa jeunesse. 
H est eoifie d*ttiie toqoe. 

ttmmLja m. 80 c. — Z«rf . o m 6a c 

666. Portrait de Rembrandt. 
Il tîeiil^ ses pinceaux et sa palette. 

Hûut, T m. Il Cf tmrg, 9m.9^c. 

667. Portrait de Rembrandt. 

Il est coîfTé d'une toque et porte au cou une chaîne 
d'or. 

068. Portrait de Rembrandt. 
H porte an ton une chaîne d*or. 

"Haut, o m. 6« C. "•• i-m9g, 9 m, Ifi c 

069. Portrait d'homme àve-C des'cheveux longs 
et le chapeau snr la tête. 

Haut, o m. 76 c. «* Larg, o m. 61 c. 

676. Portrait d'homme avec un bonnet fourre. 

■ Hwt. o m» «6 c. — t»Tg, nu 19 t. 



67 t. Buste d'un vieillard presque chauve , avec 
unelongue barbe. 

Hauu 9 m, f% Or **- tmrg* • w, 58 «.- 

678. Portrait de femme avec des perles et 
pendans d'oreilles et une tnante fônrrrfe. > 

Haut, o m. 7a c. .— Lar^. o m, 61 e» 



ROMEYW (Guillaume Van). ^ - . r .. ^ 

075. Un bœuf, des m o wtp Kii i» è ute i i «tifeiaux 

Haut, o m, 33 c— i^rg-, o m. /Jo c. 

ROOS (Philippe) <iï4Ri)SA.,p£Ti^5W^ji^-^ii#^ 

Z4r#»4%t4^Ee^Ai^i'Wl»4«ai63i, mort en i^S'jcTèçe tie 
Julien Dujttrdin, 

074. Un mouton dévore par ii^ la*ip. ,_ .. 

rutàAusbourgenifyfé^ éiUff0 4êJ?onimm'*iiké9fikt>adt 
^ 67ft. iLç .(3ti|fcist,|>o^^^ , ^ .^ , i ,^^ ; ^ 

^ Haut^ o m. 39 r. — Lat:g. o la. 4' c, 

676^. L^ihôff a*Âd^(>ms.'; 

Haut» I nr. 55 f . — > Larg. i m. 99 c. 

RUBBWa'(PH!Kfi««-PA«B>/W à Cologne en iS?;, wiorf 
à Ançers en 1640 f chçf de l'École flamande; élève 

, d^OmkVtms^ ^ .^l ■. ■ .•■■ ': 1 v: ": t -** 

027. La. alite de Lotà et de ses Sites conduits 
par les anges. 

Haut, o 171, 73 c.'«— Larg. i m.tge 



678. Le prô^tç Ëlie. f j 
éntâutt^ie é^lBapl /o4 là est sceowra paiNuft ABge. 

^OMf. 4'm. 71 c*— Jtfrrg. 4 m. x3 p^ 

679. L'adoration des maiges. 

Haut, a m. 80 c. — Larg. 3 m. 18 c. 

680. La Vîergc aux Anges. 

Htt' ^mfgi €^ FEfitet-Jéms sur des nuages sont en- 
touras de groupes d'en&ns, • 

68 i. Lfi^ fuite eaEg;^pte5. «efFet de clair da lima* 

Haut, o m. 78 t. — Larg. i m. xo c. 

682. Le denier de Ce'sar. ' , v 

^ Haut. I m. 5o c. — Larg, 1 m. 97 c. 

685. Jdsussurla c|*oix^ t^leur^ par saint Jean » 
la Vierge^, et la Madeleine. 

iTnut. 3 m. 33 c. — Larg, 31 m, Bîi c. 

68^4. Lé triomphe de la religion. 

Montéss^ ua^chjli^ traWfaxvdoa archanges , ja ifcUr; 
gîon montre aux diverses nations qui la suivent le calice , 
emMnM dii vni «uits* l^rÀs d'eBe, um an^o porte la croix; 

?^i] 

d'une main son nambeau destiné à ëclairer les humains , 
' et leur 'montrant 1îê Tàufre Tt 'clîémîn qui éonîMrtr*!» 
vsMÎe f«UcîtéiiD«iu a»g««ci^tacli«Eit cette peinture à des 
colonnea, 

i9buf. 4 fn. 81 e. -~ Lùrgi 5 iti< ^ r» 

9t^ pT^ésoUae qbé cettr composkiôn a été ftîie p«vr être n^ont^ m 
tnpÎMeite; * ' 



68Ô. Thomiris, reine des Scythes. - 

Apr^t âToir ▼«^ou Cynia , roi dx» Perses f cfie îtâ Ikit 
coupcirUlâte; ei^ la £»îs^ntfloQger ^aasim vase jde i^ttg, 
rimulte par cc9..parolc3: Cruel» rassasîe-toî après ta mort 
^u sang' dont ta as eu soif pendant ta vie , et dont tu étaû 
insatiable! 

Haut, a m. 63 e. — Larg, i m.^e. 

686. Diogène, UiatiterDeàlamâkiy cherchant 
un homme. 

667. Kermesse ou fête de village, m. r. 

NatU. X m. ^c, — larff. « Mk6x c. 

668« Tourpoi près des fosses d'un château. 

Haut, o m, 78 e, — JCn/y. i «* 08 c. ' 

689. Paysage. . 

, Aau/. I m. aa c» — Lar^. i m. 7* c. 

Ce tablean est connu som le nom de VArt-en-Ciei, 

690. Paysage; effet de soleil. 

A droite f on voit un mouUii à vent. l>ans l.e coin 4 
gauche est un filet tendu pour prendre des oiseaux, 
i/oiif. m. 1^5 e, — > tai^. o m. 84 c 

691. La destinée de Marie de Mëdicis. 

'On Toltl^ Parq«cs filer lea jours de Marte de Mëdîctt, 
soQs^ les auspices de Jupiter et de Jnaoïi > qui œcu^ent 
la partie supërîe«redu^tableau(i). . . 

Uaut.3m,^€,'^Xjafpi^iuSS-€^ 



(i) En s6ao, Marte de Médicis BTai«l (pTibiM aubeos pûtfr peiiidm'^ns 
une des galeries de son palais, aujourd'hui le palais du Liyteutbourg , les" 
principaux ë^énemeuf de sa vie,. «îçp^is sa naiflcanoe jusqu'à rai-rangcmeut 
qu'elle avait fait à Angonlême ayec Louis XIII, son fils, ce peintre vint h 
JHarifc, composa ces tableainc, et en fit des esqaisses. De retour & An^nrs, U 
n'employa que deux années à peindre ces omxages, qui sont au nombre dcv«i%t* 
un et dont celui-ci est le premier, suivant Tordn chronologique. 



602. I^âissance de iHarie de M^dicîs , lé 2^âvtil 
1575, il Florence» .. 

XvctDe eonfie la }eimG prinçeâse à Ur ville de JFIoreace,^ 
qui la reçoit entre ses b^as. Cette yllle est dësîcn^e dans 
leuileàii par tm fioil,s*appi^iEnt star les bords de t'Amo, 

. . , • , iïaM/^ ^ m. ^ c. — . Awj. » m, 9S c. 

605. ^upatioo de Marie de Mtédicis. ' 

Mmervc ittS enseigné les élëàkens des ' scvenèès Y 'Ap^' 
* Ion léi beUeè^ettreS et ki musique; Mercnré Inî'faitlc 
dcm de réioqucncc, et les Grâces lui'présentelitiiiiefion- 
ronne. 

Bout, 3 m. 94 f . ■— iitirg. s m. 95 c. 

694. Henri IV reçoit le portrait de Marie de 
M^dkis. 

Il iûî est plante par FAmour et llSymen ; la. France, 
placée près du roi, Tcn^ge k, €ontractei'€ëtt<;.â)Hanoe 
agréable aux dieux. 

Haut. 3 ">• 94 c. ~ ■^^. ^ îA.'^ 4^ 

00^. Mariage de Marie de Me'dids avec Hen- 



ri 



IV. 



Le grand-auc épouse par procuration la princesse sa 



lûèce,. aa DonVj4ô^iM>lv Jue,«9i4Û^r4^^1(^^ 
donne la bénédiction nuptiale. On voit , a la suite de la 
^ribééM^^, ilcaiktie d*Atttridléf)duâbcsSè d« îltdikmë:) du 
c6té du çrand duc , le duc de Bellcgarde , port<^ur. 4e la 
procuraUon de Henri IV, et le Biarquis cÉe diUér^ , îié— 
.;|g|»tfi4|SW-^d^M|Q|aUMl9lBMl* ; '.: f..- ' "* -■ ■;':-. iiA 

'••'.'■ . ' ' ^ ■ 

696. D^barqtKmient de Marie de Médicis au 
poi-t de Ma rsèille ïè 3 iiô véffifcre i 666 / ' ' ^ ** 
Ha France/ la '^le clc^lfarseillc et 'son clergé^ vont 



t.1 4i . * ^Â^m^hw^^m^-fm^j 



ai^r^pnf a^Uppf ??flf.«wiiç »l Ij^â^pr^nw^t Je dnÂ^ 
* les personnes les plus îlnistrcs raccbmpagiient. 

lions, lèye ai^ TfgaF^ds jçrsle^j^l gjadmîrç Ic^^ur^i^^i 
époux qui V sont représentés sbùs Tés vriiis de Jtipitci' k^ 

" . lf«wl. 3 m. 94 c. — i*/^. a w^ oftc^^ 

le 27 septembre I épi. ,, i tij.]^/ 



^ . ,>ii^_^^ ^^^ 

St Te prîiice nouveau né au génie de la santé ', de VAnti^' 
tre a la reine les cinq autres enfans qup doivent mi&Q 

d'dlc - - :^ :/lTi 

iSfouf. 3 m. 94/^' '*' /^*'iS* « m. 95 «• 

-•fjfVf- *"^^i1> ei..|>-.M.. •., r., 4 V 1 :•. i-a.^ :)i, j.-,..mu » k ; 
Au mîUeu d*eûx est le da # rillÉ iyp ' U >*ii> ^ jCié>»*l | i i^ i( ll'p iîa 

Haut. 3 m. 94 c. — £tfrg. a ?n. 95 e« 



teau royal. Les cardinaux de Gondy et iip ^ourd^^sit— 
lent le cardinal de Joyeuse «piI la couronne. Le' dauphin 
et .as» 4cuiie.s<Eiu* flïDixit |k aes^e^té*: Le dufe de Veniadour 
^Qfte Je sceptre ) le chei^lî«r de^ Vendàma la |D^|i lie 
ipslîeci La< reine ^t - accompagnée de IfUrguenif de 
VaWUy-de Madaoâï^et des jpriiiec;»^* de la cour^, dins 
le f<9{ad9 f>i\: remarone le rtt- dans une tribune , d'oà il 
' regarde la cérémonie. Un peu au— dessous sont les am— 
iMSsadeurs des puissances étrangères. ^ 



70 A. ÀpQt|î«ûS^ de Heiiri IV.'Eégeûce de Wa^ 
■^.âeMé^éis. '' ' '']-■ . ;-^ ' 

: f V^rvAt vfàtg<fé par le lom]^,, |â| î:e^« dàiist TOlyjàpe ! 
fluft ba* f t fivtr la le<îr&, Bulli^epa^nian tr«pbée y<ct la 
-victoire assise sur un monceau d'armes , expricaënt là 
douleur qu^ leur: causé la mort du héros ; l'hydre de la 
rébellion , quoique blessée , dresse encore sa tète mena- 
çante ; de l'autre côté du (ableaçi^ ,^. la,re|xif} ^.vèt^e Je 
deuil et les yeux baîgnéS de fermes , eét assise sur son 
trône» Elle çsjt ^«oippagnéc de Minerve et de U pru— 
'd^iice.L^ Fvanee ^ guQowi lu! présente le gou^crncnpeAt 
sous l^jsmblèmc 4\un ^obé fi.enrdèUsé* Les seignéjurs de 
l^jpovr lui pron^çtt^iit fidélité et dévouemcàt, 
.!.„}.»> . . 1 . 3 ., • > 5 . ; . fiauU 3 m. ^4 <?• — -t^^S- 7 /»• »? ?• 

702. Le gouy^rnçppent de la Rèi«e. * *' '"- 

L'Olympe «st assemblé pour présider au gouverne- 
ment de Mane de Hé4^€^r Jupiitçr }et, J^lon>j9yn4>ol^ 
de la providence, font atteler au globe de la F^a'ùCe 
T^Smàmm^mtàaoêmfi^fmlb^Tmm de la âcivceur; iU«B don-^ 

lavuncordfH C^j^ndam Apolloa anné de 3es fi^clves y ; 
MmwnKO^deM^lwie^) •» Mars , ^oe-Véodas veut en vain 
nliMV^ .«h^«ii4. ]»« 4Um4e r r^nvici la, haine ei la 
fraude , monstre^ fnocwmd» la féU^té publique, r 



4l6 ÉCOLES F&iMAKDB, 

70S. Voyage de Marie de Mi^dids au Poiit-*^- 

Cé , en Anjou. 

La reine , momtëc, sur qa stmerbc coursier et suivie de 
la fbrec , in^quée par un non , vient dé réduire le 
Pont— de- Ce , où se fomentait une guerre civile. La vie— 
' foire la couronne , et la renommée publie ses succès. 

Haut. 3 m. 04 ^' '~ ^<*nî* ^ m. ^'c. 

704. Echange des deux princesses. 

^ Isabelle de Bourbon doit ^ouser Philippe lY ; Ame 
d* Autriche Louis XIII. La France et TËspagne, distin- 
guées par leurs attributs y donnent et reçoivent le$ nou— 

' velles reines. La (elicité , dans les cicux, entourée d'une 
Ibnle d'amottrs, répand sur elles une pluie d*or; un 

' fleuve et une nayadc leur offirent des petles et d^ 
conûl. 

Haut, 3 m. 94 c. — Larg. -s nt. gS c. 

705. Felicile' de la R<5geiicc. 

La reine , sur son trône , tient d'une main le sceptre 
et de Tautre une balance ; Minerve et l'Amour sont à se* 
cAtés. Des médailles , des lauriers et autres récompefiscs 
sont distribués aux génies des beaux-arts , qui foulent 
'9MX pieds l'ignorance , la médisMice «t l'envie. Le temps « 
couronné des diverses productions des saisons y conduit 
la France au ^èclc d'k>r. *- 

Haut. 3 m. 94 c* — I-arg. iL.m.Q^c, ' 

700. Majorité' de Louis Xlïl. 

Marie de Médîcîs remet à son fils le gouvernement de 
Vétat sous l'emblème d'un vaisseau dont il tient le «on— 
vetnaîl , et x\nt met *n mouvement la force , la reliaon , 
la bonne fpt et la justice. D'autres vertus prenn^ii soin, 
des voiles; deux renommrées publient k sage coiiduite 
de la reine dans son gouvemementé 

* ' • ^aMl« 3 m. 94 tf. — i'orff. « m. 95 c. 



I 

i 



ALLEMANDS ET HOLLANDAISE. II^, 

70T« La reine s'enfuit du château de Blois. 



sortit piur 1 

femmes. Mmer\'c confie la reine à la fidélité et au courage 
duducd'Enemon, quîrattoid aiToe quelques officiers; iWV 
paraissent la rassurer tous par det protestations de séle- 
ct de dévouement. 

Bout. 3 m. ^ c. — tttrg. » m. «jSc. • . 

708. Réconciliation de Marie de Me'dicfe avec 

son fils. . 

La reine tient conseil à Ailiers avec les cardinaux ki 
Valette et de la Rochefoucaiml ; ce dcrnict l'engage h 
accepter le rameau d'olivier que Mercure lui présente , 
et à fa^ife la paix avec Loiiis XIII. Le cardinal d^c la 
Valette y au contraire , lui retient le bras pour marquer 
qu'il est d'un avis opposé; la prudence, placée^ à la 
fauche de la reine , semble lui inspirer de se tenir itir 
set gardes. 

Haut. 3 m, 94 c. •*- /'«r^. a ni, gS r. 

y 09. I-a conclusion de la paix. 

Devant le temple de la paix, cette déesse éteint le 
flambeau de>la guerre siir un amas d'armes derenuef . 
inutiles , tandis que Mercure et l'innocence y introdtn-^ 
«ent Mane.de Médîcis, malgré les violens éfbrts'et- la 
rage impuissante de la fraude , de la fureur et d« 
l'envie. 

Haut'* 3 m. 9.^ c. — Larg. % m. gS *. 

710. Entrevue de Marie de Medicis et de son 

Pour montrer la droiture de leurs intentions , 
Louis XIII et sa mère se donnent dans le ciel des, té— 
moirages d^me union sincère et qu'exprime, d'une ma- 
nière symbolique la charité pressant contre son trâaiv» 



1 ï3 ' fcCOLpS FL4^A.Klifil, • ' . ' 

des jsaîikkÈ qiu lui servent d*attiîiiitt; de;l^iiDtr<ffîB&tÀ'iSii 
tableau est le gbuTcrnement de la France » pr^ëd^da 
lïMiMigey.^ fot^foSe et prédj^te rhydrc 4e 4ê iCbel* 

> - Aua. i m. €^ c. '— Ltu-g. %m.^<^ 

7f 1. Le triomj^he de U vërilë. 

« La, vente, toatentae par le temps, s'éUnce yeif le 
cîel, oà la reine et son fils i^ réconcilient , après avoir 
reconnu que de faux avis avaient seuls causé leur mésin» 
tçUifence-(t)« '"^ , 

ffamî.'^ n*; 94 <;. -^ *«^. i «»• 6o«..' 

712. Portrait en pied de François de Me'dicis^ 
, grand âuc de Toscane, père de rfarié dé l^^ 

7i5i Portrai)t en pied de Jeanne d*Autriclïfe , 
grande duchesse de Toscane, fille de. Tenipe^ 
reor Ferdinand I«^, mère de Marie de Më- 
dicis. .^ 

'ttaut. a m. 4; c. — ^/^. I ««.' i6 c. 

7|iU Portrait en pîed de Marie de Medîcis sous 
la 6giire de Bellone, entourée des attribcits 
de la guerre (a). 

Haut, a m. 76 c. -^ Larg. i m. 49 '• 



^i ) Ce M^ est le Tingt-anième et dernier de l'hûtoire de Marie d%IBi- 
dias. Lèt trois tableaux soos les vfl». 71a, 718 et ^i4 faisaient <gafan MJ «i p S Ce 
«b la galerie du^ialais du Lnxemboiu^. 

(%> ^ ni aQr^iut o rf o n né 1^eKéottt•oB en tapieseri» d0 la colktâoa «ka M- 
Ueauz de nubens représentant les priot-ipaux événemens de^U vie de Ifacie 
de WMielA, lèt lacunes qni se tronrent ^s Itexp^lion de c^tte er* "^ — 
É tw yfi iw f r et» ytAmut. da m C étmm i p rt <s> 



Henri IV et feanme de Philippe IV, niî^Es- 
* ''fSP*** ■'■' '^^ •' -'• ■•" r •*"■; '•"-' ' \ Î-' -f c -^'^ * 

. J^<«st mde «t ticm ëii'^«|iiet de roses. 

716^ Pprtrai^ de Jea^ Riçh^rdot , président au 
conseil des Pays-Bas, mort ea,i68|^.(j[ -^^ 

Haut. X m. &5 ttl '«'«jCai^.ai.ttUjtiiiO 

7i7. I^ortrait d'une dame de la famille Boonen. 

. . . ^„ . . . , .t; c^.'fi'i .i^iir 

. £ue tient une cordelière en filigrane* 

trt^/t Portx«i% d'une fomflie%vec deux enfans. 

Cet OQ-rrage n'est qu'en paitie ebaacW. 

' , 'j>îv '^^ : /:/> 

àAmstét^diÉm en 1681 ; oi» croà qu'il n'a pas tu ^ 
7 |d*- Paysages -- -. r.* . ^ .t— 4. 

que^ùes tounes d^arores ; et un |i^mnie ^arep trpis 
chiens. •^' " ' ^' ^' ■ *''''' ^'' -- '^J* 

LMr|gnM»«t IwinMMttK ^t peiaUffarBerghem. 



791; Yau^te campagpe éclairée par ud coup d« 

« On y remarque mi pont , et sur la droite po mqivlni. 
à vent. 

i^mf» o M* 03 «. «— £«yf>. « m* 99>c. 

^ft^., Une tempête. . 

îr5l5. PayiJï^e. 

Sur le devant e«t uatro i at t ecmduâMiit à^ylllagé don»' 
on aperçoîl le clocher. 

Haut. m. 93 c. — Xa/l^. o m. 3o « . 

724. Paysage. 

:, remarque un clifunin sur lequel est un chariot 



Itetë de 



'^'10 .: 1 ' , !^«i#v'?»-m« Hp** -■ ^«'/li' »»«4«*" 
SANT WOORT ( D. VO . 
^M^'Mtis-Chrht à Ethtoaûs: 

Notre iSeî^enr , assis à tahle entre ses deux di^plei^ y 
rompt le pam et le hénît en levant les yeux an ciel. 

Haut, o m. 66 e. — Lârg/o tn* Si ■c» j- 

^'ïen et dé Gérard ï)ow, ' • ' - "^ ' ' * ' . /^ 

726. ï^a Sainle-Famille. 

- Joi V»T^ tifiit iwr iseMynonx TEifarJ^s <^tn«iàïi^ 
lutte ; elle est accorapj^ëc d'u* ange , de. sainte Aime 
«joi soulève le voile de i enfant , et de saint Josepli^ 
oecvpo à souffler ie fen.d'un réchaud. 



ALLEMANDE ET HOLLANDAISE. lai 

727. Cidres, le flambeau à la main , cherchant 
sa fille Proserpînc. 

Haut, o m. 34 c. — Larg. o m. afl e. 

728. Deux femmes, dont Tune tient une* bougie 
allumée. 

iiatH, • nt. M c. -^ tmrg. é m. 14 t. • 

729. Un vieillard re'pcnd à une Itlt^e <]u'il 
tient à la: main. 

Jlaut.o m. la c. — tarf^, om. 09 e. 

SGHOen (Martin ) , of SCHOENHAVEU ou le 

BEAU MARTIN, né à Culmbach en 1^20 , mort en 1 48CL 
( Ecofe allemande. ) 

750. Les Israélites recueillant la manne dans 
' le désert. 

Hanl. o m. 67 c. — Laig. o m. 5i c. 

SCHOWAERT(N.). 

751. Paysage avec un grand nombre de figures 
et d'animaux. 

Sur la hauteur, à gauche, on voit l'cntr^fe d'un riilage. 

Haut, o m. 38 c. — Larg. o m. 58 c. 

752. Paysage. 

A droite e«t iWr^e d'une forêt où l'on roît de« 
pays^lis dams un ekaiîot. 

Ilaiit. o m. 38 c. — Larg. o m. 58 c. 

SCGHERS (Gébàbd) , né à Anvers vers i5B^ymort dans 
la même ville en i65i ; élève de p^an SneUn* 

755. Saint François en extase , soutenu par les^ 
anges. - • 

Haut. ï m. 35 c. — Larg. 1 m. 6» c, 

6* 



laa ECOLES FLA.MA.KPE4 

Sl^BQLDT ( CHRÉTIEN ) , néhMa^nct en 1697^ mtnt . 
, hViouK en \*/è^. 

754. Portrait 4e Seiboldt, «oifie d'une loque 

Ha^, % m. tp e, ^^'JLitrig. q m. 36 c 

fiLIN€k£LAIIBT (PieftRs Yam >, ne à Leyde en i44o, 
mort en 1691 f êiètfe de GéhardJX^, 

755. De là vaisselle, un coffre, un tonaern et 
divers autres objets de nature morte. 

7W. Tableau de fkmille. 

Une dame est assise entre sesdenx cn&ns. LW d'evÉx 
tient un nid d'oiseanx ; jprès d'dle est tm perroquet , 
perche suroulkàton; son marireAiet fine lettre à un nèg;ne • 
Haut, o m. 53 c< ^ t'tu^* o m» 45 tf« 

757. Portrait dliomme. 

Haui. o m. la c. — Lar^. « m* o^ c. 

SNëYBERS ( François ) , néà Anoers eh 1579 , mort 
49m la mAnemik e» 1657 ; élèpe deVàmBaekm* 

758. Cerf poursuivi par la mente. 
£a.fiiy^uat il vient de lancer ekiL Taîr on def 'ckkns^ 

•JUauI. a m. \% e. -J^' ËMrg, mai. 99»«m* 

759. Entre'e des animaux dans l'arche de Noé. 

Haut, a m. 3i c. •» £«/|;. 3 m. &»'«« 
Les detnc Dons sont les mêmes que ceux au'on roit dau lé tableau d« 
Rubeus, rcpréseâtaot le mariage de Hcori IV. ( feiVle vfi. 697* ) 

740. Cheval et antres quadrupèdes. 

Bmu», a m. 4^ c. — Lar^. i m. 7^ «. 



i 



ALLEMÀIÏDE ET BOLXAIÎDUSE. ISj 

, ion , cerf, autruQhc et autres animaux. 

Jîaul. a m. 46 e. » .^>lp. X m. 7* ». 

^42. Des chiens dans un giairde-manffer se ^^ 
putent un gigot. 

Hmut. 1 wLs'ii^ »/ i*- IWg\' ft au Ô5 jU 

M5. ïntftieur die JctibkiJBw • * , 

On y voit des poûsoof ^^tqinte/eafèce, 

Bmut. % m. 46 C — Larg. i m, 70 c. 

744. Intérieur 4c cuisia«. 

On y remarque des objets du même ge^re qat ceux 
eu tableau prëcëdent. '^'' 

Bmu. % m. 4Ç c — ftWg» t «|..,90«. 

74tt. Fruits et animaux.. 

On y distingue des melons, des citrons et antre« 
£raî|i; un singe , un écureuil et tua perrbqueti 

Haut, o m. 8:x c. — JLarg. i ;». i3 «• 

âiPIVCBÏ^Q ( Gr^b^ïipJ , ^'^Jfarlem en .i^ôçi^; aC^ de 
MmpèrÊk 

74é. Portrait d'une femme tenant des gants dans 
la main drpite. 

STAVEREN. (Van) 

747. Un g(^ograpfié dàii^ sojii éabinet. 

• . ■ • IS^tt; te m. M^«. — JLarg. o m. 33 «* 

ÉWTBKPr =<fEX*7 , W^-'Âf Leydéen ï63B^ ^lor^ A Z)fe^ 
748* Danse et banquet de paysahs. 



Î2/{ iéOlES rj..VMANttE, 

STEENW|CIt( Henri Van Vie fils , né h Am$ia^ 
d^m en iSSg , moi^ en An^Urrei élh*e de sçnpçre^ 
H, Van Steenpçick, 

On n'y voit que deux fig^ire» ; fwnc représente »m 
Homme sortant avec un flambeau allumé ,. l'aulre. un*- 
vieille femme assise près de la porte.- 

Httut. X m. aJ e. — Larg. i m. ^^e^ 

7i50. Vue intérieure cTuné vasfe salle dans Te 

style gothique. ' \ 

Elle communique aune autre p5ice au fond de la<jiielle 
on aperçoit les préparatifs d*un rep^s. Le sujet représente 
Jésus chc8 Marthe et Marie. 

, . Haut, o m. 68 <?. -7 loi:^. i m. a.tf>. 
I^ figures sjmt^cCUinuâllçpQeleuburj, , ^ 

71$ i. Intérieur a^e'glise. 

ï>atis une chapelle , à gauèhc , le sacrisàiîn ftât exami- 
ner à des curieux le tablea^ «le Tautel. 

Heutt, o m, 96 <?.-«* ^w^. ô.m, 4» c. . 

7S2. Vue intérieure d'une église.. 

A gauche , sur le devant , un pauvre reçoit l'^umdne. 

Haut, o m. a6 c. — I-flr^. o m. 87 «•. 

7iJ5. Intëtietir d'église aViÇC figures. 



SyrAHEtELT (Hbrbiin), WKf Kermaw é'Itaik^ né 
à FToerden en iGao, mort à Borne en i^o; élève de 
Claude Le Lorrain. 

70^. Paysage éclaire' par le soleil couchant. 
On voit sur un plan éloigné un pâtre qui garde des 



àLtEMA>fDE M rfÔLliNDUSB. la.^ 

jbte^âaox ^ stu le deyant un homme et une femme porUàt 
wi paquet sur lâ tétc. 

Haut, o m. Ç6 c. •— Littg. o m, 97 «r. 

y«i8. Paysage. 

Sur le devaiit sont deux voyageurs» et une femme 
'montée àtfi'ttnJiiie. 

■ , ' Baut» on». aS c. -~ X«^. p m. Sft ♦. 

f^oC. Paysage. 

On Toit une femme tenant une corikeille sur sa tête » 
deux autres personnages et un berger gardant un irou^ 
peau de chèvres. 

Haut. t> w. «8 c. — Lar§. o m, 38 e. 

7157. Paysage orne' de figures. 

A la gauche du spectateur est une foréf , et 4 droite un 
fleuye couvert de barques* On aperçoit- dans lé loîntaîn 
nht vaste campagne. 

Haut, o m. •j'j e. — Lar^. i m. 4© <*• 

TJÉNIEI18 ( David ) le jeune^/ie h Anvers en i6io, 
mori à JBmxellfis en. i694; f^^''* ^ sçnpèrçei ^Adrien 
SratÊççer, 

7»8. Saiût Pierre renie Je'sus- Christ. 

Sur le devant du tableau des soldats jouent aux cartes. 

HanL o m. 39 c. — Larg. o m, 53 c. 

7i$9- L'enfant prodigue à table avec des cour- 
tisanes. 

Haut, o m. 7© c. — .^ir> o to.88 <r, 

760. Les œuvres de Mise'ricorde. 

Un homme richC) accompagne de sa femme et de ses 
serviteurs, distribue aux pauvres du pain» de l'argent et 
des vètemens. 

Uçut. o m. 56 e. — Larg, o m. 78 e. 

701* Tentation de Saint Antoine. 

U est à genoux devant un crucifix ; im vieillard pré-> 



f^fè au flàki^ ermite un verve rempli àefiifïenfj àer^ 
r!ère lui est une vieille femme hk'aiit u^ papier tftrclfe 

tient % h mm^ 

Haut, o m. 6a e. — Lart» A«>. 49 ^'■ 

762. Intérieur d'estaminef. 

» ; ■ ■• •'• ' ' ' ^ .a i " «i 

Sior le devaxit , \ gauche , des homme» f^SiMlM^ HfM? 
phu loin l'hâté reçoit de TargeUt d'un cavaUerj^ une 
iemme et des enfans sont auprès du feu. 

Haut, o m. 6» c. ** l>àrg, ô m. 88. et 

Haut, o m. 79 e. — ' t,ar^, x m. .07 c* 

764. I^aysàns occupa à |»ôijre et à fumer à k 
porte d'yn cabaret. . ^ • 

Haut. X m. %o c, ^« ^U|;> « m. 93 c.. 

76iS* Intérieur de tabagie. 

On y remaroue une femme ksfiif e ftii ^^un Wretté y et 
dans le fond des femeurs deM&tHnie dkw^tirfi > ' • 

Haut, o «I. 38 c. •> i^ry. o.ii»>< #i^^«. .. 

766* Un fumeur assis derant utie tabhi.^ 

Plus loin des hommes {oueôf aux carteâ. 

Haut, 39 m. o <. ~< iitfrf i» m. ■3^. <;. 

767* Danse de paysans à ta porte d*un caoaYet. 

Haut, o m. i3 c. — . ^ary. o m. iél ^. 

768. Chasse au L^r^o. 

' Haut, o m. 8x c. -^ i^orj^. i m. x9 c. 

> C^oflérame que Je «enoona^ «l'en aperfQÏt à^m U è>n4, «ttûri «If 
deux ecnjfeif , est i'arcmdac LéopoTiL 

769. Le rémoulçur. 

Hatit, ^ m. 4V #^V^W«u o ml .3o *» 



i 



On voit dajki le fond 'du tableau des bommes qtâ 
joueiit aux ««fies. 

Haut, o m. 3o <r. — Larg. o m. a3 e. 

,4 V. -v,,;:! ,,^ „■, . ,- : . Ml .. <: fj ■ ■ •" ' 
fourrés. 

Haut, o m. aa e. — l-org, o m. 17 c. 

TËRBUKG (Gérard) , ne «^ ZWo/^ .«it 1608^ i^& 
Devf^^ ça i>68j ,• c^j^ <fc 50/1 ^èrc, 

77 jl, ^ Uû nailitaire o^^b deX^r^CPf 4 ujç^ î«ui^# 
daÎQe. . , .p, , 

i?au<. o ' m. Cg e. — ' J^r^. o m. S6 c. 

775.» La leçon de musique. 

• * • ^ Haut'. » iRï Sa c. — Larg. o m. j» r. 

774< Une, jwQEi^DieMHrr ^. i . = . ' ' * 

Esquisse. #^4*^5 .« »*• 4?. ^' "" ^'"fif* o «. 43 C. 

, Csquissc. Haut, q nhxt c. — Larg.. o m. 8$ ,c. 

THULBEN (Théodore Van), né à Bois-le-Duc^m^^T, 
an ignore l*aanée de sa rrtort; éiève de Rubens^ avec ie^ 
^uel il travailla à la^gQlerie du J^i^yseptbçi^gf i , -, . 

776. Composition (dfei"^nmre jùyavÊpn^ 

de plusieurs saints personnages et d*un anse qpi porte 
Tétcodard déployé, apparaît à saî mère» aux pieaj de 
laqupUe j9>ont les ^nstrumens de la passion. IJn^inge y en 
sc^oVant lé voite ^è I4 Tierce , découvre Té's tf aits cie son 
?isage« Le fond etledntrcî' du tableau otErenf un concert 



138 icdftA^ TtkUkihiB 9 

nombreni d'esprits câ^Aes p6ft^s sur dés nuigcs cf 
jouant de divers instrumens, 

JJaitt. S m, 73 c. — Lorg, 3 m. 58 c. ; 

ULFT (Jean Van Der) , n^' à Gcrcum en 1637 ; Ton- 
>aH9 :ife' «a- «nojBf «f £?- nom 4ie jon maitre àmt in€on^ 
nus, 

777. Porte de ville dont les murs sont baignas 
par une rivîèi'e, 

ffmta. o m. 4^ c. -^ t>**rg* o m. SS c. 

778. Vtie d'une place pnDîque où se font les 
préparatifs d'une fête. 

On y remarque une multîtade de personnages en €os« 
tomes anciens. 

Haut, o m. 3i e, — Lar^, o m. 5o c. 

VATfLOO (Jacques), néà rSekuê^ et^FUnén^en iSii, 
mort en 1670. 

779. Portrait de- Michel Corneille, peintre et 
graveur, ne' à Paris , en 1642 , mort en 
1708. 

Haut, 1 (it. s8 c. — Larg, o m. 88 c» 

VELDE (Ad m EN Van Den ) , neàAmsierdam en rfSj, 
m9ri en i^a y étkpe de ff^nanU. 

780. Troupeau de bœufs et de moutons sur le 

, bord d*une rivière» 

Sur le second PJ^n, on aperçoit deux bergers dont Tim 
péclie à la Hgae.£fîet de Soleil IcTant. , 

Haut, O m 5o c. — l-arçt o m. 71 c» 



7QJL* Ui^ fkâtrt et sa fenUne ^oncfnt avcfo letir 
enfant en faisant paitrô leur troupeau. 

Haut, o m. 29 c. — Larg. 6 m. 4' <^* 

78&« Pâturage CQUY;ert de troupefiux. 

Snr la gauche pn voit une ohanmièrc près de laquelle 
sont assis deux hommes et nne femme. 

BtMt, ù,mm Bg c* — ' Ltofg, o mi, ^3 c. 

705; iPk'oteètfeâe d^otf^pracc' de îa m^ 
range sur la plage de Schevelingen. 

Haut, o m. 87. c. .— > i^/lgr* »*• 49 <^* 

784. Paysage et animaux, 

.j. .paiif le loîntam on aperçoit y^ kàtcUerîc. 

78S* Les amnsemens de rhiver. 

jy«ir#. o m. a3 e. -* ia/^g. 9 nu 3o c 

^ / élèçe de Jérôme Van Diest, 

786» Fête donnée à l'occasion deJa trêve QOA- 
cïue entre l'archiduc Albert d'Autriche et les 
HolUi^lak en 1609. * 

^ pf^aifeet J««KC«9i9Jr«f souot de)$jc«ngbel de Ydouri. 

^▼ERKOLIE (Jean), Jq père , . /iff ^i Amsterdam eri; 
i65o, mort à JD^^ en 1693; <'7«^ cfe /ea» Uevens, 

787* Scène d'intérieur de ménage. 

Une femme tient snr ses genodx* ti«'en4nt envcdioppd 
dan» jet langeé^ Un« «eryante lili apporte une tasse \ on 



4J^ '• > éto^UÈ '««LAliAfmi'^ 

fljprirçoiti dltâie» ««ieUèl««iii«erté td^M^U^^^^lÉ» 
un ckîe&ç| le bçfceaujde relent. , » . i , 

• ' ' ' * Bâtit, éi. W t. J^ tiùt' o W. 7t e.' 

TERKOLIE ( Nicolas ) , le fils , né à Dejfi en f6^3, 

78è. l*roserpiùè cueffllant âes Beufs âVet. ips 
compagnes dans la. prairie d'Enna. 

TenleTer. . » . , , , 

VINTEANCÏt (T^.)- * ' 

789» Paysage avec figui^es *t iiïftoimil. \ ' '- ^ 

«Ht lequel Mt to lÂb6ti ^«tiîM \ à droite une rmèf« et 
des canards. ' y' r . 

TDÔ. ' BfàriMte pai* ttn iétti^taliAê; 

Suivie devant sont quelque» yaisacaiix; d4Q|ii1elj^iik^ 

791. Marine. ^r ., >, ■.;«]!. ., 

On ték iir le^entÉH ^ ii ilfel it A <mbtrcâtkBi> 

VOS (Màïittîï Dt), ci'^m*?*^. • '' :*'.î'i>î/f ?r 

79!i." Chasse au sanglieW ^ ! -, . \ 

L'ammal furieux , forc^ par les ctiièns \ éi a iâit |Aéf« 



Van tien TempeL . - . , 7, ^ ' u r ' . 
79i* Poftraît a ub négociant assis à son bureau. 

7M* PôftftitcPtm^eintté à Vbn chevalet. 

'.,r<"*'r-\' ' c .-"^^r-rx^ #?#rt^*» »>*■•§'«* »*-i'.Zi#»fv «i;!»!/ i «•".^': 

On croit que c'est AdaxB Pinaker y célèbre paysagiste.. 

WraSrèEt (i*itrf-»ÀPTtSTiy, ÎV père, ne' à AmsUr^ 

braham Siofir¥iaeri, • > . ' 

79^. iCdoeauiesvturofivdëbarqii^s et repousse's. 

Sur le devant an taUtiu» y,1^K )e«i|«>^i|in« ci^ ^tta,«M . 
limt implorent le gt^n^ral contre un Levantîn ^[ui leur « 

^fiayPrtX' ( Jl^A^) îê fils, nip'"/i'^Wtfr5fcm «I» iPiJ^ 

mort en i J^i^y /?^*!< ^.*l'r^\ ÏVeerUx^ son pire. 
796* Lièvre accroché à «ne crobée ; perdiùx 
" et insf rumens de chasse- . . 

TTOT. Paon , lievré et autres jièces de gibier 
de'pose's au pied d'un grand Vase et gàra& "pÀtr 
un chien. .^lil':- ut -.^ ... «., rrh^ 

^ ^ ,v ., . , V - ^W. i-**. .4*»» — '^«'•g- X m. 86 c. 

flUfil^^ytvtJ^ H^titfiltàm r'm tf^;% mo i f dh a w ^ même 
ville en 172» ; élève d'Eglan Fan der Nem^ î ' >' ' .^^^ 

798. Adam et Ère ^^g>iwk'é^à*mrhtéJéa Meu'iit3 

.t.-3^PêUi.>;.-r..-^4^î ■^>r-l'J,^4;.;', r.j ... iK^ ^^ 
- ' Haut, o^, 4^ 0« — ^f^. m. 35 c. 



799. L» ^Ue de Phài-Mniak retirer d« Nil h 
jeune Moïse. 

Haut, o m. 7a e. — Larg. o m. 5} c. 

800. La chasteté^ de Joseph. 

Haut, o Rtf 59 e. — ^f/y* o M«.4^ tf. 

801. Un ange annonce aine bergerii la venne 
du Messie. 

Hami. o m. 65 c. — Larg»' o m. 5« e. 

. •, . V. . . . * ■ 

802. La Madeleine dans le disert. 

Elle tient un livre ; prit d'elle est une tèfc de mort. 
Hmu, o M. 6» «. .— Larg* 6 m. 46 e. 

808*. Antiof^Tts et Stratohîce. 

Sâenens» reî de Sjrie , près depcardf^ wft ftt« ÈmSê»*' 
«husy éperduement amoureux de Stratonice, sa beUe— 
mèr^i la lui, accorde pour épouse» et l'envcne téffint smr - 
utre portion de ses vas,tes <^tats. 

Haut, o m. '70 Cé -» Larg. o m. '53 c. 

804. Deux nymphes dansent devant un^ jeupi» 
faune qui }psç.de la fl«^te. 

. Haut, o m. 58 c. -> ^ar)p> o wn 44 ^«^ 

WQWFMLUTT. (N.) 
80^. Jésus devant Pilate. 

HmêU. e m. 34 0* — Larg. o m. s6 e. 

VVO^\¥EltllANS ( Pnatppsf ) , n/à ^«ribn €n r^ao» 
Monr âortiiaràéme »tW en 16687 ékçédeionpirtétik 
P.ffynantf. ' 

80i6* ]>épart pour la chasse* t^^ i : .: 

On Toit sur un plan éloigné dei caralierf arrêta pift 



▲LLEMAHDE ET HOLLAKDAISE. 1^^ 

4'iHie fonteÎAe d'oè sort «m }ct d'eav; à gMche^ «n hu 
de l'egcalîcr au! coiidiiît à U terrasse d'un châteJ^i est on 
suisse armé de sa hallebarde. 

Maut, o m. jic, — Larg. o m. 86 c. 

B07. Manège près d'une rivière. 

Onyoitdeox ëcuyers, dont IW moule on chev^ blanc 
«tUcbé aa poteau , l'autre un dieval brun. 

Haut. om. 5t c. — Larg, e m. 43 tf.* 

S68* Départ pour !a chasse au vol. 

Haut. pm. 37 c. — Lar^. o m. 4g c. 

009. Passage d'un torrent. 

Des Toyagcurs le traversent à (pé, d'j^cs^spr m» pont 
de bois. 

0iO. Cliasse au cerf. 

L'atûmal, poursutrî par les cKîcns, s'est jctë à l'eau. 

Saut* o m. 20 c. «.> Larg. o m. ige. 

flii. Choc de cavalerie. 

Haut, o m. 34 c* — Larg. o m. n-j e, 

012. Choc de cavalerie polonaise. 

Haut. 1 m. 35 e. — £«rg. o m. gS c. 

8i3. Halte de cavaliers près d'une tente. ' 

tiaut, o m. 39 c. — Larg, o m. 33 e, 

814* Halte de voyageurs. 

Haut. on/. 36 c. .» ^^<>^> o m* <i9.<s* «' 

818. La sortie de l'hèlellerie. 

Haut, o m. 3^ c. — Aafiç. o m. 5i c. 



WOUWERMAWS (Pierre ),, /w'à HarUm ^ oo i^rw 
Vannée de sa • ndiàséricé^i^ éèlh' dt iH mort y elhè ât 

8i7. Vue de P^aris, , _ ^ . 

Ellcest prise de la tour de Nesle, sur lebord de laSeîne. 
On aperçoit iailfiJît%Hfr*^^r7Dl««4*;^ J%.f^)tTOA» 
Henri lY. , ^ 

.'. ^ ■ ", ■ Baaft 1 >n. S^ c: ^ Lafg» i m. 70 c. 

WYWANTS ( Jean ) , ne àJ^arf^nf^ «çnj ,3656 ^rw^ 
en 1673, enipnmta le pinceau de ses élèves Adrien Van 

§e&4»€k , pottr.p{«ieer d^sfif/mes dans ses tableaux. 

818. Paysage. , ^ , .. . ^ ^.^ ; / 

, '^^ c;^<An^ #4p^b« le J>fti#>,4«;^ipjïiàj!|B^^f^çfnv«rt 
d« troupeaux ;^ sûr te devant o^ vpit deux chasseurs qui 
se reposent; a droite du spectateur une grande ëtendac 
de pays. / , r- L> > " 

Haut. I m.' 17 't.- — ttu^\ t rtt. tp^e\ * 
Le» figures i;t les animaux sont d'Adrien Van den Vdde. 

819. Vue d'une ferme. '' '-* '^ 
£lle est dans une vaste campagne arrosëe par une n-^ 

vière^ ft Gqu}«9psir.ufibouet d^i|xrpfi^e9« ,« . ;> ^. 

Haut, o mi 9|0 c. — i^rg, i m. aa e. 
Les figores et les animaux sont d'Adrien Van den Vdde . 

. • ' '\''< ' /..•,«', '.; •. i .i\ u 

890*. Paysage. . 

On Toît sur un chemin un cavalier allant à la chasse tu 

Toi. ■>,.,.,..„ .«..; .{ / 

, Mim*- * "»• 9^c, — . Larg, o m. a6 e. 
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ZAFT-LETEN ( Herman ),neà Botterdam en 1609, 
mort dans la méaie ville en i685 ; ékve de Van Goyen^ 

821. Vue du cours du Rhin. 

Ce paysage est orné de fabiî^es , de barques et de 
figures. 

Haut, o m. 3e e. — Larg. o m. 3g c. 

ZGRG (Henri Kokes, surnommé) , né à Rotterdam 
en i6ai , mort en i68a ; e'iève de Ténters, 

822. Intérieur de cuisine. 

On y voit épars divers ustensiles , et dans le fond un 
honmie et une fenune près de la cheminëe. 

Haut, o m. 49 c. — Larg. o m. 64 c. 

825. InteVieur de cuisine. 

On y remarque des légumes et des ustensiles. Une 
femme tire de Peau d'un puits. 

Haut, o m. 5o c. — » Larg. o m. G5 c. 

ZUSTRIS ou STJSTER (Lambert), ne à Amster^ 
dam I traçailla à Florence, et mourut à Munich vers 
i6oo ; e'ièçe de Christophe Schwartz et du Titien, 

824. Vénus et l'Amour. 

Elle est sur son lit et joue avec ses colombes. 

Haut, I m. 34 c. — Larg. x m. 85 c. 



EGOLE6 D'ITALIE. 



ALBAI^E ( Francesco Albani), wtf'à Sologne, efi^iSjS, 
mori en 1660; élève des Cap-a^He. ( £99!^ bolon^set ) 

82i>. Là salutation ahg^liqu^. 

li'Efemel commàiidc K Gabriel d'annoocer à la Vierge 
Marie qu'elle deviendra mère ]^r Topëration du Sainte 
, Bsprit ; un anée àpj^drte une tige de lis , tyinbûle du^mes* 
sage divin. A la voix du Très— Haut, la paix et la justice 
s'embrassent , la foi et Fespërance se*pretènt un torutnel 
secours y <^i^la hiérarcïhie céleste célèbre raccomplisse— 
ment de ce mystère. 

,Bctttt. o m. 33 £.-•— £«/]g. o m. 4> c. 

826. La salutation angélique. 

Gaimd , ^orté sur un nuage 9 les bras broîsés sur la 
poitrine , llenl^ un Us de la main droite ; la Vierge à ge~ 
noux, occupée à lire, se retourne et témoigne son 
étonncmcnt. Dans la partie supérieure > le peintre a 
représenté le Saint—Esprit et trois anges portés sUr des 

, Maui. o i».,57 c, — LdTE' 9 »»». 4^ «• 

^^•T. La sàlatatloh afige'Kque^ 

1!)/I|é0ie sujet 4rait]^;^voc qa|lque difFe'rç'trcfi,- 

^8* Lç repos en Egypte. 

Deux anges offrent des fruits et des fleurs à l'Enfanl- 

Jésus assis sur les genoux de sa mère; un troisième 

abaisse- 1& branche d'un atbre pour que la Vierge, puisse 

, en cvieillir le fruit; de l'autre coté,^ saint Joseph çpndui^ 

DQ âne â^ la rivière. 



829. Lé repos en Egypte. v 

R^titàon du tablean précédent avec quelques chaugemens. 

850. Sainte-Famille. 

L'Enf^ai'li^-JfisiiS enlLrassê. saint îeian, qiii ^tiî est* p^ 
denté pair "la Viet^e éteinte ÉliàabëtJi. S&^t Jb^ph 
inédite; des anges xépandcnt des flenrset ao^rent le 
âauveur en silence:, f ' *.•.-. . -, 

, •' , l ' . f ■ f, iffnftt. 0^1^. S3.Ç, -- Ztff/ç. p w.i 4? *• 

5SÏ ; Ji^Us api^â^ît à }a Màdêleiae. ç^tè^ sa 
' r^juirrectiou, , , V 

852^. Samt Prançoîs «n ora&on devant un cru- 
cifix. .-.^ '^ ^ ,: :; .,.!,.',J , ,. V - - . 
: Il pôaela mifm ^auc|ie siirune tllte de iatxA, \ 

'835. t*a toUelte dé "Wnui. ' , .' [ 

y^nus , impatiente d'essayer l'effet de ses ct^aânsD^snr 
ie kcéar d'Attonis^ se Fega)rde Vvec coroplaisauce dans 
-une glace qui lui pr^sa^U -victoire!. À^^^ survies ^ff-j^ 
de la mer, elle est' accompagnée des griccs et des 
amours tjfA 8Vcct^'cnt\à'l*enà)èitep ëciçtdit. WfkCn]pir- 
AoA dbantelcs douceurs dSine nnîon désirée , et des en- 
&n& ailés abreuvent d'ambroisie les cygnes qu'ils \çaA 
atteler au cbar de la déesscu . . i ... j^ 

. . Haut, a m. o3 c, — Lar^. % m. 5S c. 

8^4. lie t«{>os cle Yémù^ et de V«kfcliia. . . .,W. 

Tandis que Yulcaîn se repose àùx-]pîç^ ^eTenn^ les 
junonrs forgent des tca^ts ^ les aiguisent , lés essaient , 



forment des arcs, mpntrciit.levr force. cl leur adpfMe 
xnerveîUeudcs en présentant à la déesse un bouclier percé 
iU âècliec.- Diane «I $t conapagnas, portées âur des 
aiÉAges*, contemplent avec dM yeiuk inquiets U iorg<|.et 
la^innEaiif ^tsrâuftofirf . 

Haut, a m. o3 c. — > ^a^^. » ai. SA e« 

85iJ. Les amours dësarmeV 

A la suite de leurs travaux , les amours se livrent à un 
sommeil perfide ; les nymphes de Diane les surprennent , 
les désarment, détruisent les c«rfa«is ^' les arcâ et kf. 
traits qu'elles redoutent. Calisto semble défier les amours; 
mais s» compagne , plus prudente , l'engage à ne pas les 
réveiller. Diane , d/vis tes.airs^ s ' a pp la u mtd» sa ^ctoîvc^ 

Haut, a m. qZ 48. — Larg. a m. 55 c. 

856. Adonis conduit aux pieds de- Ye'nùs eu* 
dprmie* 

lies amours ont bientôt reparé leurs pertes ; tout cède 
^ leqr empire , dans les airs, sur la terre , sur les eaux. 
X.'un d'eux conduit Adonis aux pieds de Yénus endor— 
xnie. £n vain le chien , fidèle compagnon du )eune clias*^ 
seuTi veut Tenlraîner vers les foiéts ; il ne peut quitter 
tant de charmes. Les amours , placés près du lit de la 
déesse, semblent, par leurs ai|^cs, recommander ift 
silence et le secret. 

Haut, a m. o3 c " Lmrg. a m. 55 e. 

857» Apojlon chez Admète. 

., A^^onf ponr venger la mort de son fils Esculape > 
que Jupiter avait foudroyé, tua les Cyclopes à coups de 
flèches. Banni de TOlympe , il était réduit à carder lei 
troupeaux d'Adm^tc , roi de Thèbes , lorsque le maître 
Mti dienx^ touché de ses souffrances, rassembla loii 
diTÎnttés dur ciel et commanda à Mercure de lui annon^ 
cer la fin de son exil. Dans le lointain , on aperj^oit Pé- 
gase , l'Hélicon , THippocrène et les Mosts. 

Haut, o m. «8 c- — Larg^ j. m. o^c. 
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858. Le triompliede Cjbèle. ' ; 
Cybèle , assîsc sur son trAne , accompagnée de Flore , 

de àrès, de Bacchns, de P««^««* ' 'r?^« K^!^*!^ 
de l'aslrc du jour, qui faît naître et mùnr les prodoctiom 
de la terre. - ^^^^^ ^ ^^ ^ ^ _ ^^, , „. ,3 ,. 

859. Actdon mëtamprphosë en cerf. 

. Haut, o m. 5o c. — i^org. o m. 6i c 

840. Diane et Acte otj. 

/fa««. o m. 68 c — Larg. o m. 9a c 

841. . Daphne' poursuivie par Apolioû. 

Haut, o m. 17 c. — ^rS- o "*• ^^ ^• 

841fc. Salniads. 

Salmacis voyant Hcrpoapbrodite se baigner dans la 
fontaine dont elle éUiit nayade, €» devient eperdue- 
■ ment amoureuse. 

//m«/. o m. i/i c. ^ Lnrg. m. 3i c. 

845. Venus et Adonis. 

'( Hattt. o m. 46 c. — larg. û m. 6a C 

844. Latonc mëlamorphosant des paysans en 
grenouilles. ,.*«». 

AïiBERTINELLI (M\riotto) , n/ à Florence vers 
Van 1(67^ mort vers i5ia; fVè^'tf <fe Ck^imo Rosselli. 
] ( Ecole florentine. ) 

845. L'Enfant Jésus, dans les bras de sa mère, 
- bénit saint Jérôme et saint Zénobe , eveque 
de Florence. 
Dans le lointain, îi gaucbe, saint Je'r6me est au pîcd de 



la croix; à droite^ saint Zénobc, visitant les églises de son 
diocèse 9 ressuscite un jeune homme qu'on portait en 
terre | et le rend à sa mère dont il était le soutien. 

Haut. t'tn. 80 c. — Larg. i m. 76 c. 

ALEBIAGNA ( Giusto di ) , voir à Técole flamande , 
Juste. 

ALEXANDRE YÉRONESE ( Alessikoro Tuechi ) 
du l'Orbetto , né à Vérone, vers i58o, mori vers i65o ; 
éih^ de Felice Riccio , ^t il Brusa^Sorci, ( École véni- 
tienne») 

846. Le ddluge. * 

La terre est presque submergée. C'est en vain qu*un 
père, après avoir sauvé son enfant , retire de Teau sa 
femme évanouie ; qu*un autre étend une draperie pour 
abriter sa compagne et son fils. Les noyés et ceux qui 
luttent encore contre les eaux toujours croissantes , of- 
frent de toutes parts Taspect d'une mort inévitable. M. K. 
Hout. o m. 74 c. .— Larg, t> m. Çj/S e. 

847. Samson etDalila. 

Samson endormi est livré par Dalil a aux Philistins; 
le plos hardi lui coupe les cheveux. La mâchoire 
ii'àne et l'épée qui sont entre les mains des deux en- 
fans , désignent les armes qui l'afaient rendu redou- 
table à ses ennemis. 

Haut, i m. 5q c. — Larg. % m. 56 c. 

84B> La femme adultère amenc'e devant Jésus. 

• ^ Haïti, o m. 29 c. ^ l-arg, o m. 37 e.. 

849. Mariage mystique de sainte Catherine d*A- 
lexandrie. m. r. 

Haut, X m. 24 c. >— Larg.- x m* 27 <\ 



$50. Antoine et Glëopâtrè. vl 

VaijÉicTi ctirahi par les siens, Antoine ^^t'»4oniié' la 
inort; il cx^pjre étendu sur un Ut. Proculeîus, envoyé 
par Octave , est à ses côtés. Vers la droite , Cléopâtre per- 
dait l'espoir de sédmre le vaimpicviry- s« kîsse y»i^|E|pt 
par un aspic , et tombe évanouie entre les braf de ces 
femmes. 

Haut, a w. 55 f. .*p- I^^r. •-«»• % <• 

AEEXAriBRE VÉRONÈSE < genre d' ). ^^ ' ^.^ 
851. Martyre de saint Sébastiei»^ ... ^ ,>. 

Irène, veuve chrétienne , panse avec sa sutvMiie les 
plaies de saint âchgstien percé de flèches pour la dé- 
fense de la foi. 

Haut. I m., 79 c. — Larg. x m. ù^ c 

ÂJiFAlNI (Orasio di Paris) , né h Permise vers tSio, 
mort en i583 ; e'ihe de Dàminico di Pans^ son phr<. 
( Ecole romaine. ) 

^82. Mariage mystique de sainte "Gathèrine 

d'Alexandrie. 

A genoux aux pieds de la Tierge, sainte Cafheiîne 
d* Alexandrie reçoit du Sauveur ranneaivnuptî^ , «Rpré- 
sence de saint Ai^piîoe de Padoue , qui tient une bran- 
che de lis à la main , et de saint Firançois d'Assî^e^» npii 
porte un livre et un crucifix. 

Haut, a m. la «. *«* léUg*. x m* 0i f^ 

AIiLEGKI. Fbir Corrige. 

AlJ-OVtl (Ghristophako )^ né à fj^^ifiSg pt i&j^ ^ 
mort en 1611 ; élevé de son père Alessandro Allori^ sur^ 
,/iommé il JBronzino. (Ecole florentine.) 

855* Isabelle d'Arragon aux pieds de Char- 
les Vffl. 
En 1494 > Charles YIII | roi de France j marchant en 



\ Pavie , et logea dans le même château où se p^ojxy^ ^^f^ 
Galéas, duc de Milan, alors grîèvement malade, lié roi f 

son , épouse du duc , se jetant aux piéd$ du ttiônar^e ^ 
&Sà^ik *àë le deiourîieF de' la enQire'tatitre «on père 
Alphon;»e . tqî de î^aplcs , et sollicita sa bienveillance en 
laTCur de son époux et de son fils. ^ 

Xlhftidks, tot^W de sa )eui)ea^^ ^e f 9 beiCaté» Vacç^^l^ 
}}t hf^i^Taii^tj^fs^^ ^Qflt^s lui àécifT^ ,^e i'çn^pûiç ét^t 
trop avancée pour eâ suspendre rexéculion. * , * 

Èaui. I m. aj c. — targ. i m. 5^'c.' 

ALUNIVO (NiCCOLo), dé Foligno; peignait de ufSS 
à 1493* ( Ëcole romaine. ) 

i^f Sujet allégorique. » • 

Pçux anges sputlennent un <:arteî CQii|len$mt 
une inscription en vers clégiaquës altérée parle 
temps. On v cétèbre la générosité d'une dame 
nommée Bresida^ et les talens dii pe^tre Alunno^ 

Haut, o m. 36 c. — -• Larg. o m. i5 c. 

;2*. La prière au îardin des oliviers. 

Haut, p m..3Ç c. -^ targ. o m. .35 ç, 

88>4/ 3®. Le Christ à la ColQiine. - 

Haut, o m. 36 c. — Larg. o m. S c. 

4®, Le portement de cr6i:Jt. ■ 

'' HmU. p m. 3^ ç. — Larg. o m. 64 e. 

5o. Le Christ entre les .deu^ Jiiiyoiif. - .. 

., . Haut, o n». 36 C. — Lat^. o m. 77 c. 

6v Fuite de Pierre* 
inùte , çuif vadis? 

\ ' Haut, o IN. 36 e. — i^rg;^. • m. »5 c» 

Cei six suiets sont renfermés dans le même cadre. . . , 
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AilEltlOHl OU MORIGI (Michel An gtot.o) ,v(x> 

ilN]>RË BÎEL SARTE ( Andrjejl Vànnucchi), né 
à flartfice en 14^ > mori en i53o. (Ecole florentbie.) 

Il/ut élève de Gio, Barile , sculpteur en hois r puis de 
' Ps» S Cosimô y et parçint , en étudiant les fameux tar^ 
tons de Michel-An^e et de Léonard de f^ihci^ h donner 
à ses figures des contours assez purs pout mériter le sur- 
nom J' Andréa Scnza Errori. 

8Ô8. Sainte-Famillç. , 

La Vierge et TEnfant lésas écoutent saint -letOk 
qui leur est iirésenté par sainte Elisabeth. Lesr tristes 
vérités dont il est l'interprète répandent, une vive 
douleur narmi les anges et la Saiute-Famiile. 

Jdaut. X m. 4i c* "— Zarg, x m. i4 e* 

8156. La charltc. 

Elle est représentée par une femme assise avec deux 
enfans sur ses genoux; run d'eux lui prend le sein avec 
avidité ; à ses pieds un troisième entant dort sur une 
draperie (1). 

Haut, t m. 85 c. ^ Larg, i m* 87 c. 

8i$7. L'annonciatîon; 

Saut, o m. 94 e. — Larg, x m 90 c. 

858. La Sainte-Famille. 

HatU. X m. 08 e. — targ. o m. 88 «. 



(t) Ce trfilcMi tii Vxin ûm premiew remis sur toile en France. Il 
conserva lon({-teinps les planches qui lui avaient servi de fiobA^'Alles fmeut 
exposées >vec le tableau dans ia'ghlerie du Loxembourg , pour la première 
fois , en l'^So. André avait exécuté ce tableau en x5i8 ; pen de temps après 
•on aortivee en France. 



D*JTA.LI£. 145 

ANDREA SQUAZZELL A , élèpe d'Andréa del Swfo- 

(Ecole florentine.) 
S&d. Jésus dépose' de la croix. 

Il est soutenu -psir I^icodémc. Ln Madeleine lai baise 
les pieds f Joseph d'Arinrathie et Tune des saintes 
femmes soutiennent la Vierge évanouie. 

Hàuti I m. 54 c. — Larg, i m. 95 c' 

ANGELI (Gitjseppe), vhait en 1763; élève de Gio 
Batista Piazzetta, (£colc vénitienne.) 

860. Portrait d'homme. 

La tête converte d'un bonnet de poil, les épaules 
revêtues d'un manteau fourré, el appuyé sur son ëpée, 
il regarde les spectateurs ; à ses côtés un jeune homme 
bat du tambour. 

Haut, o m. 831 c. — l^rg. o m. 63 c. 

AI^SELMI (Michel-Akcelo ) , néà Lùcçues en 1491, 
mort en i554. (Ecole de Parme. ) 

Il/iU élève de Gtannantonio Razj^y dit le Sodoma , 
et se perfectionna à Parme , en étudiant les ouvrages du 
Corrège , (pii était moins âgé que îui, 

861' La Vierge pre'sente son fîls à rodoraticn 

des anges. 

Saint Jean-Baptîsfe et saint Etienne, prcraWs martyrs, 
sont à genoux sur le premier plan du tableau. 

Haut, i m. 69 c. — I-arg. i m. a3 c. 

ASSISI (Andréa Di), ne vers 1^70^ mort vers iSSiif élève 
du Pérugin, ( Ecole romaine. ) 

362. Sainte-Famille. 

Des anges soutiennent le pavillon du irône sur Fo 
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Sael la Tîerge , assise , présente €tm fils à VndKié^Sxm 
e deux saints mas%jtê, £Ue est accompagnée de saint 
Joseph et de saint Jean Pévangélisie. , 

Bâtit, a m. i3 er. •^ Lùrg tm.'48.«. . 

BAMBOGGIO, voir a racole flamande, LjkA.B. 

BANDINELLI (6i.ccio) , rtéen 1487 , mori en iS^Sg; 
^'lèife 4kGio» Francesco Rustici» (£cole florentine.}. . 

865* Portrait de Bandinëlli. 

Il est coiffé d\me toque , pose la maîn droite sur utie 
tète de marbre , et le oras gauche s u|r une plinthe de 
pierre. 

^ Haut, o m. 9a c. — Larg* o m. 68 <• 

BAKBABELLI , voir Giorgion. 

BÀRBIEBI, voir Guerchin. 

BAROGHE (Federigo Ba.rocci omFiôri) , ne à Urhin 
en i5a8y marttn lina. (Ecole remaÎM*) . 

Il fui élève de Batista Franco^ et étudia les ouvrages 
du Titien et de Raphaël, 

864. La Vierge et l'Enfant- Jésus. 

Assise sur des nuages, la Vierge tient sur ses ge=. 
noux l'Enfant-Jésus qui présente une palme «sainte 
Lucie, prosternée à ses pieds. Derrière la sainte un 
ange porte sur une coupe les yeux dont elle fut- privée 
en. souffrant le martyre f saint Antoine, abbé, médite 
sur les divines écritures. 

Haut a m. 85 c. <-> Lat^. a m. ao c. 

801$ • Sainte Marguerite. 

Haut, o m, 9% e, -^ Lm^. » m. 63 c. 



BAJftTOLp (m ^Taddeo), de Sienne, traçaillaii en 
i4i4 f nwri à Pdge de $9 ans. 
I*. La Vierge et PEnfant-Jësus. 

Haut. X m. 4> e, -^'Larg* o m»''j*t» 
Haut. I m. 3o e. ^ Lorg. o m. (Sge, 

5*-. Deux saints. , . 

Haut. I m. to c. — Larg. o m. Cg e» 
Cet trois ooTtage* ■ont réunis dans le même cadre. 

BASSAIf (Bassano Jacopo da PoNtp , 4^ yt) ni 
£.n i5iO| mort en 1592. (Ecole vénitienne.} 
■San notn lui vient du lieu de /a naissance; il fui 
e'ièçe de Francesco da Ponte, son père, puis de Bonir- 
Jazio, et devint chef d*une école qui fût long^terript' 
soutenue par ses quatre fils, Francesco, Leahdro^ Gio, 
UeitistaMQiroHamo^ 

8)57 . Ti^enti^ëé des àïïidiiitix dans i'afcrcbe. 

Haut. X m. 02 e. — I^rg. x nr. «x c> 

806- Le/Ê-àf^pemetitdurochetr. 

On remarcpc Moïse et Aaron sur le troisième piaa. 

■Mttut, o m. 93 e^ — l'org. x m. xx c 

88#* L^adortttiiMi des bergers. 

Xa Vierge & ^seiionx prés de V^tàia^ésvis coneàé 
dans la crèche, lève le fange qui le couvre ^onr Poifl&ir 
à l'adoration des bergers. 

Hamt. X m. sd e. — Xm^. <x m. o e. 

ero. Les ttécés de CàBa« 

Haut, X m. $û 'è, «*> £M^. « m» x4 «» 



Mi* 3é$u6 ii^çcomhe éùns le poicU âe la croix. 

HoMt. 1 m. 33 c. — Larg. x m. 87 ç. 

878. Les apprêts de la ^ëpulturc de Jésus. 

liCS saintes femmes et saint Jean pleurent Jésus ntort, 
qaî ya être enseveli par Nicodême ot Joseph d'Ari* 
matkie. 

Haut, I m. 54 c. — Larg. 3 m. «5 0. 

875» Travaux de la camprfgne pendant la ven- 
dange. 

Haut, o m. 97 c. —> Larg. t m. 19 c» 

874. Portrait de Jean de Bologne, sculpteur 
ce'Ièbre, ne' à Douai en i524, mort en 1608. 

Haut, o m. 6i c: -^ Lat*g. o m, 5a «. 

BATOPCI (CàV. PÔMPEo), we à tucques en 1708, jwor/ 
à Rome en 1787. (Ecole romaine.)^ , 

Il/ui e'ièçe de Gh, Domenko Bnigéètif 4e Giù. Dom, 
Lombardiy et se perfectionna en étudiant ies ouprages de 
Raphiul* 

878. La Vierge, les yeux baissés elles mains 
4:r6isées sur la poitrine. 

' HtuU, « nu -47^' "■ ^''S- *» "î* 37 e. 

BELLIH (Giovanni Bcllini), né en i4a6, mari 
teri i5i6; «%i« de Jacques Belliny son /»èrr. (Ecole 
Wmtîennc.) 

876. La Vierge et PEnfant-Je'sus. 

L*£nfani Jésus est danslesbras de la. Vi;erge;'oare- 
mtirjEjafl à sa gaache saint Sébastien percé de flèches. 

Haut, o m. 74 ^* — Larg. o m. 85 c. 



877. ft/ception <I'un ambassadeur de VeDÎse à 
Constàtitinbple. 

Haut. I m. x8 e, — > ^fisf. s m. o3 c. 

878. Portraits cle Jean et de Gçntil Bcllin. 

Tous deux, spnt coiffés d'une to<|iie; les cheycuz de 
' Jean sont nom , et ceux de Gentil sont roux. Ce dernier 
étaitnéen 14^1 1 et mourut en i5oi. 

Haut, o m. 44 <^< "* '«'l?' o m. 63 c. 

BELTRAFFIO (Giovanni Antonio), ne en 1467, 
mori en i5i6j e'ièt^e de Léonard de Vinci, (Ecole 
milanaise. ) 

879. La Vierge et rEnfant-Jesus. 

' Ils reçoivent les hommages deGirolamoCesi qui leur 
est présenté par saint Jean-Baptiste, et ceux de Gia* 
CQmmosonfils, doDtla couronne de lauriers annonce 
les talens poétiques. Prés de lui saint Sébastien est atta- 
ché à un arbre. 

Haut. I m. 86 c. — JLarg. x m. 84 c 

KEftBETTINI , voir Pietrb de Cortone. 

BETTI (Bernarbino) , î;<m> Pinturicchio. 

BIANGHI FERRARI ( Francesco ) , d^ ilFrari, 
. fiorissait' en i48i , et mourut en, i5jo^ (EcqIg de 
' Mbdètte.>) 

880. La Vierge et TEnfant- Jésus. 

La Vierge, assise sur un trdpe élevé, tient UEn&nt- 
Jésus sur ses genoux ) elle est accompagnée de saint Be- 
noit et de saint Quentin qui sont debout, et de deux an- 
ges assis sur la première marche du trône. Le fond rc • 



présentçuiiegalerie ouverte sarla ci^mpaniee^sgjiteniie 
par â!espîlaètres décorés cTiurabès^ef. ' ^a . '. 

Haut, a nf. xo ç. r* ,^<^.^f ^•^ <- 

BOLOGBCESE j(Gio,FftA.NCESco Gaimilldi, dwfLE), 
rie en 1606 , >wo/< ^/i 1680. ( ËccAe bdlonaiàè. ) ' 

Hfia^eintre etwchiuai^ etsuwU le style Ses Carrtfche^ 
dont il était parent, 

88 f. Paysage. 

Sur le devant du tableau , trois femmes à dèttû^ntfei' 
VOftent dut>ain. 

Haut, o m. 33 c. — Zoi^, o. ift. 4> tf^ 

882. Paysage. 

"Sur un plan ^oîgné, Un maraoier psorah engager feux 
femmes ^ entrer dans sa barqxte. 

Saut, o m. 34 c — • £a7]g. a m.^t^ 

885. Paysage, 

On voit sur le devant deux femmes , trois cnfans 9 et 
un jeune homme asM», etrsur le dmaÂème pluà , imb iÉr«^ 
que contenant ciaq personnes. 

HaaU m. 34 c. *^ tAa%. # m. 4t •• 

884. Paysage. 

Les figures du premier plan #eprMDtefifi des fiiiMrti 1 
occupées à laver du linge ou à emporter celui qu'dles'^t 
nettoyé. 

Htm* « m. 57 !o. — •> Lar^- to m.*68 <• 

€è lableM éft dUrOratf pw qiiBl<fMt««te«ità AB»^al<2ttt««^«. 

BONAGORSI , voir ÎPèrino dbi Yaga. 



àifiXtBÀXtO , rie à Vérone en 1%\ , moH tn i?^ 
( Ecole yémtîeime.') 

// a été élève de Palme ^ selon Ridolphi^ eimimMos- 
chinii du Titien^ auquel ^ attribua, quflqm^U Ms 

dS^. La rcsurrectîon de Lazare. 

HatU, 1 m. 83 c. — targ. i m. «a c 

BONINI (GiKOLAMo), ditANCONiTANO, du nom d'An- 
cône sa patrie ;/ut l* élève et l*ami de VAlhane^ Il vivait 
en ii>6o« ( £cole bolonaise. ) 

886. Le Christ flagellé, couronné d'épines et 

■ adoré par les anges. 

Saint Sébastien et saint Bonaventurc montrent aux 
spectateurs l'état déplorable du Messie. 

Haut, a m. 4^ c. — Larg, x m. 78 c 

BOH^ICINO (Alexandre), dSï it MoRÈtTODA.BliES- 
ciK^ du nom de ta pairie , peignait dès VùA iSiS, ktvi- 
fW/ encore en 1547 ; élève du TiHent ( Ëeole tMtkuDe.) 

887. Saint Bernardin de Sienne et saint Louis, 
e'vêques de Toulouse et de Pamiets. ' 

Jffaut. 1 m. i3 c. — Larg, o m. 60 c, 

888. Saint Bonaventurè et saint Antoine ée 
Padoue. 

Haut, ï m. X ç. — It^rg^ o m. 60 c 

BOI*(Zl (PisTKO Paolo) , voir Gobbo. 



BORBONE ( Paris ), né àTrèvise en i5oo, mort 
en iSjo, ( Ëcolc vénitienne. ) 
Il/ute'lèçe du Titien^ et plus encore l'imitateur du 
.-Giorghn. 

«89- Vertdjniie et Pcmioaç. 

IJaut, i m, 3o e. »- t^rg. x nu %^ e, 

890. Portrait d'homme* 

. II porte barbe, est vêtu d'une robe fourrée, lient 
une lettre de la main droite et pose la gauche sur une 
t4>le. 

haut. I m. 07 c. — Larg. o m. 86'c. 

891. Portraits présumés de Philippe II, roi des 
Espagncs, et de son pre'cepteur. 

Tous deux portent la main sur un globe , soit ]^oiir 

désigner la yastc domination à laquelle ce prince 

était appelé, soit pour faire connaître sa. grande 

aptitude aux mathématiques, dont Pbistoiré a conserYé 

' le souvenir. 

Haut. 1 m. x5 c. — Larg, o nu 63 e. 

BOSELLI ( Antonio ) y de là vallée diu Brembana, 
est présumé par l'historien Lanzi être le même artiste 
çu'yintonio Bosello , dont on voit des ouvrages à Ber- 
game, Itflorissait dès Vannée i Soq , et ton croit -^'il 
eut part aux peintures exécutées, à éeneda par Pompo^ 
nio AmaUeo da San Vito , pendant les années io34 1 
i535 et i536. ( Ecole vénitienne.) 

i^. Sainte Ce'cile* 

Haut, o m. 26 c — Lorg. o m. 33 c 

2«. Sainte Agnès. 

oQA f JÎatii. o m. aS e. — Larg» o m. 33 c. 

5**. Sainte Marie-Madeleine. 

Haut, o m. a6 c. — Larg. o l»< SI ^. 

4°. Sainte Barbe. 

Haut. ont. a6 c. — Latg, o m* 
Ce< ualre ontnfet sont véoiùs daps un seul cadre. 



BOTTId^LI (Sandro-Filippo ouFeliPepi), flo- 
rentin , ne en 14^7 , mort en i5 15. . 

895. La Vierge, rFj:if9Qt-Jësus et quatre anges. 

Saut, 1 m. i4 e. — Larg. i m. i4 c. 

894. La Saiate-Famille. 

Haut, o m. 93 c. — £a7V> o m. 6q c, 

BRONZINO (Angiolo) , florentin, vnfaâ en 1567. 

89tf • Le Christ apparaît à la Madeleine. 

Aj^rèssarésarrectton» Jésas-Chrîst apparaît à la Ma- 
deleine, qui se jette à ses pieds^ Le Sauveur lui dit: 
«IXè me touchez pas, car je ne suis point encore 
» monté vers mon père. » A la vue dn Christ, detix 
'saintes femmes, placées près de la Madeleine, té Dioi- 
gilentleur étonnement. Dans le fond, ou aperçoit la 
Calvaire , la ville de Jérusalem, et prés du sépulcre 
un ange annonçant à Marie-Madeleine et ^ ses coinpa- 
giies que ïésus est ressuscité. 

Haut, a m. 91 c. — Larg, i m. gS c 

BRUSASORCI (FeliceRiccio c&Vil) , nèàFênme 
en iS^o , mort en i6o5 ; élèçe de Jacopo LigozzL 
(liCole vénitienne. ) 

896. Sainle-Famille. 

La Tierce et saint Joseph reçoivent les horamago 
de sainte Ursule, qui présente une colombe à Jésps. 

Haut, o m. 87 c. — Larg. o m. 97 c. ' 

GALABRESE (Ma.ttià PaETii dit lz) , né à Ta^ 

• 9ema dans le pe^aume de Naphsy en i(>i3 , moH à 

Malte en i^ô^'^ élève du Guerchin. (École napolîlaîne.) 

897. Saint Paul et saint Antoine , ermites. 

Haut, t m. j9 e. ^-^ Larg. 1 m, i5 C, 



rj a 



iHi ^<ifmfi 

CALIARI (Pàolo), î;WPiLui;VVnERbiîESE.^'^^ ' • 

CÂMVÏ (Bern^rdinq) , rifi à Çrànone en i5aa, vwaH 
encore en iSgo ; élève de Giulo Campi^ à Crémone^ et 
d'IppolitoChsta, à Mantoue2 (^^It-ééi^^ê&hd) ^ ' ^ 

898. La Vierge pleure son fils piort, étendu à 

ses pieds. 

OA^AI/ETTO (Antonio GiïfiL, dit) ,hU h^lfnsnise 
en i5q7 ^mçrt en i^^t-^ élève de Bernard^ C final ^sôn 

d09v ¥«e de l'é^e et d€ k^liice Saiat^Mtfid^ 

'Ji Yenise, ' , , . . ' • * ■ ? 

■tiaùt. o w. 5o c- — • Xarg. p m. 83 ç» 

900. Viie du palais ducal à Venise du coté de 
^tumer;^^ - ■ -' ■^- ■ ' ''■ "'■'■'"''' ' ^^''''^ > i^'^ 

l>âns le loîntaîn , on aperçoit I^ douane de 'mer et ^Fe— 
glise dite la Madona délia Saluiez 

Haut, o m. So^e>-^li<0%% o fli.,j83-ç« ,: * 

9d4. Vu< dé l'élise ^e U MadmàdefUa Sa- 

/w/îè a Venise. 

^Ue fut élevée e^çiaccomplUsement 4*VJi y^^.%S^fi^* 
le sénat -pottr la ce^^àtionde la peste qui ràvagealtMreffife ' 
t:«»»6i<VÎApi»«û^:]^efte|8t||rtMi»^ ««istf HU^im 

Haut, t m*. a4 «• — *'»'ij« a »». i3 c. 

,• - - ■ ^, - •- ■ ' ;. .< . -ri.; 

CAîl'ïAMNï,,. voir ]Ris4RÈs^^^ 



^iÀVAOE«(^]Vfecïrt:tAWGtoto AMKRifem W SfiiifWi 
dltXE), né en \^^^ mort en 1609 à Porto Ercole.ÇEAoUi 
romaine.) * - ■ ' ' ^ . • ». 

''"'%e Caràoage doit son nom au lieu àe sa natssiu^ce^ 
.qui £st situé en Zombardie; il se forma sw k^mM^^iges 
4uGior^ionj et devint à^ Rome le ehefé^une école non- 

002. La mort de là Vierge. 

La Vierge est sur son fît funèbre, tes ap^rcj' sWt 
plongés dans la tristesse ; et sur le premier plan Jin« fcimp<9 
assise paraît absorbée dans la plus vive douleur. 

•■ jUaat.. ^ m. 6§ê. é^ JUri^.' » j». c. 

903* Une jeune femme dît la Ibonne aventure à 
un jeune honame. . - . 

Haut, o m. 99 c. -^ Larg. x m.' 3z c. 

hù4^ Portrait en pie4 d'Adolphe dç V ignacoiwt , 
grand-niaitrie de Mdite en i6of . 
H est C(HiT€rt de «es «rtnea ^ suivi d'un page qui 

^ ^ Bout. I m. 93 c. ~ Aarr. i »». ^4 C. 

90S. Un concert* ■'"'■ > 

A la cbute du jour , des musiciens it^fettr^mneiHifttlIl 
S4p)^(^t e^ l*honneur de U Vierge , selon U coutmoc du 
pWs. '-■•*: "^ '•■ ' '' ''■"■"" "' '■■*'' ^' 

Haut, I m. ai c.-»'lïfl»^.-ï-i»»v'^i»*- 

Ce tableaa est attribue à un élève du Carayage. . 7 
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CARPAiCGIO (Yittobe), viçait en i5aa. (Ecole 
Ténitienne. ) 

9Ô6* Prëdication de saint Etienne* 

Samt Etienne annonce IVvangUe; rempli de l'esprît 
dîvîn , et. monte sur nn autel consacre à rerrcnr au mi- 
lieu de Jérusalem , il confond » par la sagesse de ses dis- 
cours, les sénateurs de la synago^e des affiranchîs, les 
Cyrénéens, les Alexandrins , les Ciliclens et les peuples de 
rÂsie. 

Haut. I m. 5a e. — Zarg, x m. gS c. 

GARPACGIO (attribue a). 

007. Portrait d'homme. 

Sa tète est couyerte d'une toque ; la suscriptîon de h 
lettre qu*îl tient à la main iàit présumer qu u se nom- 
mait fionardo diSalla, 

Haut, o m. 69 c. »- Larg. o m. 53 e. 

908. Portrait de femme vêtue de rouge. 

Elle tient de la main droite son collier et de la gauche 
des gants. Les lettres G. A. qui s'entrelacent, et B. I. qui 
se croisent et divisent en plusieurs parties le bandeam de 
ses cheveux , semblent indiquer les initiales de ses nom 
et prénoms. 

Haut, o m. (^ «. — Larg. 9 m. Si e. 

GABHAGHE (Annibal Carbacci), né à Bohgne 
en i56o , mort à Rome en 1609 ; disciple de Louis Cof 
roche , son cousin, ( Ecole bolonaise.) 

909. Paysage. 

L'ange du Seigneur arrête le bras d'Abraham prêt à 
immoler son fils. 

Haut, o m. 4^ e. — Larg, o m* 34 c. 

910. Paysage. 

Joab perce de sa lance Absalon reteiro par sa cfaeyelurs 
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4 un arbre: il fuyait dans la forêt d'EphraVm aprèi la 
àéùile de ses troupes par celles du roi Davîa y son 
père. 

HmiI. o m. ^ e, ^' Larg. o m. l^e. 

911. Naissance de la Vierge. 

Le Père-Eternel , du sein de sa gloire^ préside à la 
naissance de la Vierge : elle est entre les mains des £em-> 
rocs, qui s'empressent de lui donner les premiers soins; 
sur un plan plus éloigné et plus élevé , on aperçoit sainte 
Anne dans son lit , recevant les félicitations de ses parens 
et de ses amis. 

Saui. a m. ^4 ^* •^' ^Hi* ^ "*• ^^ ^* 

912. L'annonciation. 

La Vierge, à genoux sur un prie-dieu , la main sur la 
poitrine , témoigne son entière résignation. L'ange , sou*- 
tenu sur ses ailes , une tige de lis à la main , montre le 
• Sa&it-£sprît et TÉtoniel , dont il' v!Rnt exécuter le mes- 
sage. 

Haut: o m. 34 c. — Larg. o m. %>] C 

913. La nativité. 

La hiérarchie céleste célèbre par ses cantioues la naîs~ 
sance de Jésus ; elle s'unit K la Vierge , à saint Joseph et 
aux bergers pour l'adorer. Effet de jour. 

Haut, 1 m. o3 c. — Larg. o m. 83 t. 

914. La nativité'. 

La splendeur qpi émane de Jésus éclaire Tétable qui 
tiû sert d'asile. Les anges célèbrent sa naissance nar leurs 
chanu , et la Vierge le 'présenta à l'adoration dos Jbier^' 
gers. Effet de nuit. 
. ' ' Haut, o m. fy% fi. «r lkr^9 o m. 3o c. 

9)4 i. Lai Vierge aux Cerises. 

La Vierge tient sur ses genoux l'Enfaiil-Tésus; saint . 
Joseph lui soutient la main et lui donne*des cerises. 

Haut, s m. 10 c. »- Larg. m. 97 c. 



' ' îia*i^iergérècÔ<àiùàûile l^sitèïMîè a ^aîht^eaxijjKmr 
nir;ïa^tyoab)ifrJerqços.4? Jési^s- m. r. ' 

Haut, o m. 38 c — Loig. o m. 4? <:• 

9i7. Apparition de la Vierge, de l'Enfiwit-Je'- 
- 'SViSr et 4ès évJELitgélistes^ à saint Ldc , peintre , 

*:Jèt;ià;3tiiiite;Câtlïeme d'Alexandrie: 

910. 'Pf^iesrtiim tfë sisimt Jean-Baptiste dans 
le de'sert. . .^ * .: .• : 

Haut, o m. fyi e, — I-ar^. o m. 5a c 

9ïîr. 1.Ô ChH^ «lôrt. . . ' 

leine, debout et appuyée surle sépulcre, essaie avtti^iiés 
cKéV^iA led ](){eiirs dont ^t }iS|tté!s sont inondées. Saint 
François-d^ Assise, les bras croisés sur ia^^oUûné, cen» 
ftidére les plaies du Christ que les anges arrosent ae\ 
JiM^ftlaciBes» 

. ; ' , i . H»M^ » m. 77 c. — î Leur^* x i«» •% f- , 

920. J^HS tnèrt, pleure' jmr les trois Maries, 
Nicodême et saint Jean. 

Uuut, o m. 43 C-. — Larg. m. 3i <• 

M4v f^'^nme^kyn'dii Clifsist. 

- GtlTÎt^Bii^'dè larin£liôe-«^fl(te, Jcsus ressuscité s'élève 
▼ers le ciel ; les gardes sont sai^ d'épouyante ; Tnn d'eux, 
couché sur le couvercle du teommvesft^ est enëo^e R«re 
au sommeil; plus -loin iin soldat indique, au pcssoanage 
^î raccompagna^ ^ue les sceflés sont intacts. 

Haut, a m, 17 c. — targ, 1 m, 1Bq e* 



922. Résurrection du Chrkft - • .; ;.,? 

Haut, o mt 40 ^* **- ^'f • o m. 3o c. 
;^; I^pâitioQ dit Ikbimn précédent aTCC ^lelqoM dMa^BincBs. 



ai», ta Màfdéleiflfe; ' 

924. Martyre de saint Etienne, m. r. 
92iJ. Martyre de saint Etienne, m. b. 

926- Saint Sébastien , attache à un tronc d'ar- 
bre , et pcrcjé de ilècte$. . , 

On ybît&'^sibiéds'soà armure, s^^ Tètemcns, et dans 
le lointain les soldats qui i^tt^orpeiit ài R^me a]^è9 Tetté- 
CQtion de la sentence prononcée contre lui. 

927. Paysage. f 

Un ermite a exposé dos ex voto «t^rè» de rima|[^e 
aè saûk XnVôîhc pour exciter la charité des passans. 

'•' --'.'v -^ ' 'ifr/jrff.'^ o M. ^V. — Zfl7|:. 6*^. 57K 

928. Hercule enfant. 

Il étoofiè les serpens envoyés par Ttinon pour le 
^'lfârèf*!0«wîr. 

.Ce f dbkfti a été ^l^efois attribué à Auswtû) Carr^chç. 

929 . Diane de'couvre la faiblesse de Calysto. 

Éàià. 't 1*1. ^x c, — Larg. a m. o5 e. 



BORBONE ( Paris ), ne à.Trwîse en i5oOt mort 
en iSjo» ( Ëcolc vénitienne. ) 
Il/iti e'iève du Titien^ et plus encore Vimitateur db 
.Giorghn* 

«89. Vertàjniie et Pomonç. 

Haut» t m. 3o e. — Larg. t m. »4 ^ 

890. Portrait d'homme, 

. II porte barbe, est vêtu d^une robe fourrée, lient 
une lettre de la main droitç et pose la gaachc sur une 
t4>le. 

haut, t m. 07 c. — Larg' o m. 86' e- 

891. Portraits pre'sume's de Philippe II, roi des 
Espagncs, et de son pre'cepteur. 

Tous deux portent la main sur un globe ^ soit ^our 

désigner la yastc domination à laquelle ce prince 

était appelé, soit pour faire connaître sa grande 

aptitude aux mathématiques, dont Pbistoire a conseryé 

' le souvenir. 

Haut. X m. x5 e. — • Larg, o m. 83 c. 

BOSELLI (Antonio) , de là vallée dite Brembanaj j 
est présumé par rhistorien Lanzi être le même artiste \ 
qu^ Antonio Bosello , dont on voit des ouvrages à Ber^ j 
game, Ilflôrissait dès l*année iSoq, et ton croit i/u* il 
eut part aux peintures exécutées, à Ceneda par Powpo^ 
nia Amalteo da San Vito , pendant les années io34 1 
i535 et i536. ( £colc Ténitîenne.) 1 

lo. Sainte Ce'cile. 

Haut, o ni. 26 c. — > Larg. o m. 33 e. ' 

2«, Sainte Agnès. | 

JÎaïU. o m, aS e. — Larg, o m, 33 c. 

5<*. Sainte Marie-Madeleine. I 

Haut, o m. a6 c. — Larg, o lîiv ^ ^* j 

4°. Sainte Barbe. 

Haut. ont. aG c, ^ Lmg, o m» 
Ce< ualre ontnfet sont réottls dans un seul cadre» 
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BOTTICI^LI (Sawdro-Filippo ouFeliPepi), flo- 
rentin , né en 14^7 y mort en 1 5 1 5. , 

895. La Vierge, l'Fj:if9Qt-Jësus et quatre anges. 

Bmut, 1 m. 14 c. <— £<r/v. i m. i4 c. 

894. La Sainte-Famille . 

Haut, o m. 93 c. ^ £077. o m. ^ c. 

BROI^ZINO (Angiolo) , florentin, vkaH en 1567. 

895» Le Christ apparaît à la Madeleine. 

At>réac*r?sicrrecttoii, Jésus-Christ apparaît à la Ma- 
deleine, qui se jette à ses pieds^ Le Sauveur Jui dit: 
te lïé me touchez pas, car je ne suis point encore 
a» monté vers mon père. » A la vue dn Christ, deux 
* saintes femmes, placées près de la Madeleine^ témoi- 
gnent leur étonnement. Dans le fond , on aperçoit 1& 
Calvaire , la ville de Jérusalem, et prés du- sépulcre 
un ange annonçant à Marie-Madeleine et à ses compa- 
giies que ïésus est ressuscité. 

Haut, a m. 91 c. — Larg. i m. gS c 

BRUSASORCI (FeliceRiccio c&Vil) , nêàFerpfte 
en i54o , mort en i6o5 ; élèçe de Jac<^o LigozzL 
(École vénitienne. ) 

896» Sainte-Famille. 

■ La Tierce et saint Joseph reçoivent les horamago 
de sainte Xfrsnle, qui présente une colombe à Jésps. 

Haut, o m. 87 c. — Larg. o m. 97 c. 

GiiLABRESE (Ma.ttia Paeti j /& le) , né à Ta- 

• çtrma dans Je rcffaume de Naplesy en i6i3 , moH à 

Malte en 1699; élève du Guerchin, (École napolitaine.) 

89^7* Saint Paul et saint Antoine , ermites. 

, Haut, t m. 79 e. ^-^ Larg. 1 m. a5 c. 



CALIARI (Paolo), voir Paui; VTEROi^èsk: " ' 

CÎÂMV^ (BÉRNA,iiDiNp) , nÉ-' A Çrénone en i5a2, vMe 
encore en iSgo ; élève de Giulo Campi^ à Crémone, et 
étlppolUo Costa, à Mantoue. (^etae^ée tLrémxési) ^^^ f^ 

898. La Vierge pleure son fils piort, e'tendu à 

ses pieâs. 

<}A!iyAIi£TTO i[ AWTamo GijfiL , dit),7ié hWhUse 
en i5q7 ,m(^rt en i^^t'^élhe de Bernardp CfUial^sàn 
pire* l Ecdb y^ ^i ûep^ e . ) 

d09^ Vue de l'é^e et dfi k-pl^ce Saiat^Mafc 
\â Yenise, 

Haut, o m- Bo c— Xar^g. p m. 83 C 

900. Vue du palais ducal à Venise du coté de 
^tâtner;-' - ' ^ ''• ■ ■''■ ' '•'■' ' "'''"'< :*^:t 

I>aiis leloîntàîn , on aperçoit I^ douane de 'mer et ÎV^ 
^Use dite la Madona detla Saluée, 

Haut, o m. 5o.,«.>-^ iEkl^* on. jB3.ç«, - 

Mi. Vu< dé l^^lise .dke U Madmà dâtta Sa-- 

lutè ^Yenlse. 

^Ile fut élevée eifiaccomplîssement d'w^ 7^"^^^^^%^^ 
le sénat po«r la ceaisationde la peste qui ràTaeeâRMrbnfe ' 
^MfiiiQ. Î4& pi»«û^xiiiefTe|8t fKM^fMrie Jugé T^ <lt i 

Ifaut. t m. a4 «• — ^«»U' a »». xJ c. 

CAlSTAMNi «,. voir Jgis^RÈss » ^ 



ditXE), né en v^^.ntorttn 1609 à PoHo i#-iro/ér.(Ecole 
romaine. ) ,;■'.' " '.'* t 

1^ Caraoàge doit son nom au lieu àe sa nâissùnce^ 
^'^st situé en tombar^k; U sefojTna sur kspwfr^ges 
'duGiorgiôny et devint ^ Romà le ehe/^une écgle nau- 

902. La mort 3e là Vierge. 

La Vierge est sur son lit funèbre, tes apfttrcj' aWt 
plonge's dans la tristesse ; et«w;lepj-eimerplana«w feimp« 
assise paraît absorbe'e dans la plus Vive douleur. 

' tlmi.. 3 m. 69 c, ^ JUriÇ. « ». i^ c. 

905*. Une jeune femme dît Ist Vonne aventuré à 
un jeune homme. . . 

Haut, o m. 99 c. — Zflrg. i m. 3i c. 

io4- JPortrait en pie4 d'Adolphe dç V ignaçourt , 
grand-nia!tTé de M^te en i6of . 
M est coorert de «es armes «t suivi d'un page qui 

Saut. X m, 95 c. — f,a/^. i m. "^4 c. 

90S. Un concert. - . ;. î , ,. ., 

À la chute du jour, des musiciens xXs^msUfttaiK^^^ 
; C^CUft «^ l'honneur de U Vierge , selon U coutume du 
p%s, ' ' ■ ■ * - ■" "^ '• '•' '?'■*-'-- -, ....V, ' 

Haut. X m. ai c. -..flflt#^.. t.'«»^^i»4> 
Ce tableau est attribue à un élive du Caravage. 
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£ABPAiCGIO (Vittobb), viçaU en i5aa. (Ecole 
Ténitienne* ) 

9Ô6* Prëdicatîon de saint Etienne* 

Samt Etienne annonce IVvangUe; rempli de l'esprît 
divin , et monte sur un autel consacré à rerrcnr au mi~ 
lieu de Jérusalem , il confond , par la sagesse de 90% dis- 
cours, les sénateurs de la synagô^e^ des affîranchîs, lt% 
Cyrénéens, les Alexandrins , les Ciliciens et les peuples de 

Haut. I m, 5a c. — Larg, x m, ^ c 

GARPACGIO (attribue a). 

007. Portrait d'homme. 

Sa tète est couyerte d*nne toque ; la suscrîption de la 
lettre qu*îl tient à la main fait présumer qu*il se nom- 
mait J^nardo di Salla, 

Haut, o m. 69 c. »- Larg. o m. 53 e. 

908. Portrait de femme vêtue de rouge. 

EUe tient de la main droite son collier et de la gauche 
des gants. Les lettres G. A. qui s'entrelacent, et B. I. qui 
se croisent et divisent en plusieurs parties le bandeau de 
ses cheveux , semblent indiquer les initiales de ses nom 
et prénoms. 

Haut, o m. 69 «. ^ L'u^. o M. 53 e. 

GAARAGHE (Annibal Carbacci), ne à Bohgne 
en i56o , mort à Rome en 1609 ; fUscipie de Louis Car^ 
roche , son cousin, ( Ecole bolon^e.) 

909. Paysage. 

L'ange du Seigneur arrête le bras d'Abraham prêt à 
immoler son fils. 

Haut, o m. 45 e, •* Larg, o m* 34 c. 

910. Paysage. 

Joab perce de sa lance Absalon reteno par sa cheyelure 
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k un arbre : il fiiyaît dans la forêt d*£phraYm aprèi la 
déùite de »ci troupes par celles du roi David , son 
père. 

Haut, o m. t^ e. ^ Lerg» o m. 34 ^• 

911. Naissance de la Vierge. 

Le Père— Etemel, du sein de sa gloire, jprésîdc à la 
naissance de la Vierge : elle est entre les ntains des fem- 
mes, <juî s*einpressent de lui donner les premiers soins ; 
sur un plan plus éloigne et plus élevé , on aperçoit sùnte 
Anne dans son lit , recevant les félicitations de %^ parens 
et de ses aims. 

Mant. a m. 74 ^' '"^ ^^f"^* < "*• ^^ 9' 

912. Uannonciation. 

La Vierge, \ genoux sur un prie-dieu , la main sur la 
poitrine , témoigne son entière résignation. Ii'an^ , sou- 
tenu sur ses aîles , une tige de lis à la main , montre le 
- Sakit— Esprit et rÉtemel , dont il' vient exécuter le mes- 
sage. 

Haut, o m. 34 c. — lorg. o m. «7 o. 

013. La nativité. 

La hiérarchie céleste célèbre par ses cantiques la nais- 
sance de Jésus ; elle s'unit à la Vierge , àsamt Joseph et 
aux bergers pour Tadorer. Effet de jour. 

■ ■ Haut. X m. o3 c. — Larg. o m. 83 c- 

914. La nativité'. 

La splendeur q]ii émane de Jésus éclaire l'étable qui 
liii sert d'asile. Les anges célèbrent sa naissance par leurs 
chants , et la Vierge te présente à Tadoration des hpr^» 
gers. Effet de nuit. 

Haut, o m. 4* Q* — * Hn^t o m. 3o c. 

9|^ i . Là Vierge aux Cerises. . 

La Vierge tient sur ses genoux PEnfaiil-Jésus ^ saint . 
Joseph lui soutient la main et lui donne- des cerises. 

HaiU, t m. ao c. — Larg, m, 97 c. 



• ' IjaVîèrgë rècôt^rùaùifc têsiléiKîè a rfaîiit Teaii,^^ 
iiirjga^tfq«iblfr.JerQÇ0s4^ Jés^s. m. a. * 

Haut, o m. 38 p. — Zoif . o m. 4? <• 

91 y. Apparition de la Vierge, de ^Enfanl-Je'- 
— ««s^^t^è» évUtt^listes À saÎBtLilc, peintre, 

: èî.à sàiiite' Càt&eî'iûe d'Alexandrie: 

910. 'Pfëdicatiofn ^ «tint Jtean-Baptiste dans 
le dësert. . ,r * . • . 

Haut, o m. 4o c. — > Lor^. o m. 5a c. 

0lîr. Le Christ mort. 

-9é«m' V€|p«9e !■» iJw geiKMte^de k .Viefe^ !« MÎMk- 
leine, debout et appuyée surle sépulqre, essuie avttç ses 
cfteV^dt Icd {>feiirs dont set ytsw» sont inondées. Saint 
François-d' Assise, les bras croisés sur la^^^tide, cenf 
sidère les plaies du Christ que les anges arrosent ae' 
JiMrilaviBiîs» 

^ . ffaia^ » »i. 77 c. -- Larjg^ i ia^.87 «,, 

9âO. J^HS mèrt, pkure' par les trois Maries, 
Nicodême et saint Jean. 

Haut, o m. 43 c-, — X^r^. p m. 3i <• 

Mtir ftë^oryeetkyn hIo Chiâs)!. 

Sttvtvbiui^'dè l»niîKofr«^^te, Jcsus ressuscité s'élève 
Tcrs le ciel ; les gardes sont saisis d'épouyante ; Ton d'eux» 
couché sur le couvercle du teommwnft^ est ênéote fi«K 
au sommeil; ^lus-loin tm soldat indique au pcxsoanage 
4|ui l'accompagne (|ue les scelles sont intacts. 

Haut, a m. 17 c. — targ, i m.lèQ e* 



922. Résurrection du Ckr&ti - ^ ■ » ,.u^ 

- '., , , . Haut, o m» 4° ^' "^ ^'f . o w. |o c. 

;„; ftipétilioo dit bblean pcic^nt arec qkie)qn«t dmafemeas. ■ . 



94*. Là Màîdéleiflè; ^ ' 

924. Martyre de saint Etienne, m, r. * 
92Ç. Martyre de saint Etienne, m. i\. 

926. Saint Sébastien , attache' à un tronc d'ar- 
bre, et perce' de flèche^. . ,, 

OttVbîlilres jîéds'sbïiârmiife, ses vètcmcns, et dans 
le lointain les soldats qui. i^fefltorpeilt.à R^me^ a]^è9 1'»^- 
cntion de la sentence prononcée contre lui. 

.i ., ., '.^.4i :„i:..; .... . ,, .;, ,. , . ■ .; ,-*, |. 

9a7. Pay^sage. ^ 

U^ erimtç a exposé dos ejç^ voto anprèfr de rima|^e 
^'aé saint AnVôîhe pour éxcîtèf la charité des passàhs. 

928. Hercule enfant. 

Il étonfife les serpens envoyés par Tunon pour le 
'HArè'ùièteîr. 

. , Ce faji^lefÉi « été ^IqodTois aUriboé k ^Ufputii) Carr^cbf, 1 

929 . Diane de'couvre la faiblesse de Calyst». 

'' • - ' ff^ili^ , ij,^ ^j g^ ,^ Larg. a m. o5 c. 



i6o icotss 

950. Concert sur r«aU. 

Sur le devant , une barque conduite par deux inarî— 
nîcrs contient trois femmes et un jeune' hbnaiàè qui (ait 
de la niusique. 

Haut, o m. 4? "^'^^'•^fW' 9 f* ^'f. . 

95 !• Les plaisirs de la pèche. 

Haut. I m. 36 c. — £ai]g. a m. 53 c. 

95a . Les plaisii-jç de ia, cjbasse. 

995. Pajsî^ge orne' d'un, grand nombre àe fi- 
gures. 

On remarque, sur le premier plan , des jeunes gens 
jouant aux dés, et plus loin des baigneurs. 

034» Portrait cPufi s^v-ant.i 

Sa tète est J2ue y;s9. -barbe terminée en pointe; la 
niaîn droite tient un écrit , la gaucbe une tète de 
mort. 

Hattl. i th. i« e. — Làrg. o m. 90' c. 

CARRACtitË (' Antokio Marziale ) , h^ en \S83, mort 
à Morne c« 1618 'yjiis nafiuxl et élève d'Augustin Car^ 
roc^. (Ecole bolonaise. } 

95S. Le déluge. 

Des hommes , des femmes de diUfeVens âges « des enfans. 
expriment la^ frayeur qui les Qgite. Les uns lèvent les bras 
vers le ciel, montent sur les arbres, gravissent les rochers; 
les autres gagnent un bàt^ù presque «ngloùti, ou se 
saisissent d'un cheval , qui sera bientM submergé avec 

•««^» ' ^ . . ^ . -vï . :,/^ 

Haut, X m, GQ c. ^-^ Lorg, a m. 4? ^* 

GARRACHE ( Ludoyico GAEa^'ca ) , ni. à: P^ognt 
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«n 1555^, mort en 1619; élève de Pirtupero Fontaha à 
Sologne f du Ttntôrtt à Venise ^ et eeton qmèlqueâ m*~ 
ieurSf du Passignana h Florence. (Scolcholonaîse.) 

956. La salutation angéliqiie. 

Gabriel à genoux sur des nuages , une tige de lis à I» 
anaîn , îndîqiui le. ciel cts'aopikte du iriessage dont il est 
<diargé. La Vîcree, à genoax sur un prîe*-dieuy tânoignc 
sa résignation. I>ans la partie s'u^^écieii^y un cbiBur 
.d'anges célèbre par sçs concerts cet beureux évëne- 
ment. 

Haut. m. 4a «• «— Larg^ o m. 3| e. , 

^57. La naliyite. 

Des anges répandent des fleurs sur Jésus qui rient de 
naître ; la Vierge le contemple , saint Josepb soulère le 
voile qui le couvre pour satisnurc la curiosité des bergers • 

Haut. om. 3^ c. — Laf^, o m. âi c 

958. La Vierge et TEnfant-Je'sus. 

La Yiérse tient de la main gauche TËnfant-JésuS) et 
appuie la droite sur un livre. M. il 

Ditin/t, o ntm q% c' 

959. Apparition de la Vierge et de PEnfant- 
., Jésus à saint Hyacinthe, dominicain. 

La Vierge semble lui adresser ces paroles qui sont 
écrites en latin sur la tnble posée près de rauLel: 
« Réjouis-toi, mon' fils Hyacinthe, tes prières sont 
agréables à mou (ils, et tout ce que tu lui demanderas 
par moi te sera accordé. » 

Ilfuit. 3 m. 75 c. — Zarg. a m. a3 c. 

tii4Ô; J^fsus^jnort sur les genoux de la Vierge. 

Haut, o m. 33 c. ~ Larg, o m. a5 c, 

CABUUCCI , voir Poktormo. 

* 8 



et de Vwi Dkk. ( Ecole génoîve. ) ' 

A^noh»^ BTifiiirUfnf , 18111^1111 j>Wn 'jfilm Yilîtfiir/ , 
iUbr«littiii y-itt le bënit. 

94t. Oîsfflrtiat-€t animaux. 

On aperçoit dans le fond une o^^ane. 

Haut, a m, ,78 C — *: 'X(Z^.'4 Wii RJ'ft. 

945; 'La nativité on radorstlion de? b«rçtt^ et 
des aDges. 

* HçMt» O'W. 68 c. — Lmrfi. o «1. 5a ^. 

944. Les vendeurs chasses du temple. 

MaiU» i m. Si c. — 'LawQ. .1 m. a3 c. 
OliTUDOFQS |[ Jacopo ) , neà SassuoJo dans le Modè^ 
imis^n 1^77 ^Mwrt en i^&6bi; é^ve dltsCatrcÊche, (JEcoIe 
bolonaise.) • 

948. 3ainte Cécile chante les louanges du Sei- 
gneiur* 

Haut. I. 17 c. — Larg> o m. go c* 

, CE&AfRI, voiVJosEPiN. 
GHIMEI^TI^ «oirEMPOLi. 

GIGOLI .(Loooyico Gardi da) , né en i SSg , mort 
en i6i3. ///^ élève d& Santi à tko ^^ étudia hrpéi^ 
tures du Càrrège pour se perfectionner, ( Ecole florentine.) 

946. La Sainte-FamrllB en ÉQ^te. ' 
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M'è\frst enidéepàrun ange"; la Vierge donne l^ 
seÎE à PEnfftat-Jéaus^ ' 

Haut, o m. 5i c. — Lcr^. o m. 3j c, 

947. Saint François en conlemplation. 

* Haut. om. 79 c. — Larg. o m.. ÔQ f. 

948. Portrait d'ho^ime. 

'Hmut. o-nt, 5o c. — Larg. t» ik.'/^^'c. 

CIMAdaCONJÉGLIAÎXO (Gio. Batîsta.), vivait £n 
i5i7 ; élèi^e de Jean Bellin. ( École Tënitîenne. ) 

949. XidTicrge et TEnfant- Jésus. 

La Vierge, assise sitr son trdne, tient nn chapelec 
k la tKi jfiisiJéstië M^9e$ ^noiA.'ïië Santeu» se Tetèurne 
)»otir*recevotr]e9lioinmffge9 de saint Jcnn-Baplis*e; la 
Ihidéicine , en s'indinant , présente à son éif in 
•Aiahre wa «vase- rempli de parfums. Lefond du po^Mlge 
offu» une vue 4le Conégltano. 

Haut. 1 m. 70 c. — Larg. i m. 10 c. 

GIHVIAllXJE ( GtALTiERi Gio. ), florentin né en 1240 , 
mort en i3oo. 

9ô0. La Vierge etdes^i^ges. 

Haut. 4 »"• »4 '^^ — ^<iK' ai»., 76 «• 

8fJM. ^La Vierge «t-l'Enfent-Jëstis. 

/fitur. o m. 63- c. — Xarg'. o m. fyj Ci 

COLLANTES (-FRAtrctsco ) , né à Madrid en iSgg^ 
morf en i656 ; e/èt^f <il? Carducho. ( £coIe espagnole.} 

932- I^e buisson ardent. 

Sur le raont Horeb » dans une flafmme qui soï^ du 
^mUîead'un li«îs«onj, Iq Stîgneur a^paraU à jliIoM% qui 
véÂt le buîftson brûler sans d|tre consumé. 
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CORRABI , voir GitiRLA.NDA.JO. , 

CORREGE (ÂKTONio âllegri dU le), né à Cbm^, 
dans U Modénois en i^^^ , mort au mène lieu en i534* 
(Ecole de Parme.) 

Ses mafires scmf inconnus. On sait seulement çu'il 
éhidia avec Antonio BegarelUy sculpteur habile^ dont 
' pluiiàirs figures eh terre cuite lui sont attribuées. 

91$ 3* Mariage ixijrstiqce de sainte Catherim^ d' A> 

leicandric. 

Assis sur les genoux de la Vierge, Jésus, en pré- 
«ence de saint Sébastien, donue i'-anneau nnptial à 
r ««tinte Gatliertae d-Alesanilne. Lç snppjict 4»ê iXtux 
mactyrfcslreprésenté dans le fond du tableau, k. k. 

Haut, i m. oS c. ^ i>arg. i M« 9* e. 

OS 4. Le Christ couronne' d'épines. 

Haut. o*m. '54 c. — Larg. o m. 4^ e. 

9oS. Jupiter et Antiope. 

AvLt pîeds d'Âniiope endormie, l'Amour sommeille sur 
; une peau de lion, symbole de la puissance de ce dieu. 
Jupiter , transformé en salyrc , soulève la draperie qui 
couTrc la nymplie et la contemplé d'un œil passiimné. 

Hauf, I nu 90 c. — > i-ttg, t m» »4 *• 

GOEREGE {École du). 

p^Q. Sujet mystique. 

£n présence delà Vierge, de saint Joseph et de 
saint Domiuif[»e, saiut François-d'Assise présente à 
Jésus its roses rouges et blanches produites en janvier 
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par les épines sur lesquelles il s'clait roulé pour résisr 
ter aux tentations de resprit malin. 

Haut, a m. fyr c. — Larg.^i tn. 48 '• 
COSOIO DI KOSBLLI , voir PlBTRO. 

COSTA (LoRENZo) , petgnaii en 1488, mort en i53o 
environ, ( Ecole de Ferrare. ) 

9i>7. Coiiraniiemeiit d'IsaJ^elU d'Esté. * 

- IrAiBour^ aojnîUeu d'une 'pompe mosîcale t oqu* 
renne Isabelle d'Esté , ûUç d'Hercule^ premier du uom^ 
duc de Ferrare. 

Jtaai. X m. 93 c. -^ LfU^» i m. 58 c. 

OREBI ( LoRENZO SciARPEtLONi Di ) , né à Florence en 
1453, vwaii en i53i ; élevé d* Andréa del Verrochio 
( Ecole Ûorcntine. ) 

0U8. La Vierge pr(fsfen le l'Enfant- Jésus à î'ado- 

ralian de saint Julien rhospitalier. 

La- 
chargé: 

die saint il , , 

colas, évêque de Myre , s'occupe de la lecture des 
livres saints. 

HaïU. I m. 64 c, — Larg' i »«• 65 c, 

CKtSPI ( GiusEPPE Maria) , dit lo Spagnuoio, né à 
Bologne tf/i i665, mort en 1 747. (Ecole de Bologne.) . 

Il passa jde l'école de JOomeniço Maria Canuti dans 
celle de Çario Cignanif et se perfectionna par l'étude 
des ouvrages du CorrègCy des Carrache et des maîtres 
. vénitiens, . 
»«^. La maîtresse d'e'cole. 

Pendant que de» jeunes filles étudient, causent ou tra- 
vaillent ,' elle fait lire un jeune garçon. \ 

Haut, o m. «7 c, — l>ar%»^ o ni<.34.c». 
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CRIÈTI ( DONATO ) , ne à Crémone en 1671 > mort. en 

*74f) ^^^ ^ Lorenzo PàiiriellL ( Ecole bolonaise. ) 
960* Un enfant, couché sttr.un lit., lient .ûii;firtiil 
, (juc le sommeil n'a pu lui faire abandonner* . 

Haut. om. ag c. — Larg. o m. 38 c. 

DANIEL DE VOL TERiœ(mMBtïRtcciAiliiYVîû)^ 

mort à Ihme en i56&» élèite AtSaJÊmstetidkW^àmti, 
(,£cpU iUroiOiiM?. ) * .*-^ — v 

Wî. DavJcl tuant Goiialh. l '■ 

D*«r» ayv^ de pierre lancée avec sa fronde , David a 
terrassé Grplîath. Il se jette siirlui| s*cmpare de son épéC| 
' * et achève de lui ôter la vie (i). 

Hamt^ II. m. 33 •. -^ Làrg. % nu 'j%6. 

DOLGI ( Agnese ) , morte après l'annde iGS^yiimiAi- 
plié avec succès les ouçrages.de Cai:lo JXakif son père, 
(Ecole .florentine.) r 

jQM* Le Sauveur, du naonde. 

Jésns I devant nn calice, tient un' pain at ^GaàAt çTo- 
noBcer les paroles de la consécration. 

' Haut, 0M^ 34 e.' *-'lÉÊrg, « in. a&v. 
" - ■ • ■ .■-.-...-.. 

(i) Cette composition, peinte sous deux Aspects diSereus sur les deux cdtrs 
, .d'une ardoise, fut-prrsentce à Louis XlY-comine un onvrage de Midwl 
■ Aège, par le pnnoe de Cellainare, ambassadeur d^Espacne^ m ttontikt , 
aoa frère, motisiguor del Gindico, alors cl<rc de la chancre apqstoUqor. 
L'horaoïsge dut paraître d'autant ulils précieux,' que les amatenrs tnstftiils 
reccDDaissent souvent dnus les tableaux ^ lliuilo, atl(ibu^ àjRÇff:ll|fl|rijige , 
son goût de composition et de dessin, mais n'y retrouvéut ' pas «dta pinceau 
• Mcc la- mime certitadc. Us ne povTaimt onUii«r ]a^'piigaf|»c*f4|B«.cct 
homme singulier avait pour la peinture à l'huile, et ils ne tardèrent pas 
iMrt^arce double taMamit Dtaniel^a Voltaire v en «pgirmstLleiirwci- 
sion du témoignage de Yasari, auteur contemporain. Eu eSêt, .cet histo- 
rien rapporte que monsignor Gio délia Casa , ptélat flpMKlIiy cJ I b ra 
par ses ouvrages, désirant écrire un Traité sur la neiutarc. voulut aupa- 
ravant connaître toutes les ressaoroes de cet ait)-i|QDgfife%>PÎxiiel'àMiih 
dder en tetre le groupe de David terrassant Goliath, puis à repràenter 
- fof pnutora 1er do» fuccs. opposées du modèle quiMcvitrlktîsnMr le ta» 
bleau double. A h mort de monsignor delis Cala, cet ouvrage passa entre 
les mains de sou neveu , Annibal Ruoellai. De nouveaax po^çMcors 
lîaitoitMièrtat depuis à Mkbel-Ange paur eu réhausser le prix. 



MiMÏNIQlJÎTt ( BôMEîîiço^ Z'AMtn?»! i//r ris ) , nia 
. Bologne €n i5Si | /wor/ e/i i64i. ( École bolonaise.) 

// ptissa de Pécolédê Denis Calçarty peintre fit^mand^^ 
dans' celte des Carrache. 

IW3, Le Seigneur reprodie à Aciam sa désobe'is- 
sance» 

. • , . . Haut, o nu ,95 e. — Larg. o m. 75 c. 

^64. David jouant delà harpe, 

IieToi-pTO(>héte jouedeUfliasp»<e»poMUfiit sM fie- 
gauds Y«rs it ci<l ; un ange lai présente U aainte ^ri- 
; , ture: elté lui iqs^re les^lonan^cs du Selgoear,. tp^vn 
. icune enfanjt>^ocGupe à transcrire, h. r. 

• , Haut, a m. ^o c. — I-a'fir. i m. jo c. 

OG^. Sainte-Famîlle. 

La YieTge,: assise pi^s d^me^sour^, p«^:fcdel^u 
dan« une coqAiàle ^ son fils d^ne. un £ruit as jeune 
précurseur, et saint Joseph prend soin du bagagèi; 

" ' £laut. 9 m. 36 0. ^ Larç. « m. 4^ c. 

^Ô6<, Paysage. . ' . 

liC sujet principal du tsjïleaijrepréèentis la^fàitte de 
là-S«ince^Famflle en Egypte j on y remarque un«'bat« 
que, des musicieii^, un berger et son tronptau.- . ' ' 

Haut, t m. '6$'c. — Z^rg. a 1». 1» é. 

Cet ovtrrage , da^se pavmi les prodactions du Dominiquiu , a qoelijue 
faii clë atlributf à Aimibar Carrache. 

967. l'C ravissement de saint Paul. 

^Od« La vierge et PËn^ant- jksufl. ._ «- 

, \ ÏÂ YlpKge» jeftWiwanee de ^oîre , àjipaTali! V.^aftt 



l68 BCOLfiS 

FraDçoi0-4*A8ftise et loi confie I'£iifaiii-Jésii8 : le tatat 
agenouillé reçoit avec respect ses caresses. 

Bnut, o m. 43 e, — Larg. o m. 36 c* 

0G9* Sainte Ce'cile cLante les louanges du Sei- 
gneur. 
Un ange tient devant elle un livre de musique, "n. t. 

HauU 1 m. 5g c. — Larg, i m. vj e, 

970. Ene'e etAnchise. 

Accompagné du jeune Ascagne , Enée a mis sur 
ses épaules son père Andliise. Le vieillard reçoit les 
dieux pénates sauvés de Tincendie de^ True, qui lui 
sont présentés par Creiise, épouse du pieux Enée. m.r. 

Haut. 1 m. f^-t, — Larg. i m. 33 e. 

971. Hercule et Achëloùs. 

En présence d^Œnée , roi de Calydon , et père cfe- 
]>éjà]Urc, Hercule a terrassé Achéloiis, qui, pour se 
. dérober o la foreur de son rivai ^ sVh métamorphosé 
en taureau. 

, . - . \ __ - Utint^ \ m, %^ e. — Larg. i m. ^ c, 

972. Hercule et Cacus. 

, En valu Cacus, pour cacher ses rapines , a fait entrer à 
reculons les bœufs d'Hercule dans sa caverne. Ce demi— 
dieu Tajiéià atteint , et Tentraine par le pied hors de sQa 
repaire. Evandre et Faunùs » qui volaient au secours du 
fils de Jupiter, sont les témoins de son triomphe. 

Haut. X m. ao c. — Larg* i m. 4<) «■• 

975. Thimocle'e amenée devant Alexandre. 

Pendant le pillage de la ville deThébes , en Béotîe , des 

soldats thraces amenèrent Thùnoclée devant Alexandre ; 

elle avait lapidé leur capifaine , qui j après Tavoiv outt^**l 

. flée f ^t^t imprudemment descendu dans un puits dans 

'f^sp<ilr'd*y trouver des trésors. Alexandre , étonné de la. 
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Cf^tènance cl du courage de Tkîmoclr^, ordénne qa*ett 
soit mise en liberté avec ses enfans. 

Hmut. I ai. xà c. -> Larg. t m, ^ c, 

974. Le triomphe de l'Amour. 

L'Amour, assis sur son cliar ) tient de la main droite 
son arc , et guide avec Tautre deux colointibea aUcMea; pr^ 
de lui un enfant ailé répand des fleurs y im second en 
détache quelques-unes de la couronnii qui ento<ir«la fi-* 
gurc principale. ' .' - ' 

Haut, o m. 49 <^' *^ ^'7?« o m. ^i c. 

On pense que les fleurs ont ctc peintes pAr lUario de Fiori; on lesnl- 
tribue également ù J>«nM£l Sej^s, pins conuii syiû lé nom âa/ênfàt> 
d* Anvers. 

97Ô. Renaud et Arniidc. 

Tout entière à sa passion, Armide se ^are »ouv plaîte 
à l'objet de ses amours» Cependant, aux pieds de Renaud, 
un amour endormi, un flambeau près de s'éteindre, fon t 
présajger la fin de rcncbantcment^ Uibalde et le chpv«|îfr 
danois , écartaut le Asuillage , n'attendent que l'instant 
. propice pour dessiller les yeux du guerrier. 

Jiàat. t m. a» c. — Lars. f m. 08^ c. . 

076. Paysage. 

Arrivée d*Herminie chez le bei^r. ' \ 

Haul. I ip. 23 c. — i^o»?. X m. 8> c. 

î)OTiBlICCI , i;oiV Mastelletta . 

BOSSI DOSSO , mort ^/> i56o ; élèçe de Lorenzo Costa, 
( Ecole feiraraisc. ) 

977. La circoncision. 

Jésns dans les bras de sainte Anne , p^praU .c(&ayé s^ la 
Toe de l'instrument tranchant qui est dans les mains di» 
grand'pTètre. . . > 

w. 35 c. — Larg, o tn, 49 ^Tr ^- 

■ ■ ■ : ■ ■■'' 8* ■ 



é^TSt Sainte-Famille. 

X^Yierge, saint Toseph, deux anges et saint Joa- 
chim adorent TËnfant-J ésus couché à 4erce sas une 
draperie. . , - \ • . ; r 

i/aut. I m. 5o c. — Larg. a m. 3; c. 

' * ■ i * '.:.),■■. ' • . ' 

•dTO* Saiiate-^Famillc. 

-'- Mwt- Jo»«3>b> ooQtemf le' arec aAt^mion If£ii£ant- 
Jésus qui caresse la Vierge Marie. -. 

Haut, o m. 44 «■• -—Larg, o m. 3o c. 

HfTGHET (Gaspabo) , voirGrASi»»». 
ECOLE BYSANTIWE. ^ 

'4K8Q<i La- Vierge ei.rEjD&int-J4sjns»' 

i ' ' ' ' . ' //(M(<. p m. 56 Cé .4.- Z^i^gr* a is«v4t «, 

f^l-, La Viè^e^el ^£tl&&i^Jé$lls^- 
' ' ' ■ . ' ifam: à m. 38 c. — * Larg, oM. 33 c. 

902. La Vierge et rErifànt- Jésus. 

Haut, o m. gi c. -^ litag» o n«> 7#:C> 

ECOLES D'IXia.lE* 

985. Judith tenant la tête d'HoIopherne. 

Elle médite ayecsa suivante son retour âi' Betholie. 

liante i,nu,xt^ c. — Ltu^^n nu Qft.'O* 

Ce tableaa est attribué ^ MwÊef^ 

984. L'ange du Seigneur apparaît à saftA Pierre 
^ans la prison. 

« Pendant que Pierre était gardé dantlàpmoir, l^wy 
» dix Seigneur patut tt remplit le Uea de lomière i et. 
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>> i^nssant saint Pierre par le c6te^.il l'éyeiUe et .lui dît: 
» £levez-voùs protQjiteiiiént. Hn inhâéit^tatM ici cKat^ 
V tombèrent à^ sei maii^i; etc. » {^ttés dti Apétà-^r) 

Haut^ X m. 19 c. — Larg. x m. 8ft,c. 

'7âftlM* atli^ibUtf^àiHbi àéê ëliv*s4kt'Canivage; qaelijnet «alearspeu- 
M8t qo'ilpourndt êbr« de Vakntia. 

9BS, Reniement :d'fe Samt-Pféfrrë. 

Saint Pierre a renié son maître devant la servante 
du grand-prétre; ub soldat le reconnaît, le menace, 
4sft pprte lafooin 9i|v $o«^ ép^cur . . 

ifmt, i»m, ic^,cî •- l^r^r x »• 67 c*«v 

Ce t^lcau. at^njbliéàréçoledn C^abriai^et à celle dé Valeotio, ael^ 
qoelquëfuî^ dontté iii HtlaâTrcfdi. 

986. Des anges servent des fruits à Jésus et à 
la Sain ter Famille. . : ' • ; i - : . /j . : • ; 

Bqui. o H». 6g^ c. — ,^arg. o pt.. 5^^. 

On a souvent attribué ce tableau à M. J^Aff9^a^^:f^ >UffP1^ipf*9fjh 
l'école de Peiino del Vaga dopt on ne dit pas le nom. îl a été cgalement an» 
nonce dans le catidÀgne de lHaritftte sous le nom du GaroÇblo. 

987. Portrait de femme. . (, , . 

Son costume indique nue habitante de la Sabine'; 
0Ua^ ûe^at un »B|uuiçr reipij^llAeî flfliw#,,r 

98/>.. Portrait de Mîchel-Ange. 

ffaut, o m. 5a C — Larg. o m. 36 e. 

989. Saint trançpjs et sainte Tb^èse. 

Haut, o m, 38 c. ~ Larg, o m. 8z c. . 

M0^« Sftint Jérèmei ^ * -■■■ > • 

991. Trois proplïèfcés; * ' • î . 

Gdllri du itttU^tr fbraU <êue ; X^lev. Il tiç]at«ae.]iaa* 
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'.cleroUe sur laquelle opilîl en latm ce premier verset 
<Iu chapitre XI du prophète : .^ 11 sortira un rejetoa 
W de Ist tige de Jessé, et une fleur naitra de sa ra- 
»'cine. » 

Htaa, • M. 5& c.'-*' Lmii^ %m, gS^Oi 

092. Tête d'hooiinc portant barbe^ . 

Uaut» ni. .58 c. — Lnrg.n m..Jifie». 

0.'^. • * / ■ ' ■ • - ■ . - 

903. Portrait de César B^rgia^ «ccond fiU i^a- 
tûr^ (Tu papi6 "Alexandre I Y. 

Haut. 6 m. g5 e. — » tar^, o m. 77 C 
Ce tabkaD ei»t attribue au Giorgion. 

994. Portrait d'un vieillard. - 

là tète est couverte d'une toque | et la couleur de la 
' baribe tûre sur k roux. 

. J9(iut. o m^.GS c. -* léorg, o m. 2a cv 

99^- Portrait d'homme. , 

Sa tète est couverte d'une toque, H poHelamamdrohc 
^ j<9khabît9 et lient det gants dans la main §^uche. 

. Saut, o m. !5S c. — Larg. o ni. Sa c» 

EMPOLI (JacopoChimenti da) , rié en.iS54 ^ mort en 
1640. ( Ecole florentine. )*• 

Iljut élhê de ^ommaso da. Sau. J^rhnOf ef se- 
ptrfetiionna en eiudi^mà les oanv^o^f d^ Andréa dei 
Sarto. 

996. La Vierge et l'Enfant-J^Sus. 
' Accompagnés de deux anges, la Vierge et t^^i^laiit- 



d'itaub. i^S 

Jésus apparaÎMent à Pétmngtéh'ste saint Lac et à saint 
Tycs, patron des avocats. 

Baitt. n m. 4o e. -> Laig. i m. 8a e. 
I^SPAGNOLET ( JOÇBF (?U JUSEPE DE RiBERA, é/liL*), 

fie «n i588 , mwttn i656» ( École espagnole.) 

L'S^agnoh i -t t€hé - mUif^ de ICoi^ita ^ Tiommè au^ 
jewrà^hui ScUnt-Félipc^ prt9 de Valence; il «fodKa en 
Espagne soits Francisco RibaUa^ et à Rome sous M. -A* 
deCara^fage. 

007. L'adoration des bergers. 

Un agneau, emblème de J^QS-Cbnst| est dépose 
sous la crache du Sauveur. 

Haut. 3 m. 38 c. — Latg» i m. 79 e. 

Le tAbleaa porte celte signature : Jusepe Ribcra, espagnol academico 
romano , f. i65o« 



ESTEBAN, vo/r McR^fcLO. . 

FABRIANO ( GsNiiLB da ) , v^ait en i^aS , et mourut 
oeioge'aaire, CEiCoh Toiadlne,) 

098» La présentation au temple^ 

Sous le péristyle du temple de Jérusalem , le bîen- 
lieiireux Sîméon , accomjpagiié de la propbètesse Aune , 
a r«çu dans ses bras le ^ivîn enfant et béni le Seigneur. 
Il le rend à sa mère vende pour accomplir ce qui est Oi^- 
donné par la loi. Elle est suivie de saint Josepb) apportant 
deux jeunes colombes. 

Haut, o m^ 9&'Cé'^ Ltrg. o, tA^ Çt p. 



i*>. Le Christ apparaissant a la Mfacleléine. 

Haut, t m,a6 éi^^.Lmfl^ o ué,^t c. 

2?. S^iîit Pierlte^ nai»rtyr, et safnfï^AWgob. 
. 3^. Saint Antoine de Pado^ueet sajndSicô- 



0j^91 



ffaut. I m. 16 c. '—.Larg. o m. 53 («^ 

4°. La Vierge à genoux.. .'\ - .;.: 

Haut. m. 65 c. *- Xa/ij. o w. 3a <r. 



50. L'ange Gabrièll 
6*?. Le Christ en croiK« 

fitfu(. o m. 70 r. -^ /ia'"S'. 6 m« 4!. <'« 
Ces six sujets sont renfermés dans le même cadre. 

FASSOLO DÀ PAVIA ( Berna-rdino ), vinaâm i5i8. 
( École milalÉalié/) v * « 

1000. La Vierge assise sur son trône tient son 
fils dans jses bras. ' ^ • 

JSàttt. 7 m. Z9^ci ^^ ttarg o m. 85 r« 
Ce tableau porte le nom da maître avec la date de i5i8. 

FERRARI < GAimEtf zw ),' hé étt' t^Bf'' U Valdu^:^ ' 
Hfdkécide lasSjuiaty mort en iSSoi ( .École iwîlanaîg» ) 

Un iai donne plusieurs nkOttts' rh^phi^toiitiiii^^iu 
\UPérui^ei1^ernqrdinfi 4^I^çjinq, 

i'OOl. Saint Paul en me'ditalion. , . ^ 

*TJtt Erre eèt tnrrettdeVkttitltii^ur un papîtrc. Au mî-- 



lîeu.d!iiBLp^Mg^> qpe,le Wde de U ffnHro p<ïmet d'a- 
percevoir , le peintre a représente la miraculeuse cou— 
Tierslon de Tapotre d^ <7eiidls. 

^ ii«M*.sa jp.' o c. :—• £My« Xih^. 4r'* 

• Au. bas du frapitre on Ut riiDo^ de rexecatioo du ttêiiètm', '%S^i et 
le iK>m kttiiusé de l'auteur , Gaudentius. 

FETI ( DoMENico ) ,7itf^ à jRome en 1589 , mprt en i6a4; 
1002. LfempereurNëron. 

Hau4. i m. 5a c. — ^^f* x m. il c. 

1003.* L'ange gardien couduisant un joune 

homme* 

, Il rufteoittreté der erle ptéittîre .do»«nllAches 
de Pèsprii des' téfiébr«9, qui v» «entrer da^. le ipMiffre 
infernal. 

1604.. La.me'lancoUe. 

Une femAie à g^noiix , U > bca». diroU^ a{^j^ «nr un 

Boassif de piAr*e> a^Miticnt ^ tète de ù roain gauche , et 

considère alttentivement une tète de niort. A ses pieds 

•onlt dîffierens. attributs des. sciences.. e^^es arts auprès 

, dW^hîep à. rattache. , 

ffaut. i m. 7a c. — Larg. x m. tX c. 
.%. . , F«|i A Xf'pâif ^ttsienr^ fois cette composition. 

UàO&i' Laviechtaî^pêlrc, oull^omme condamné 
" au^travitii» < . 

Hau'. z m. 01 c. — Larg, o Jtrw 3to iQ.» 

FI£aOLE.( EnA GioyANîu da )^iwr' t;drj /'-^^SSj. 
(Ecole florentine*} 
San nom était Soidi Tosîni a^nt ^*ii entNk dans 
" fofdre de saint Dàthini^ue, Il a été te Contemporain 
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d€ Masacùio d de Gentiie da Fabrianoy ei non hur 
eihe^ si touiçfois les dates de lettre naissances sont cer^ 
•tomes. litraçaiUaU encore en iJ^Sj pour la caûtedrale 
d*Ormro. 

iiHJfe. tiè céuronhement <le la Vierge. 

En présçnce At la hîërarcKîe c^eâte , la Yîcrge , proi •- 
temée aux pîeds de Jësns-Chmt , reçoit de son ms la 
couronne immortelle. 

Haut, a n^. i« e. — larg. 9 «n . og c^. 

Poqr dcsisoer arec précision les ilnt rcpréaejitêit, Fra GioTaai, wloa 
Ja coutume à» tetep»» a écrft k pom de» na» autour da Taoréola au tmr 
Ira bord« de l'babit, et donne aux autres les syoïbolcs qui senreot it le» 
l'aire reconnaître. 

Les sept petits tabkank pbe^ att-dessous da tableau 
prûnâpal v offrent plusieurs traits de la vie de saint Do— 
ininique: 

i^. La TÎsîon du ¥^a^ Innocent III. Pendant son 
sommeil, saint Domim<{ue lui apparaît sontcnant.de 
toutes ses forces Téglise de Saînt-Jean-de-Latran , à 
Rome , près de s^^crouler. 

"JUant. o m. 99 c, — Larg» o m. 3o o. 

ao. Saint Dominique, ayant oirtenn en 1216 la eonfir- 
malîon de Tordre de» frères prèèheurs , ^sait sa prière 
dans re|;Iîse de Saint-Pijirre à Rome , lorsqu'il vit venir 
à lui saint Pierre et saint Paul ; le premier lui donnait 
un bâton , le deuxième un livre , en lui disant : « Va 
prêcher ; Dieu t'a choisi' pour ce ministère. » Le fond 
représente Tintérieur de Fancienne basitique de Saint 
Pierre. 

Haut, o m. ag c. — Larg, o m. 3o c. 

ào. Le neveu du cardinal Etienne de Fosse-Neuve , 
se promenant dans Rome ^ à cbevid , tomba sur le pavé 
et se tua ; mais saint Dommiqnc ^ à la prière du cardinal 
etdc Tancrèdd , frère prêcheur , le ressuscita. 

}iaut. m. 99 c. — La*i% o m. 3s c. 
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^o. La "Vierge et saint Jean asuj pr^ Jet înftmment 
de la passion et du tombeau qui renfermait le corps de 
Jësus ayant sa résurrection. . 

JUauU o m. ag e. — Larg, o m. %^ e* 

5o. Les Âlbîjgeoîs ayant jet^ au feu Touvrage de saint Do* 
raînique où irr^futait leurs erreurs , le liyre en sortit do 
loi-mdme à trois fois sans être endommage. 

MmuL o m. «) c. — Larf. o m. 3o e. 

Ço«- Au rappbrt dés légendaires ,^ saint Dominique 
n'ayamt point de ouoi nourrir ses disciples , les faisait 
cependanl^ asseoir à table , et les anj^es leur apporfaietit 
en abondance la nourriture nécessaire. 

Haut, o m, «9 c. — Larg. o «n. 3o e. 

70. Avant de mouriri saint Dominique aperçoit dans 
une vision la Vierge entourée d,'anges y qui attendaient 
son Ame pour la guider vers son créateur. 

Haut, 01». 39 c. <»• Litrg. o m. 3o «. 

FILIFVI ùu FILIWEPÏ , voir Boti^icelii. 

FRA BAKTOLOUIHIEO (DELL A Porta ou il Fkate), 

né à Florence en i4^i mori en 1S17. (Ecole florentine.) 

j4çani son entrée dans l*ordre A saint Dominique y. 
H était connu sous le nom de Baccio délia Porta ; il fut 
e'&çe de Cosimo Rosselli^ étudia les ouvrages de Léonard 
de p^incif et se lia d* amitié avec Mariatlo AlbertintUié 
£#11504} il fit ta connaissance de Raphaël qui contribua 
par ses conseils au développement des takns de ce grand 
peintre, 

1007. La salutation angëlique. 

Saint Jcan-Baçtiste , la Madeleine « saint François « 
saint JérAmc^ samt Paul et sainte Marguerite of&ent 
leurs hommages à la Vierge qui est assise sur son trône. 



178' Écotteff 

Oattnrîël' apparailff ûktkr \ta- aôrs;* il tient en nnôn uiie 

V ' " ftrâDché de tî» , et vîènt^àiéi$n<fer à Mkrîe qn'ë^^VM^* 

cûa mère dafijs de Qîeix paRl!t>pëiiitxQaid|t ^ifitlf^^piTt. 

, Ce td>l6an.porte la date de.iS;^ ^ .», , ■■- _; . ;..;> i^,. .: ■-At*.**' 

ItWJtf. Mariage m jsticjùe de sainte Gathetittte. de 
'"' ^' Sienne ►-■ - '-•'■-" -■^^^^^^ ,;' V' '■'"'■■ ' *'.* 

Ia YicrgQv assise, titt ion t#èiiDfrâefiaaupagaé#>A«Mlikînt 
'3PJN:ri>e ,. dd ^Bt JQarU»ékiny^\ de samt Tmcent ^t^céûdc 
au marîad^ m^stimue de ssante CaUierine de Sienne avec 
' -l^nfànt Jésus. ESs dè,,U "Vierge y s^t FraJoéoîi et 
saint Dominiane s'embrassent en témoxsnafle do itafi^- 



: Dominicpie s'embrassent en témoignage à 
tion ^ui Jes imit. " > r j 

. . . . //#««<., ? m. % «. ;-r Awjk^Jî.l* a% <■ 
J^tÙL B^SlÏArfO^, VO/r SEBASTIEN Dtti PlOMBO. 

:^AJ[>DO GAW)il (Tadêbo ) ,JlQrtmtin,^^i^ , 
.-;•.. vivait en j^S?^ , ., ., ... 1: . 
I «". Lie Christ entre îes larrons. 

2^»^ DëcoUationv dé saint' Jean. 

^^. La téic dé saint Jean ^portelé àlËérdde. 

ÔARBO (dél) , voir Raffaeli^ino. 
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GAaOFOLO ( Bènvênuto ïisio da) , netn t^i^ 
morfe/t'iiSS^. (ficelé ^rranîsti.^^ 
Ce peintre ^ moins éonnti par ^oà' noni ^jfar'^mi 



ât sa patrie j Garq/ihy duu U ¥etrarais^ pana sucûtê- 
shement dans les écoles- db Domenico Panetti, h "JFer^ 
rare; dt Nkcola Sorfoni et de -^àccacio JfàecacM?o i à 
Crémone ; de G ta Baldiniy florentin, à Rome ; de ho— 

- rçtao Costa, à Meott^ue^, et finit par septrftetioAner sous 
Mapfuàsi qui V employa pendant qukl^ue ^tenipi. Ce chatte 
genient répète d* écoles influa nécessairement sur les pro— 

- i^ÊÊctiài^de ^aàmfik^y^qmi,^r}^ûa^4e.Jem'[vaméétf stmi 
atttibaées^TmMottà dJlJQarsâu.f»aitret0j 

iOiO. Sainte-Famille. i ; . vr r.' 

âaintc Elisabeth' et' saiul Jean amènent 'mi «fçiieau, 
que saint Josepii à geacaiM prësenietà^a ^ TiflÉge««t à 

' Haut, o m. 44 *• "^ tMrg^ ^-jn. 3a c 

àûU. &iBte-J?a*aille^. . 

Sainl Joseph prend les mains ô^èfësés Qssi^ ânries 
genoux de sa mère. Sainte Elisabeth et saint Jean 
viennent lui faire hommage dVn agneau. , , 

Haiit. o m. fyi e, -> Larg, o m. 3a c. 

1^12; Sujet mystique. 

. La. Tierce adore J^sus pendant son sommeil; mi 
ange lui offre le suàîlpo et la ^èuronnc d*i^pîne» j portée 
snr ^mnàges , I* hiérarcliSfrC^eëte "j^rAeuté» lesftistru- 
mens de la .passion. 

Haut, o m. 5i c. — Lorg. o m. 3<j c . 

1015. LaVierge couvre d'un voile rÈnfant-Jésus 
enaormr., 

ffhut. m. 5a c.- — Xarg'. o m ^6r, 

1014. Portrait du Garofafo. 

U'tiient dé Ta main droke nn œillet; 

Haut, ô m,S5i éi -u'JWr^'o nfciîf «F 



lOlà. Portriait du Garofolo. 

Il est représenté plus ^é que dans le tableau précé* 
deiit^ et tiept un œulet et un chapelet. 

Jlakt. o m. 3g «. •» Larg. o m. 33 e. 

L'oeillet, en iUlitn earofanOf ilait Ic ti^ représenUtîf dont k Garo« 
folô M Mt^ait qndtmdois pour indiquer le lie* de «a naiisance. Cette llear 
»c renmrqae dtm plosicur» de ec» onvngee. 

(rASBKE (Gaspibo Dughbt)» né en i6iS, mon 
en 1675 ; élève du Poussin. (Eccde romaine.) 

1016. Paysage. ^ i 

Sur le bord d W fleuve , trois -voyageurs se reposent ; 
Tnn d'eux's'appuîe sur un khrîer^ 

Haut. I m. 35 et — larg, x m. B3 c 

101t. Paysage. 

On y remarque un chasseur suivi de deux lévriers ; H 
s'entretient avec deux voyageurs. 

Haut, OUI, j» c. — iat^.'o m. 96 c. 

lOia.. Paysage. 

Des vîUagcoîs se reposent; plus loin « des bergers eoii<-' 
duiscnt leurs troupeaux sur les bords d*un torrent. 

Haut, o m. ^a £. —• Làrg, o m. g6 r. 

GENNARI ( BsNEDSTTO DE Cento) , viyait vers 1610. 
1010. Là Vierge allaitant TEiifant-J^sus. '" 

Haut, o m. 98 r. — Larg, o m. So c 

GENTILESGHI (Orazio Lomi, dit), né a Piseen \^^ 
mort en /ingUterre, vers 1646. (Ecole florentine.) 

iOSO. Sainte Famille. 

La Vierge donne le sein à I'^n£»nt-Jé8i^| préi^^'enx 
sÛBtJDsepn est endormi. 

naut. I m. 58 c. — ' Larg, a m, a5 e. 



d'itjlui. I$t 

CHIRLAIO^AJO ( BsirsDBTTO Goaaaiii dkl), frère 
de Dqmenico Ghirlandajo , mort d Pdge de 5o ont» 
( £cole florentine. ) 

IO!l|. Le Christ portant sa croix. 

n9ut, I m. 91 c, — Larg, i m. gt c. 

GHIRLANDAJO (Domsnico Corradi bel) , dit aussi 
DBL Grill A.NDAJO , n^en il^Si » mort en i495. ( Ecole 
florèntîoe.) 

lOStt. La Visitation de sainte Anne à la Vierge. 

Haut, I m. 7« c. — Lar^, i m. G7 c. 

GUIRLAl^BAJO (RiooLro Coaradi ntt), nd d 
Florence en i4^> mort en i56o. (Ecole florentine.) 

// reçut les premiers élémens de l*ari de David Cor*' 
radison onele, ei se perfectionna sous Fra Bartolommeo 
délia Porta et sous HaphaëL 

10^5. lie cmironnemcnt de la Vierge. 

La Tîeipçe, prostcmëe aux pieds de son fils, reçoit 
• avec humilité la couronne immortelle , en présence de la 
hiérarckie céleste ; sur le premier plan , le peintre a re-< 
présenté saint Pierre , donûnîcain et martyr, saint Jean- 
Baptiste , saint Jérôme , la Madeleine , saint François 
, d'Assise et saint Donuniqi^. 

IJaut, % m. Qo e, -^ targ» x m. 91 e. 

La date i5o4 , mise an bat dd lableaa , indique que BidoUu avait ùÀi^- 
neat' ans qoaud il exécuta Cet ottrrage. ' ' i 

GIOEBIAPfO ( Luca), né d NapUs en i633 , mort 

en 1705. (Ecole i^pQlitaino.) 

// passa de t école de l'Espagnole dans eelle de 
Pktre de Cortone, 

1024: La présentation ée i^sus au temple. 

Haut. 1 m. 53 c. — I^rf. » nt« «7 c. 



lOm. J^sii6ses0aiii«tii?ktniort<]^olki<lejfaifalt^A6i^ 

hommes. ^ » . ■ ; . ' " ' ^ - " 

Accôïxipagtië de là Vierge, de saint Joseph et dSin 




[esâ 
enr*- 



.YQsne de ta splendeur diviae. 

Maut. X m. Si c. — Larg. i m. 04 c. 

1026. Mars et Wnus servi? par les grife«e«^«ties 
anunsrs. . . . ,, : ^ : 

B^As Je l«ûata«i^ on itoU iVulc^în occupé dcf traTaïue 
de sa forge. 

GldlfeÊIÔIVXGriÔROÏO^ÀRBABELLI ÎC^ Le), «^^ Càs^ 

^ tel franco c/i 1477, woft e/i i5ii; 1^*^ de Jean 
Be/^. (Ecole Véuitienné.*} ' » • .- 

1027' Sakmi^ , Alle^d'Hérodiade , jreçeit la tête 
de .saint Jjeai^-JBaptiste qa'un boiicreau lui , 
.présente. 



■qm-a 1 

un solclat montre la tète dtt«aaoAiquHl'nemlieBécapîi 

Haut. 9m. 78 c. — Larg. om.SJic, 

102B. Exvoto. 

Jesua^as9Î5 sur la» genoux de sa mère ^ accon^pa^né 
de saint Joseph, de ssuute'Caâierînc, de samt Sébasben^ 
écoute avec bonté les prières d!uu homnse présumé le 
i dB Mi tPT Ai tayn^,.«ttt<lnt•ndw.T«it\fue>leJbuk|e. 

Haut, o m. 93 ««-^vlMtg.XiiaktHiç. 

1029t. iio«:eiitidiampkrB« 

"Une Sunme nue et assise tient une flâte; les deux 



héÀmeà^ fiii^ràceompagjiitiit s<mt bdbâlé» «don U.mo^^^ 
du Ijîi|^p9^ rmi ioae de la guitare , Tautro est simple 
rfpcctateur ;rà la aroîte du tsMeau , imp ^mme » U DMip 
appuyée sur le bord d*un réservoir en pierre ^ verse 
'l^au que renferme un vase de crbtaL 

'Mdmt, i m. lo e. — ^Larg. i m.'36 c. 

1650. Portrait de Gastoii 3e Foix , duc de Str 

di^'ftt'èWlA'âmfS'iinUeu orne déglaces qairéfléâilsr 
•llli'90lflKlttI«it* 

Maid..a nt^^ic. ^JLmrgj x m* -sd^r* 

€j^fhtXO (èi ftOHDONE oî Vespignano) , né en 1276, ' 
morttn l33^. (Ecole floremme.) 

i05i. Saint François recevaiit les stigmates» 

Haut. 3 m, 1^ o. ^- Làrg, i m. 6« «. •* 

GOIffîO ( DEL ), voir Sqlàkî. 

. éUt-wÊî). V most MXMgéKmre . te/UileffontifieiU , d*Vrbain 
yiIT^ élève d* Annihal^Carmckt, (-Eeole belonane.) 

1052- Latone mëtamorphosant des paysans eti 
grenouilles. 

XatotiCy voulant ^e dérober auac persécutions de Junon, 
d*ëtalt arrêtée avec ses cnfans , Diane et Apollon , sur les 
bords d*nn marais où travaillaient des paysans. Elle leur 
demanda pour se rafiraichir un peu d'eau qu'ils lui refu- 
sèrent. Latone y pour les punir, les métamorphosa en 
grenouilles» 

Haut, o m. 34 c. — Larg. o «^5 c. 

OOTigOfijr .(.BftHozso .) , 'florentin , né ven i^an i4oo^ 
mort à Pise à 78 4ms. 

1055* Saint Thomas di'Aquinv 
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GRIMALBI ( Gio . )FtikSCtsco) j voit* Bo^ôgn^e. 

GUEKOHIÏ^ (Gio. Ï'ràtjcÊsco Barbièm ,^f le), 
/w'à Centàen 1690, mort en 1666 ; ^l'e de Cremo^ 
tnni et de BenedcUo. ( Ecole bolonaise. ) 

-1054. Lotb et ses filles. 

Loth, assis sur la niantagne) an mîlîeu.de ses deux 
fitkii, TÎée à longs trtdtsia eoiipe que U€«de4^V<€«^Te8Mï 
de remplir. Près delà TÎlle de SodqsMe, livrée «oxJbBi- 
mes, on aperçoit la femme de Loth changée en statue de 
•eL 

Haut. I m. 7» c. •->• i^rg. %*m. sx c. 

103^* J^sus, debout et ténu par la Vierge, 
donne sa be'nédiction aux spectateurs* 

ffaùt. t m,^/^e.—' Larg, im.o5c. 

i056. Rc'surreclion de Lazare. 

A la prière de Marthe et de Marie, Ijazare est rcsso»— 
cité en présence des disciple» <de Jésus,' qm ordttme aux 
Juifs d ôter les liens du cercueiL 

Idaut. 1 m. 99 c. -. Larg^ « m. '33 c. 

1037. Le repentir de saint Pierre* 

La Vierge asçisc, les mains poséos 3ur.se^ genoux , 
est immobile Je douleur j saint ricrre^ en essuyant ses 
larmes, témoigne son trouble et son repçntir. 

1038. Saint Pierre en prière. ' 
Il tient uQC clé et un livre. 

1039. Saint Paul. ^ 
Ilttentun glaire à la main. 

HauU rn. 70 crf — > Lt:r£, o m. Gt c. 



1040, I>écoUaStioii de. saint Je«D. 

l^Salomé reçoit dans un bassin la lête de saint Jean- 
I^BaplisiCf que Iç bourreau vient de décapiter. 

1041 • Saint Jérôme. 

Retiré dans le monastère quUI avait fondé avec saint 
Paul à Bethléem, et tourmente de Ia terreur du jage- 
•ment dernier, il.er«ifc entendre le aon de la trompette 
ordonnant aux morts de se'lever et de paraître devant 
le souverain juge. 

Haut, o m. 42 c. — Larg, o m. 48 r. 

1042. Saint François d'Assise en extase. 

A ganclie duspectateur^ saint B^jmwçâ^ yéta d^ blavc, 
tenant un livre et le bâton pastoral à la main, écoute 
avec tranquilTtté les AOns harmonieux de la musique 
céleste qui ravit en extase saint Françorsi^^Assise. 

àaut. im. 60 c. — V I^fg- 1 in* 83 r. 

1045* Saint G^minien. 

Coiffé d'une miu&etrevè^u d'habitsponti$cnux,iirc-* 
çoit d'un ange le modèle figuratif de la viUe de Modéne, 
qu'il va, comme protecteur delà cité, présenter à la bé- 
nédiction de Jésus. Le divin enfant , porté par sa mérç , 
apparaltdans les airs accompagné de deux itnges: sur 
les premiers plpns, ou vpit saint Jean-Baptiste à ge- 
noux, saint Georges et saant Pierre, martyrs, debout : 
Tun couvert de ses armes, l^autre vêtu^ en icligiéux 
domtnicaûl. 

Htua. 3 nt. 32 c. — > l^rg. 3 m. 3o c. 

1044. Les Sabines séparant les Sabins et les 
Romains. 

Par les conseils d!HersîUe , les Sabines , dont Tenlé* 
voment avait causé la guerre entre les Romains et les 

"9 
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Sabîns, onblîaotla <ijn^4k€iiMilx«Mtt 3i iMtt* iMte , ft*t 
c«nti»uiuîUev4cs oorabattans , et se tournant tantôt vers 
leurs pères , tantôt vers leurs marîs , «Ues leur adrcascayt 
des discours sîtouclians, qu'elles leur font tomberles ar- 
mes des maîns , tet obtiennent une trêve qui bientôt est 
consolidée par un traite solennel entre les deux peuples» 

Haut, a m. 53 ^. — Larg. * ni. 67 t. ' 

i04^» LÀ magicicDDe Circô. 

i .;..'.> ' 
1046. Portrait du Guerchin. . 

ffàut. o m. 75 c. — £ai]g:. o m. 6s c. 

GUERCHCT ( Éc<?le 4tt). 

104 tr. Sftit^ Jesn d«hs le dëtert* 

■'.'''.' 

Il tient de. la.matn faucha une croix tonnée d'un 

roseaof «tide la main droite uoç cpi^ dans laquelle il 

reçoit Teau qoi jaillit d'un rccber. 

NatU. 2 m. 43 c. — > ^/;. X m 69 c. 

GUIDE (Reni GuiDO<//VL£),/k£'Àj7o/c^«fni57!^ rnoH 
en t%i%, lipitssa de V^Me ^ Denis Cmkart dans teiU 

âe^ Carrache. (Ecole Bolonaise.^ 

JL04B. David vainqueur de tioliath. 

Appu}^^ sm* le fût d*uDe côlountf , il tient s» ironde 
de la maîn droite , «t,' éai ta'gauche , la't^Ste de Goliath 
posée stii' ctn piédé^àl. 

Haut, a m. ao c. •—Jtâgig^'Amui^ 9. 

1049* La salutation angélique. , ,, 

Itaut, 3 m. 19 c. — iMrg, 1 «i. si A. " 

iOSO. La purification de la Vierge. 

Xa<Tiergf , à gejDftux dcvaiit |*fut(^i çt âKicpWa^ée de 
•et parcns , a remis son Uls au grand' prêtre ; les mains 
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jointes, elle ^couto avec recneîUementJe samt vieillard 
qui présente' rEnfant-Jésn» au'Seignetir. Sur le devant, 
une jeune fille fait l'offrande de deux colombes ordon- 
née "par'la*loi. *Au côte opposé, un jeune garçon joue 
avec deux'tonttercàux déposes sur une table. 

JJmuU a m. 86 c. ' — Larg. 2 vi. 01 c. 

10^1. X.e sommeil de ^J^sqs. 

La Vierge, saint Joseph et deux anges coQtediplent 
Jésus qui est endormi. Prés d^eux, sainte Elisabeth 
ténacignesa tendresse à saint Jean-B^^tistç, elZacharie 
médite «ur l'Écriture-Sainte: 

tiaiit. o ni. Sg c. — Larg. o m. 3o c. 

lO^â. La Vierge tient sur ses genoux TEnfànt- 
J^stis endormi. 

Diatn, I m. x5 r.- 

10^5. Repos de la Sainte-Famille* 
Jésus tend les bras à sa mère. 

Haut, o m. 4o c. — Larg. o m. 5'j c^ 

1054- La Vierge et TEnfant-Jcsus. 

Xl'ËnfaDtrJésuSf assia sur sa mère ^ donne la bénédic- 
tion à saint Jean-Baptiste, qui lui baise le pied. 

'ffaut.o m. ^^ c.-— Larg.om.tQi:. 

103 !>• Je'sus et la Samaritaine. 

Haut. o-m. 63 c. — Laig» o m. 88 c. 

1036- Je'sus - Christ donnant à saint Pierre les 

cle's du royaume des cieux. 

£11 présence de ses disciples , Jésus dit ^ saint 
Pierre : « Je v«u8 donnerai les clés du royaume des 
cieux , et tout ce que vous lierez sur la terre , sera 
ad 8^ iié dans les cieux , etc. » 

Haut, 3 m, fyx c, — l^r§,,% m, xac. 
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10o7. Le Chrisl au jardin des oLviers. 

Jésus étant arrivé à la montagne dos oliviers ^ se m 
h genoux et fait sa prière. Les auges lui présentent I 
instruincns de la passion , et les ap6tres donnent. C 
aperçoit dans le lointain Judas «jui va livrer son matt 
aux princes des prêtres , aux capitaines des gardes i 
temple et aux sénateurs qui étaient venus pour 
prendre. 

Haut, o m. S-j c. — Larg. o m. 43 c> 

10^8. Le Christ couronné dVpines. 

Haut, o m. 58 c. — Larg, o m.^c. ^ 

iO^O> La Madeleine, les yeux tournés vers l 

ciel et les mains pose'es sur la poitrine. 

Haut, o m. (î6 c. — Larg. o m. 5; c. ] 

lOGO.La Madeleine, les cheveux e'pars, les maii 
jointes, en oraison dans sa grotte. 

Haitt. I fs. i%c. .— Larg, o m. 91 c 

1061. Saint Jean-Baptiste datis le de'sert. 

HoHt. I m. i4 <• — Larg. o muy^e. 

.1062. Saint Sébastien attache' à un arbre < 
perce' de ficchei. 

Haut. X m. 71 c.—Larg, 1 m. 3a c. 

,1065. Saint François à^enoux devant un c 

cifix. 

Il lient une lête de mort et implore la clcmcitee 
■vine. M.R. 

Haitt I m. 93 c. — Larg, 1 m.90 (< 

1064. Ti'union du dessin et de la couleur. 

1 Atlogoi'i*' Diam, i m. «i '• 
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I06(>. Hereule terrassant rhydrc. 

Par ordre d'Enryslbée, roi de Mycèncs, Hercule 
tue Fhydre ou serpent à sept têtes qui infestait le 
Toisinage du lac de Lerne. m. ». 

Haut, a m. 61 c. — Lctrg. i m. g^ e, 

066. Lutte d'Hercule etd'AchcIoûs. 

Hercule , ayant vaincu Achèloûs, épousa Déjanirc,' 
fille d^OEnée, roi d'Étolie, qui avait élc promise au 
Taincpieur. " 

Hauf. 1 m. 61 c— Larg. 1 m. 99 c. 

067. Hercule et le centaure Nessus, 

Hercnte ▼ictoricux retournait avec Déjanire, qu'il 
avait épousée^, il In confie à Nessus pour la transporter < 
au-delà du fleuve Evène, qui était débordé. Le cen- 
taure, devenu amoureux delà princesse , vent l'enle- 
ver ,• mais Hercule, de la rive opposée , lui décoche - 
ane flè cil c> qui le blesse mortelleracni. m. r. 

Haut. 9 ni. 59 c. — Latg. 1 vu qS c. 

IÔ8. Hercule stir le bûcher. 



Ncssns y avant d'expîrcr, avîûl Taîi pT<;seni à DtIjfLuIiH; 
l'une robe teinte dans aon saïig „ tïn Taï^urant «luc ce 
vêlement serait uo préservatif cohUp riufidéljtB de sofh 
époQXf Hercule étant devenu amourimx d*Iûlc , Dcjanîrf^ 
lui envoya ce funeste , présent qu'il reçut au momicnt où 
il allait sacrifier à Jupiter sur le nioni Œîa. Tl est ^ pRiot- 
revêtu dé cette robe y qu*un fcti (It'voranL se glisse d^ns 
ses veines ; il ne peut résister h h douleur | et ^e îûUc iàr' 
le bûcher qull avait préparé. M* K* * .> *^ - ^44lf«'t^ 

Haut, a ;». Go c. — Larg. 1 tu. 94 ^• 

)e9. Enlèvement d'Hélène» . . 

Paris oubliant les devoirs de l'hospitalité parvînt h 
plaire k la belle Hélène , femme de Ménélas , et s'cnfqû . 
avec elle à Troie où régnait Priam , son père. M.iU • 

liant, a m, 53 r. — Lar^. « m, 65 c. 



I0Q 

GUIDO GAGNAiSfil, né k Cattei^Sa^^'.^éf^^ngti^ 

«01601 > mort en 1681. Son nom dtfamitte étaU Ga»- 
LA$ai; ilM^iève dit Gmiée. (Bc»l&boloa«Mc.} 

1070. Saint Jean. 

Yéta de peau, assk etaj^puyé sur un rocher, îi tient 
de la main droite une croix de roseau, et caresse un 
XQOUUm dont le pied pose sar le bras igamehedii attmx. 

Haut. X nu'ifi e.i^Latig» xm. xl^e. 

JOSEPIN (GiiTS£PP£ Gesari dit) , né à Arpino , moH 
octogénaire en 1640; élève de son père et de Giacomo 
Rocca* ( Ecole napolitaine.) 

lOTi* Adam et £ve chassés du paradis terrestre. 

Sauf, o m. 5i c. — Larg. o m. 38'f. 

10t2, Diane et Acté6n. 

Haut, o nu 5o c. — Làrg, o m. 67 c, 

^ULES ROM AIN (GiuLioPiPBi dit), né à JRonte ea 

^fi^iïj mort en i546; éleçe de HaphaeL (Ecole ro- 
maSnc*)' 

tors. La nativité* 

LaTiergei saii&t Joseph, les bergers , adorent Jésus qia 
-vient de naître. On remarque sur le devant du tableau 
saint. JeanFévangëlls te,, saint Longin, armé de sa lance. A 
travers Tonverture de la cabane, on aperçoit les anges qui 
avertissent les bergers de la naissance du Messie. 

Haut, 3 m. 75 c, — Larg, a m. is c, 

1074 • La circoncision» 

Haut. X m, x3 c, ^ Larg, x m. a» e, 

Ce^ tableno^ ect donné (»r quelques auteurs H Barfolommeo lUan^, 
dft il l&giuicBvdlb , cmnlfe de Joie» RooiMn d«nR VéetA» dé Bli|itÉifll , «t ^ 
moanià «n< T54a* 1^« po«4»ait'd« BagnacavaUo^ qw LVatioroiAiiaaMHrfk» 
dan* rUornine plarë & droite du spectateur , prie de la bordure da ta* 
Ueau, sert de tbadèment & cette optai on. 



1076- La victoire coùroune Titus et Vespasien , 

vainqueurs de la Jud^e. 
Les empereurs sont assis suk> 1c même <^ar , tir^ -pA^ 

mairt' caovmkx roux et M«nc* «{oi «oatccmciHtU'.par 
. defu écoytr^ XJop feiaioe juive « W un officier roBMÎiK 

tient par les cheveux , et le chandelier ^ sept branches 

enlevé du temple de Jérusalem Indiquent le sujet de ce 

triomphe. 

Haut. I nu ai c, — Larg. i m. 7» c.-"^ 

1Ô77. Vulcain fournit à Vënu«i des traits dont 
elle remplit le carquois de l'Amour. 

Sou*, 6 fit, iè e, -^-^ Lm^, m, ^ e. 

fW8. Portratil! et Julw Rômam. 

Haut, o m. 58 c. — Zarg. o m. 44 <?• 

EAÎfFït ANC. (Giovanni LjiNFRiiNCO) , n^d Parme en 
i58i , mort en 1647 ; élève des Carrache, (£^c 4c 
P^nn«.) 

M79. AgftT daii^le d^Mft. 

L'ange d«- SeîgtitfOi* ealm^ fe dl^sespoîr d'Aekr , et loi 
découvre une source d*eau pour désaltérer son ma I^maël 
«^nmil dans II s^ftktedé de Bksftbée. 

|U>Ô0. Saint pierre, lies mains Jointes et les veux 
^uraës ver^ le cieL 

Haut. I m. 18 c. — tMTg. m. 97 c. 

1084. Saint Pierre et saint Paul entraii^s hors 
des murs de Rome. 
Le premier , conduit vers le mont Janicnle pour y 
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Mre crucifié , se retourne et re^t les derniers adieux, 
de saint Pau], que les soldats mènent yers les eaux 
salviennes pour être décapité, m. a. 

Haut. 1 m. 07 c. — Larg. i m, 5ge, 

i082. Couronnemçot de la Vierge. 

li^int Augustin et saint Guillaume intoquent h g«- 
* HOUX là Vierge couronnée par son fib au milieu de iâ 
hiérarchie céleste. 

Haut, a NI. a4 <^« -~^ ^^rg. 1 m. 44 ^' 

liAURJ (FiLippp), néhB-ome en i6a3, mort en 1694» 
élhe de CaroselU. (Ecole romaine.) 

1095. Saint François en extase. 

Saint François malade , d^ent U% légendaires , «s« 

Îiçcait que la musique pourrait le divertir de ^8 dou-~ 
eurs; mais il n'osait en demander par mortification. 
Bientôt un cliœur d^sprits célestes se liait entendre ^- 
ét les sons harmonieux de Itur luth le ravissent eu^ 
•extâSè. 

Haut, o m. 47 c- «^ Lar^. o m. 36 cv 

LÉONARD BE VINCI (LtoKaudo nJi Vnwi) , né m» 
. X4S2, mor/£n 1519. (£o<^ fidraati&ê.) > 

Il/ui élève d'Andréa de Vérrodth^ qu'il surpassa en 
pas de temps yfonda a Mikm. une nouvelle école dont Us 
commencemens paraissent remonter à x4^a, ejt vint «• 
fronce en i5i8. Trop affaibli par ses longs travaux^ u 
ne vécut point assez pour y donner càixarts une ^ËrtcÊkm 
nouvelle, 

1084. SainlJfean-Baplisle tient une croix d'une 

main^ et de l'autre. montre le ciel. 

,f ' , ^ ' . . ■' ■ V , • ' ; I ' 
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1088. La Vierge et l'Enfant- Jesiis. 

La Vierge, assise sur les genotix de saiiile Ann« 
soutient PËi^ant- Jésus, qui caresse un agueau. 

IJant, t m. 67 e, ^ l^rg. tm,^Gc, 

1086. La Vierge aux Rochers. 

L'EnfantJésus, nssis et soutenu par .un ange, donne 
la bénédiction à saint Jean, qui lui est présente par . 
la Vierge. 

Jlaitl. 1 m. 99 c. — Larg. 1 m. aa c. 

1087. L'archange saint Michclct l'Enfant- Je'- 
sus. 

L'archange saint Michel présente à Jésus la balance 
destinée à peser les bonnes et les mausraiscSiaqftQfis. 
des hommes. Il est assis sut sa mère, et tous deux se 
retournent pour regarder sainte Elisabeth et saint 
Jean qui joue avec un mouton. 

UaiiU o m. fp c, — Larg. o hi. 69 r. 

1088* La Vierge et l'Enfant-Jcsns. 

Jésus, assis sur un coussin etassiiJtt'î de sa mère,' re- 
çoit fa croi3t de jonc que saint Jean-Baptiste lui pré- 
sente. 

/laitt. o nu 7/1 c. — f.arg. o m. 58 c 
Ce tableau a clc quelquefois allribuJ à l'école de îxonartl. 

1089. Bacchus assis. 

Il s'appuie sur un. thyrse et tient des raisins. . , 

Haul. t m. 77 c. — Larg. un. ï4 c, 

1000. Portrait de Charles VIII , roi de France^ 
mort en i497' 

' NitHt, o m. 73 c. — Zargt o m. 
Ce f iJbleaa » été donné pendasl lons^-temps nu Pcrugio. 

9* 
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GRimALBI ( Gro . ta JiNCEScœ) j voit* Bolôgnrse . 

GUEK€HIN (Gio. FràkcÊ^co Barbiért ,<fif le); 
né à Centàén iSgo, mort en 1666; élève de- Cremo^ 
nini et de Benedeito, ( Ecole bolonaise. ) 

• 1054. Lotb et ses filles. 

Loth, assis sur la nlGiitagne, au milieu de ses deux 
filles, yiéti à longs traiti^ eoiipe que la cad«^v'<€V^reMe 
de remplir. Près do la yille de SodooM» livrée «aacjbni'- 
mes, on aperçoit la femme de Loth chângëe en statue de 
•el. , 

ffaut. i m. 79 c. -■• i^rg, fm. ax c. 

i051S. J^sus, debout et ténu par la Vierge, 
donne sa be'nédiction anx spectateurs. 

Haut. 1 m. a4 ^* *~* ^ff* i m,ù5 c. 

1056. Résurrection de Lazare. 

A la prière de Marthe et de Marie, Lazare est ressus- 
cite en pr^ence des disciple» de Jésus,' qm ordbtme aux 
Juifs d 4&tcr les liens du cercueiL 

jUatU. X m. 99 c. — Largf % nu '33 c. 

105?. Le repentir de saint Pierre, 

La Vierge assise,. Içs mains poséos sur .se^ genoux , 
est immohiie de douleur^ saint ricrre^ en essuyant ses 
larmes, témoigne son trovihle et son repçntk. 

1058. Saint Pierre en prière. ' 
Il tient une clé et un livre. 

1059. Saint Paul. ^ 
Iltientun glaire à ta main. 

Naut^ m. ;5 c4 * Larg, o m. Gi c. 
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iMD. D^colt^ioD de. saint Je«n. 

l^Salocné reçoit dans un bassin la lâte de saint Jean- 
f^ Baplisic, que lé bourreau vient de décapiter. 

Hant, 1 4^. 30 c. — targ. i m. 67 c. * 

1041* Saint Jérôme. 

Relire dans le monastère quUl avait fondé avec saint 
Paul à Bethléem, et tourmente de U terreur du jage- 
•m«iit dernier^ il.oTMt entendre le son de la trompette 
ordonnant aux morts de se'lever et de paraître devant 
]o souverain juge. '..... 

i/aut. o m. 4> c. — Larg. o m. 48 r. 

1042. Saint François d'Assise en extase. 

A gauche duspectateur, saint BjQfPfvd^ v^d^ bli|9c, 
tenant un livre et le bâton pastoral à la main, écoute 
avec tranqnilHté les àons harmonieux de la musique 
céleste qui ravit en e.ttase saint Frtin^rs^* Assise. 

tiaut. 4 m. 60 f . -• Làr^. 1 -m. 83 c. 

1045* Saint Géminien. 

Coiffé d^une mitr&etrevMu d^habitspontiGcnnXyilrc-* 
çoit d'un ange le modèle figuratif de la ville de Modéne, 
qu'il va, comme protecteur delà cite, présenter à la bé- 
nédiction de Jésus. Le divin enfant, porté par sa mère , 
apparaltdàns les airs accompagné tre deux anges: sur 
les premiers pleins, on v^it saint Jean-Baptiste à ge- 
noux, saint Georges et saint Pierre^ martyrs, debout : 
Tun couvert de ses armes, l^atttre vêtu en icligiéux 
dominicairt. 

HaïU. 3 m. 3i c. — L*rg. s m. 3o c. 

1044. Les Babines se'parant les Sabins et les 
Romains. 

Par les conseils d!Uersilîe , les Sabînes , dont Tenlè- 
vement avait causé la guerre entre les Boinaîib et les 
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Sabîns, oubliantla funlAît^iiàlttnAll» 4 l^itf teée , l?M 
cent suxuiUeudçs pombattans , et se tournant tantôt vers 
leurs jpcres , tantôt vers leurs maris , «ties leur adressent 
dos discours sîlbuclianS) qu'elles leur font tomber les ar- 
mes des mains , et obtiennent une trêve qui bientôt est 
consolidée par un traité solennel entre les deux peuples» 

Haut. 2 m. 53 ^^'—Lafg. ^ «4/67 *. ' 

lO^^r La magicienne ClrcQ. 
1046. Portrait du Guerchin. 

^aut. o m. 75 c*. — Larg, o m.Gt c. 

GUERCHCT (,Éc<?Le du).- 

194 ir* Sailli Jean dsrna hs déteri» 

Il tieat de. W.m^ f^udu» une croix ibrmée d'un 
roseau f «tlide U main. droite une cpHJ^ dans laquelle il 
Tç^it l'eau qui jaillit 4*un,rocber. 

Haut, a m. 43 c. — Lar^. i m 69 c. 

GUIDE (Reni Gvmo dit lé) f né h Boltfgriê en x^ji^ moH 
en 1^^. Ilpusptt de l^éêêie Âé DenU CmkaH dans telle 
dcfi Carrache* (Ecole Bolonaise.^ 

J1048- Jpavid vainqueur ie Goliath . 

Apptiyé sur lé fût d^uile 'côlonn* , il tient sa fironde 
de la mafn drbîte , ^t^' dé là'gaucheV la'tdle de Goliath 
I>o8ee stii' tm jiiérfeiïal. - • ' ■ - h- , 

Haut, a m. ao c. — Xtfl^iSlwJi^ C 

10>^9. La salutation angëlique. , .^ 

Haut, 3 m. ig c. — Larg,% ni. al èl " 

1050. La purification de la Vierge. 

Xa.Viergq , à genoux dcva^^t |>at^1 ci ^cpn^^^^Ç de 
ses parcns , a remis son è\s tu grand- prêtre ; les mains 
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joînies, elle écoute avec recneiUement Je saint vieillard 
qui présente ' rEnfant-Jésn» au'Seignear. Sar'Ie devant, 
une jeune fille fait TofFrande de deux colombes ordon- 
née par 'la 'loi. 'An c6t^ opposé, nn jeune garçon joue 
arec deux'tonttercaux^ déposés sur une table. 

llmut. a /n. 86 c. • — Larg. 2 vi. 01 c. 

] lOSI. Xe sommeil de ^Je'sqs. 

La Vierge, saint Joseph et deux anges coQtediplent 
Jésus qui est endormi. Prés d^eux, sainte Elisabeth 
témoigne sa tendresse à saint Jean-B^tistc, etZacharie 
médite sur l'ÉcrituTe-Sainte; 

ïlaut. o m. 39 c. — Lar^. o m. 3o c, 

iùô^^. La Vierge tient sur ses genoux VEoÙLut- 
Jffsus endormi. 

Ditun. I m. i5 0^ 

101$5. Repos de la Sainte-Famille» 
Jésus tend les bras à sa mère. 

Haut, o m. 40 c. — Lnrg. o m. 57 Cr 

i0^4- La Yierge et TEnfant- Jcsus. 

L'EnfantrJésuSf aasia-snr sa mére^ donne la béncdic- 
tioii à fraint Jean-Baptiste, qui lui baise le pied. 

Iiaat.om.^^c.—^Leirg.om.tQé, 

10^5. Je'sus et la Samaritaine. 

Haut. ont. 63 c. — Lftfg, o m. 88 c. 

10^6* Je'sus - Christ donnant à saint Pierre les 

cle's du royaume des cieux. 

En présence de ses disciples , Jésus dit |i saint 
Pierre : « Je vous donnerai les clés du royaume des 
cieux , et tout ce que vous lierez sur la terre , sera 
aoflÂ lié dans les deux , etc. » 

Haut, 3 m. 4« c, — l4a-g,.tm. xac. 
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1057. Le Chrisl au jardin des oLviers. 

Jésus étant arrivé à la montagne des oliviers f se me^ 
h genoux et fait sa prière. Les auges lui présentent lei 
instruracns de la passion , et les apÀtres dorment. Oi 
aperçoit dans le lointain Judas «jui va livrer son mattn 
aux princes des prêtres , aux capitaines des gardes ' 
temple et aux sénateurs qui étaient venus pour 
prendre. 

Haut, o m. 57 c. — Larg» o m. 43 c, 

10^8. Le Christ couronné dVpines. 

Haut, o m. 58 c. — Larg, o 01. 44 ^' 

10119. La Madeleine, les yeux tournes vers I^ 

ciel et les mains posées sur la poitrine. j 

Haut, o m. Oti c. ^ J^f^' o m. 5^ c. ' 

lOGO.La Madeleine, les cheveux <?pars, les maii 
jointes, en oraison dans sa grotte. 

Haut, I fs. iibr. ^ Larg, o m. 991 

1061. Saint Jean-Baptiste dahs le de'sert. 

Hiatt. I m, i4 <• — L«rg, o m. 97 r. 

.1062. Saint Sébastien attache à un arbre cl 
perce de flccliei. 

Haut. I m. 71 c. — La/^, s m. 3» c. 

1065. Saint François à genoux devant un criv 
cifix. 

Il lient une lêle de mort et implore la clémence d» 
vine. M.R. 

Haut I m. 93 c. — Larg, i m. «9 e. 

1064. Ti'nnion du dessin et de la couleur. 

^ AU«%ori«. , Diam, i m. ti c. 
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10615. Hercule terrassant rhjrdrc. 

Par ordre d'Enryslhée, roi de Mycèncs, Hercule' 
lue Thydre ou Mrpeilt à «ept télé» qui infestait le 
Toisinage du lac de Lerne. m. k. 

Haut. % m. 6i c. — Ltrrg. i m. 97 e. 

Ï066. Lutte d'Hercule etd'Achcloùs. 

Hercule, ayant vain eu Achéloûs, épousa Déjaoire,' 
fille d'CŒinée, roi d'Étolie, qui avait éié promise au 
vainqueur. 

U0ut. a m. 61 c— larg. x m. çf^ c. 

1067. Hercule et le centaure Ncssus, 

Hercule victorieux retournait avec Déjanire, qu'il 
avait épousée;, il la confie à Nessus pour la transporter 
au-delà du fleuve Evène, qui élait débordé. Le cen- 
taure, devenu amoureux de la princesse , vent l'enle- 
ver 5 mais Hercule, delà rive opposée , lui décoche 
imeflèchc^quileblesse mortellemenl. M. R. 

Jlaut. a m. 69 c. — Liirg. i m. gS c. 

I06B* Hercule sur le bùclier. 

TSessus , arant d'expîrcr, avait fait présent à Déjanîrc, 
d'une robe teinte dans »on sang , fn rnssuranl nue ce 
vêtement serait ud préservatif contv^^ rinfidéLlié de son 
«pouX; Hercule étant devenu aniourfîns d'IaU , Dcjamn^ 
lui envoya ce funeste, présent qn îl reçut au lïiomnn! où 
il allait sacrifier à Jupiter sur le moiil Œt.i. Il est à peiui:- 
revêtu de cette robe , qu*un foi tltlvorant se ^Usse d:»ns 
ses veines ; il ne peut résister à liiloulcnr , t't âe jette aar^ 
le bûcher qu*il avait préparé. M. n. ' " <"*»*■ 

Haiil. a m. 60 c. — LnrS' » »"• 94 ^• 

1069. Enlèvement d'Hélène. * • 

Paris oubliant les devoirs de l'hospitalité parvînt k 
plaire à la belle Hélène , femme de Ménélas , et s'enfiiî* 
avec elle à Troie où régnait Priam , son père, M. «.• 

Haut, a m. 53 ^. — J^arg. a ni. 65 c. 



I0Q tcoKm 

GUIDO GAGNAiGfil, né à GMi€ti.Saa^^émemng9h 
«Ori6o] > mort en 1681. Son nom éUfamiih ctaii Tiiit 
LAlai % UM^f^ ^ GuiAi (Bcfti&boloiuMe.) 

1070. Saint Jean. 

Yéta de peau, assis etaj^puyé sur un rocher, îl tient 
de la main droite une croix de roseau, et caressé un 
mouton dont le pied pose sttr le bras «gaveheda .saint. 

NatiU X nu.48 e. <^ Lat<g» x m. i4 c. 

JOSEPIN (GiuSEPPE Gesari dit) , né à Arpino , mort 
octogénaire en 1640; élève de son père et de Giacomo 
Rocca, ( Ecole napolîtâinc.) 

lOTi* Adam et £vc chassa du paradis tcrr^t^r; 

BauU o m. 5i c. — Larg. o m, 38V. 

1072. Dbne et Actéôn. 

Haut, o «I. 56 c. — Lbrg, o ;». 67 c. 

^ULESROMAir^ (GiULio^Pippi £r<0> nâ h Rome en 
^Ji^rx, mort en i546; éleçe de Raphaël. (Ecole ro- 
maSnc.)^ 
tors. La nativité* 

LaTîerge» saint Joseph, lès bergers , adorent Jésus qia 
-vient de naître. On remarque sur le devant dû tablfûm 
saint. JeanUévangéliste,, saint Longin, armé de saJance.A 
travers l'onverture de la cabane, on aperçoit lés anges qui 
avertissent les bergers de la naissance du IVLbssîè. 

Haut, a m. 75 c, — Larg. a m. la c, 

1074 • La circoncision» 

Haut. 1 f». x3 c, — Lturg, x m. aa e. 

Ce» fableau ect donné ^r quelques auteurs à' Bartolommeo lUawn^, 
dit il l^gnacavaOb , cmnlte de Jule» Roomin ém» VéetA» dé Riipi«iâl » «^ 1"i 
moanià «n* i54s(* ^ portrait' d« BagaaGafYaUo^ mm L'ino^oroit ■ ■ uiMJiw 
dans rUomme placé ik droite du spectateur , prie de la bordure da ta* 
bleau, sert de fondement Sb ccttcopinion. 



1076. La victoire couronne Titus et Vespasien , 
vainqueurs de la Jud^e. 

Les empereurs sont assis suk> 1c mèûie <^ar , tir^ ^ai^ 

rre^ ckovawK vous et Manc* <]i|i foalGcmJMtU.par 
, E éi»iy«r$, Uivi femme juive , m'un ofiiei^r romain 
tient par les cheveux , et le chandelier ^. sept branches 
enlevé du temple de Jérusalepi indiquent le sujet de ce 
triomphe* 

Haut. I m. ai c. -- Larg. i m. 7» c.-^^ 

1077. Vulcain fournit à Ve'nu«i des traits dont 
elle remplit le carquois de l'Amour. 

f 078. Portraiil! ât Jvihs RômaÂi. 

Haut, o m. 58 c. — Larg. o m. 44 <?• 

EAÎWRANC.CGtoVatîni LA.TÎFRANCO) , n^A Parme en 
i5di , mort en 1647 ; élève des Carrache, (£«olc 4c 
¥knn!t.) 

M79. Agffur daii^le d^Mft. 

L'ange du- Seigneur ealm^ fe'^ses|>oîr d'AVer , et loi 
découvre une source d*eau pour désaltérer son nb }imaël 
e^éjflMdit dans II setîfèidë de Bks*iM^. 

fjDÔd. Saint Pierre, lies mains jointes et les jeux 
^om:iië^..ver^ le cieL , 

liaut. i nu ^ c, -^ téCrg. m. 97 c, 

1081. Saint Pierre et saint Paul entraîi^s hors 
des murs de E.ome. 
Le premier , coniduit yers le mont Janicole pour y 
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Hte crucifié , se rctoomê ce re^t lé8 dèf irîers &dicii:t 
de saint Paol, qae les soldats mènent vers les eaax 
salviennes pour être décapité, m. r. 

Haut. I m. 07 c. — Larg. im, Sgc, 

i082* Couronnemçpt de la Vierge. 

Saint Augustin et saint Guillaume invoquent à ge~ 
' HOUX là Vierge couronnée par son fils au milieu de la 
hiérarchie céleste. ' 

Haut, a m. a4 ^'^ ~^ ^"fg' 1 m. 44 ^• 

liAUm (FiLiPPp), né à Rome en i6a3, fnori en 1694» 
élèçe de Caroselli. (Ecole romaine.) 

1095* Sa,int François en extase. 

Saint François malade , d^ent les légendaires , es- 

Î)ccait que la musique pourrait le divertir de sea dou- 
éurs; mais il n'osait en demander par mortification. 
Bientôt un chœur d'esprits célestes se fait entendre ^ 
et les sous harmonieux de leur luth le ravissent eu^ 
•extase. * 

Haut, o m. 4? c, *- Larg. o m* 36 c, 

T.ÉONAIIDBE VINCI (LioKAiiDa dà Vn«i) , né m 
. 14S2, mor/^n i5i9. (£cole fldrentinè.) > 

Il/ut élève d'Andréa de VenrodyOy çu'ii swpusfa en 
peu de temps ^onda a Mitan une nouvelle école dont Us 
commencemens paraissent remonter à lifi^y et vint en 
France en i5i8. TVop affaibli par ses longs travaux y il 
ne vécut point assez pour y donner tàixarts une direction 
nouvelle. 

1084. SainlJfean-Bapiisle tient une croix d'une 
maiO) et de l'autre montre le ciel. 

HauU o m. na c. — > Larf* m «57 c* 
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1088.' La Vierge et l'Enfant- Jésus. 

La Vierge, assise snr les genoux de saipte Anu« 
soutient TÊnfant-Jésus y qui caresse un agneau. 

Uaut, z nf . 67 o. «— Larg. x m. aG <r» 

1086. La Vierge aux Rochers. 

L'EnfantJésus, nssis et soutenu par.unange, donne 
)a bénédiction à saint Jean, qui lui est prcscnté par. 
la Vierge. 

Haut. 1 m. 99 c. .— Larg. i m. aa c. . 

1087. L'archange saint Michel et l'Enfant-Je'- 

sus. 

L^archange saint Michel présente à Jésus la balance 
destinée à peser les bonnes et les maQ:vaiâcs .actions 
des hommes. Il est assis sur sa mère, et tous deux se 
retournent pour regarder sainte Elisabclb et saint 
Jean qui joue avec un mouton. 

UaiiL o m. rp c. — Larg. o m. 69 ''. 

1088. La Vierge et rEnfant-Jcsns. 

Jésus, assis sur un coussin et nssi^('; de sa mère,' re- 
çoit la croût de jonc que saint Jean-Baptiste lui pré* 
sente. 

liant, o ni. 7/1 c. — Larg. o m. 58 c. 
Ce tableau a clc quelquefois attribue à l'école de î.conanl. 

1089. Bacchiis assis. 

Il «'appuie sur un thyrsc et tient des raisins. ■ , 

Haut. I m. 77 c. — Larg. i jii, j4 *"• 

1000. Portrait de Charles VIII , roi de France,, 
mort en 1497» 

jff^atiL o m. ^5 c. — Lurgt o m. 
Ce flblecMi » ité" domé peiklaal long-tcmps au Pcrugio, 

9* 
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GRim ALM ( Gto . t'a JiKCESca) j voir* BoiôGNkSE . 

GUERCHIW (Gio. FRÀTicÈâco Barbiëm , ^f ie ), 
ne à Centoén iSqo, mort en 1666; élève de- Cremo^ 
nini «t de BenedeUo» ( Ecole bolonaise. ) 

• 1054. Loth et ses filles. 

Lotit, assis sur la montagne, au milieu.de ses deux 
fitlés, 'vide à lon^ trattsia eoiipe que Ja cadette V««^reMe 
de f«mplîr. Près do la TÎlle de Sodoone, livrée «nx^flsm- 
mes, on aperçoit U femme de Loth changée en statue de 
•eL 

Haut, i m. 7a e. -^ i^rg, aiN. %t c. 

1053* Jdsus, debout et ténu par la Vierge, 
donne sa be'ne'diction aux spectateurs* 

Haut. 1 nu^^e, — Larg, t m. o5 c. 

1056. Kc'surrection de Lazare. ^ 

' A la pnère de Marthe et de Marie, Lazare est ressus- 
cité en présence des disciple» de Jésus,' qui ordt^tme aux 
Juifs d 6tcr les liens d^ cercueil. 

Haut. I m. 99 <;. — Larg, s nu 33 c. 

1057* Le repentir de saint Pierre, 

La Vierge assise, les maios poséos sur se^ genoux , 
est immobile de douleur j saint îierre_, en essuyant ses 
larmes, témoigne son troul)le et son repçniic. 

iiant,tm,:kic,^m^£,ar0»im,5Qç. 

ÎÔ58. Saint Pierre en prière. ' ^ 
Il tient une clé et un livre. 

r Jiaut,oii»fS(U9imlMtg.oin,$»e, 

1059. Saint Paul. ^ 

Il tient un glaive k la main. 

Haut, m. 75 c4 <- Lcrg, o m. Gi c. 
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1040, Décollation de. saint Je«n. 

R^Salomé reçoit dans un bassin là lête de saint Jean- 
|[BaplisiCf que Iç bourreau vient de 4écapiter. 

Haut, t «Né 3g c. >- Larg. i m* 67 c. ' 

1041 • Saint Jérôme. 

Retiré dans le monastère quUl avait fondé avec saint 
Paul à Bethléem, et tourmenté de la terreur du joge-- 
•mcnt dernier, il. or<Ht entendre le ion de la trompette 
ordonnant aux mort« de se lever et de paraître devant 
Icaouyerainiuge. 

Ht.ut. o m. 4> c. — Larg. o m. 48 r. 

1042. Saint François d'Assise en extase. 

A gauche duspectateur^ saint BfQrpiMrd» vétad^blavc, 
tenant un livre et le bâton pastoral à la main, écoute 
avec tranqnîliité lestons harmonieux de la musique 
céleste qui ravit en eaftasc saint Françbi»<l*Assise. 

Jiaut. i^m.fio €,<-¥ Larg. 1 -m. 83 c. 

t043. Saint G^miniçn. 

Coiffé d-une mitreetrevèitu d'habitspontiCicnux,il rc-' 
çoit d'un ange le modèle figuratifde la ville de Modénc, 
qu'il va, comme protecteur delà cité, présenter à la bé- 
nédiction de Jésus. Le divin enfant , porté par sa mère , 
apparaitdàns lès airs accompagné de deux anges: sar 
les premiers pl^ns, on vpit saint Jean-Baptiste à ge- 
noux, saint Georges et âaint Pierre^ martyrs, debout : 
Pun couvert de ses armes, l^auûe vêtu en ccligiéux 
dommicftia. 

HmU. 3 m. Si c. >- L»rg, 9 m. 3o c. 

1044. Les Sabines se'parant les Sabins et les 
Romains. 

Par les conseils dlUersilic , les Sabines , dont Tenlè- 
vement avait causé la guerre entre les Romaîits et les 
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Sabîns, oubliant la «ux^AkénaJMnMe % Imut «exe , i?««Éé- 
Cfnt du nulîeii^Qs combattans , et se tournant tantôt vers 
leurs jpcres ^ tantôt vers leurs maris , «Ues leur adressent 
des discours sîloucbans, qu'elles leur font tomber les ar- 
'mes des mains , «t obtiennent une trêve qui bientôt est 
consolidëc par un traite solennel entre les deux peuples» 

Haut. 2 m. 53 r. — Larg. ^ ni.G^ t. * 

l(^^p LÀ inagicieni?e CircQ. 
1046* Portrait du Guerchin. . 

Jttaut. o m. 75 c. — Lor^, o m.Gic. 

GUERCHIW ( Écple du). 

104Ï* SaifU Jean dai» lis déter%* 

'< ' ' I ' . ( 

Il tient ée. la^mam ^aiudui une croix formée d'un 
roseau 9 et;di« la main droite une cpv^ dans laquelle il 
TÇfoi^ Teau qui jaillit d'un rccber. 

HmU, a m. 43 c. — Lar^. z m 6q c, 

GUIDE (Reni Gvïdo dit Lt)tn^ h Sologne en iS'ji^ moH 
en i^»i. Hpiusn de l*éeéiê ^ Denis Cmkoti dans eeile 
if<etf CarracAf. (£cole Bolonaise.^ 

104B- David vainqueur de Goliath. 

Appuyé sur lé fôt d^utie colonntf , il lient s» fîronde 
de la main droite , ^t^' def la^g'aùche , la tdle de Goliath 
posée stii' tmpiédéitâl. • . 

Haut, am.MiC. —JtÊt^gtiVWi* éfi C 

1049* La salutation angélique. , ., 

£hui. 3 m. ig c. — Lârg\ ni. al ^. * 

1050 • La purification de la Vierge. 

la, Vierg9 , à genoux devant IVutet çt accpn^pi^^^e de 
set parons y a remis son fils Su' grand' prêtre ; Tes mains 
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jointes, elle écoute avec rccaeîUement Je saint vieillard 
qui présente T Enfant- J^sn* aii*Seignefir. Sur le devant, 
une jenae fille fait l'offrande de deux colombes ordon- 
née par 'la 'loi. -An côte opposé, un jeune garçon jpuo 
tTcc deux* tourtereaux déposés sur une table. 

JJmut. a m. 86 c. ' — Larg. 7 tu. 01 c. 

1051. l«e sommeil de ^Je'sqs. 

La Vierge, saint Joseph et deux anges contemplent 
Jésus qui est endormi. Près d^eux, sainte ElisabeUi 
témoigne sa te,ndresse à saint Jean-B^tistç, elZacharie 
médite eur l'ÉcrituTe-Sainle. 

ilaut. o m. 39 c. — Larg. o m. 3o c, 

tûi^lt. La Vierge tient sur ses genoux PEnfknt- 
J^sus endormi. 

Diatn. 1 m. i5 tf. 

10^5. Repos de la Sainte-Famille. 
Jésus tend les bras à sa mère. 

Haut, o m. 4o c. — Larg. o m. 57 c 

10^4* La Vierge et TEnfant- Jésus. 

L^ËnfantrJéfluSf assis sur sa mère^ donne la bénédic- 
tion à saint Jean-Baptisle, qui lui baise le pied. 

Haut, o m. a4 ^' — ^^''8- o *"• 'è *• 

1053. Je'gns et la Samaritaine. 

Haut. o-m. 63 c. — Larg. o m. 88 c, 

1036. Je'sus- Christ donnant à saint Pierre les 

cl^s du royaume des cieux. 

En présence de ses disciples , Jés^5 dit k saint 
Pierre : « Je T«us donnerai les clés du royaume dea 
cieux , et tout ce que vous lierez sur la terre , sera 
au 601 lié dans les cieux , etc. i> 

Haut, 3 m. 4« c, — Zarg,A m, lac. 
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1037. Le Chrisl au jardin des oLviers. 

Jésus étant arrivé ^ la monlagac dos oliviers , se me 
h genoux et fait sa prière. Les auges lui présentent le 
instruincns de la passion , et les apÀtres dorment. Ch 
aperçoit dans le lointain Judas qui va livrer son maîtn 
aux princes des pirètrcs , aux capitaines des gardes di 
temple et aux sénateurs qui étaient venus pour li 
prendre. 

Haut, o m. 57 c, — * I^rg, o m. 43 c. 

10i>8. Le Christ couronné dVpines. 

Haul. o m. 58 c. — Larg. o m.^c. 

1030* La Madeleine, les jeux tournés vers le 

ciel et les mains posées sur la poitrine. 

Haut, o m. (jti c. ^ t'tu'g. o m. 5^ c. 

lOGO.La Madeleine, les cheveux épars, les maioj 
jointes, en oraison dans sa grotte. 

Hattt, 1 nu i%r. •— Larg, • m. ^ c. 

1061. Saint Jean-Baptiste dahs le désert. 

,1062. Saint Sébastien attaché à un arbre e 
percé de flcchei. 

Haut. I wi. 71 c — Larg, i m. 3« c 

1065. Saint François à genoux devant un cru 

ciHx. 

Il lient une lête de mort et implore la clémence di 
vine. M. H. 

Httiil t nt, 93 c, — Larg, 1 m. «9 c. 

1064. T/nnion du dessin et de la couleur. 

1 Ail^orî*. Diam. i nu %t e. 
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106^ . Hercule terrassant l'hydre . 

Par ordre d'Enryslhée, roi de My cènes, Hercule 
tue l'hydre on serpent à sept t^les qui infesuit le 
voisinage du lac de Lerne. m. r. 

Haut. % m. Gi c. — Ltrrg. 1 m. 97 e. 

1066. Lutte d'Hercule et d'Achcloùs. 

Hercule , ayant vaincu Acheloûs, épousa Dôjaoire,' 
fille d'Œ^née, roi d'Étolie, qui avait élé promise au 
Talncpieur. 

Haut, a m. 61 c-» L0rg. i m. 93 c. 

1067. Hercule et le centaure Ncssus. 

Hercule victorieux retournai l avec Déjanire, qn^il 
avait époQsée^ il In confie à Nessus pour la transporter 
au-delà du fleuve Evène, qui était débordé. Le cen- 
taure, devenu amoureux delà princesse , veut l'enle- 
ver j mais Hercule, de la rive opposée , lui décoche 
une flèche^ qui le blesse mortcllemcnr. m. r. 

Jlaut. a ni. 5f) c. — > Ltirg. 1 m. qS c, 

1068* Hercule sur le bûcher. 

Nessns, avant d'expirer, avait fait présent à Dëjawrc. 
d'une robe teinte dans son sang , en [\is!^fir,'^iil mM^ l'r- 
vêtement serait un préservatif contre Tinr^léUté dc^ îon. 
cpouXf Hercule étant devenu amoureux d'Iùîc , Déjanire 
lui envoya ce funeste .présent qu'il reçut au timmcnt où 
il allait sacrifier à Jupiter sur le mont Œf ;i. Il est à pemt' 
revêtu de cette robe , qu'un feu dévorant se gliise dans 
ses veines ; il ne peut résister à la doulom- , et se jutte sur 
le bûcher qu'il avait préparé. M. n. 

Haut, a /«. 60 c. — Larg. 1 m. r)4 <^' 

1069. Enlèvement d'Hëlènc. . . • 

Paris oubliant les devoirs de rhospitallté parvint h 
plaire à la belle Hélène , femme de Ménélas , et s'enfuli 
avec elle à Troie où régnait Priam , son père. M. &. 

/hitl. a m» 53 <"• — J^arg. « m. 65 c. 
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GUn>0 GAONAiGGI, né â CaiMJ^Sa».^'A9€mngU^ 

«o>i6oi > mort en 1G81. Son nom de/amiUe rtnit CkW 
Lé.m ; dijbtélin» du Guiét. (BcoIeboioiMMe.) 

1070. Saint Jean. 

Vêtu de peau, assis et a{>puyé sur un rocher, H tient 
de la main droite une croix de roseau, et caressé un 
XQOuloa dont le pied pose sur le bras 'g»i»Gheida JBaiat. 

Haut, X mi'48 c. '•— Large t m. x^a 

JOSEPIIf (GiuâEPPE Gesari dit) , né à Arpino , mort 
octogénaâ-e en 1640$ élève de son père et de Qiacomo 
Rocca, ( Ecole napolîtsunc.) 

1071* Adam et £vi3 chassés du paradis terrestrei 

Haut, o /«. 5i c. — Larg. o m, 38"c. 

1072. Diane et Actéôn. 

Haut, o m. 5o c. — Làr^. o m. 67 c. 

JULES ROMAIIX (GiDLioPippi dit), né, à Rome en 
^i^ny mort en i546; éleçe de RaphàeL (Ecole ro^ 
itiaSnc.)* 

1 ors .La nativité. 

LaTierge» saint Joseph» les bergers , adorent Jésus qi& 
-vient de naître. On remarque sur le devant dii tableau 
sauoii Jean ré vangélis te,, saint Longin, armé de sa lance* A' 
travers Tonverture de la cabane, on aperçoit les anges ^ 
avertissent les bergers de la naissance du DHéssie. 

Haut, a m. 75 c, ^ Larg. a m. la c, 

1074 • La circoncision» 

Haut, i m, x3 c, — Larg, i m. aa c. 

€e tableau' est donné |iar quelqueii auteurs K Bartolommeo Kamenglii. 
dit il l^gnacavall^ , cmnlb de Jnlei» Romirtn -donii Méole dé IU|iiaiâ , «t ^ 
moarnt «n* rSfyi* L« p6ri»a*t( de Bagnacvvallo ^ mm L'oaicroil tmamaiitm 
dans riMmme placé 2k droite du spectateur , près de la bordure du ta- 
bleau, sert de foadèment 2i cette opioi on. 
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1076* I*a victoire couronne Titus et Vespasien , 
vainqueurs de la Jud^e. 
Les emperciA^ sont assis suir 1c même cbar , tir^ ^a^ 

rre cl^vawx foux et ^lanu^ <|iiî foat eondi^U , par 
_c éçtTffr^ Ui^ femme juive , au*un officier romaîn 
tient par les cheveux , et le chandelier à» sept branches 
cnjlevé du temple de Jérusalepi indiquent le sujet de ce 
triomphe. 

HaiU, I m. at c. — Larg. x m. 7» c.'""^ 

1Ô77. Vuicain fournit à Venus des traits dont 
elle remplit le carquois de l'Amour. 

J9W. d 7». $9 ^. — ' Xo*^ m. «2( e. 

£078. Portraî^ dte Jùïés Rômaûi. 

Jffkut. o m. 58 c. — Larg, o m. 44 c. 

t.ANFRAlVC.O(JioVANNi LjLTfFRANCO) , néd Parmi en 
i5Bi , mort en 1647; e/èvc dpj Carrache, (£«<4< 4c 
Fîirme.) 

M79. A^^ dan^^Jjd d^A^it. 

L'ange du- $eigti«bi< cftlmè le^^sesi^fk* ^A^r , et loi 
découvre une source d'eau pour désaltërçr son nb I^maël 
«i^^n^t^dans hi aftlStiidb de Bksftliée. 

|iDÔO. Saint pierre, lies mains Jpîntes etles jewx 
. ^oi^i^e's, verçi le ciel* ,, 

Jtiaut. I m. a8 c. — Larg. o m. 97 c, 

iOSJ. Saint Pierre et saint Paul entraînas hors 
des murs de Rome. 
Le premier , conduil vers le mont Janicole pour y 



^re crucifié , se retoumè ec re^t lé8 dèririers adieux 
de saint Paol, qae les soldats mènent vers les eaax 
salviennes pour être décapité, m. r. 

Haut. I m. 07 c, — £ar|g. x m. 59 c. 

4082. Couronnemept de la Vierge. 

Saint Augustin et saint Guillaume inroquent à ge- 
' HOUX là Vier|;e cou^oimée par son fils au inilien de la 
hiérarchie céleste. ^ 

Haut, a m. a4 <^' ~~^ ^°^S' i m. 44 C* 

liAUm (Filippq), né h Rome en i6a3, moff en 16^4» 
^7^ lie Caroselli, (Ecole romaine.) 

1085« Saiat François .en extase. 

Saint François malade , d^ent les légendaires ^ «s« 
pcrait que In musique pourrait le divertir de ses dou- 
leurs; mais il n'osait en demander par mortification. 
Bientôt un chœur d^esprits célestes se fait entendre ^^ 
et les sons harmonieux de leur luth le ravissent eu' 
•extase. 

Haut, o m. 47 c, *- Larg, • nt« 36 c^ 

T.ËONARD DE VINCI (LioKxHDa dà Vïwci) , ne mp 

. 14S2, i»ior/^n i5i9. (£ook fldrent^ê.) ) 

Il/ut élève d^ Andréa de Verrochioy çu'il stupassa en 
peu de temps ^onda a Mitan une nouvelle école dont les 
commencemens paraissent remonter à iJfi^^ et vint en 
fronce en i5i8. Trop affaibli par ses longs travaux, ii 
ne vécut point assez pour y donner càixarts une éèrtcHàn 

nouvelle. 

• . ■ • • i \ 

1084. SainlJfean-Baplisle tient une croix d'une 
main, et de l'autre montre le ciel. 

HauU onwii c,^- Larg» m «57 c. 
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10815 i' La Vierge et l'Enfant- Jésus. 

^ Vierge, assise snr les genoux de saipte Ann« 
soutient rEnfant-Jésus y qui caresse un aguean. 

liant, z m. 67 D. — Itarg, i m. aG c. 

1086. La Vierge aux Rochers. 

L'EnfantJésus, nssis etsoutcnti par. un ange, donne 
kl bénédiction à saint Jean, qui lui est près en té par 
la "Vierge. 

Haut, i m. f)9 c. — Larg, i m. aa c. . 

1087. L'archange saint Michel et l'Enfant-Je'- 



L^archange saint Michel présente à Jésus la balance 
destinée à peser les bonnes et les mauvaises ia crions « 
des hommes. II e$t assis sur sa mère, et tous deux se 
relouruejit pour regarder sainte Elisabeth et saint 
Jean qui joue avec un mouton. 

JJatiL o m. rp c. — F^arg. o tu. 69 r. ' 

1088. La Vierge et PEnfantJcsns. 

Jésus, assis sur un coussin et assisîlé de sa mére,^ re- 
çoit la croisé de jonc que saint Jcan^Baptiste lui pré- 
sente. 

Haut, o m. 7/} c. — Lar^. o m. 58 c. 
Ce tableau a ctc quelquefois atliibuJ à l'école de I-conartl. 

1089. Bacchus assis. 

Il »^puîe sur un thyrse et tient des raisins. . 

Haut. X m. 77 c. — Lat-g. i .m, 14 c, 

1090. Portrait de Charles VIII , roi de France^ 
mort en i497« 

Nùtit, o m.'jS e. — targ, o m. 
Ce fftbleau » ét^ dooné peudaal long-temps nu Pcrugio, 

9* 
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1091* Portrait de femmes pre'sumé celui ie 
Lucrèce Crivelli. 

Efle est vètilc4*iuift robe ronge ornée de broderies. La 
tète est vue de trois quarts ; les cheveux sont lîsscs , le 
front est ceint d*une ganse n<nre retenue- par tm diannsu 

Haut, o m. 6a c. ^ Larg, o m. 43 c. 

i09fi. Portrait de Monna Lisa, célèbre par sa 
beauté, et femme de Francesco del Giocondo, 
. gentilhomme florentin. 

Haut, o m. 78 c. — Larg. 9 m, Sic. 

LÉONARD DE VINCI (Ecole de). 

1W0. Le somnieil de Jésus. 

Des anges apportent les objets nécessaires pour 
coucher PEnfant-Jésus endormi dans les bras de sa 
mère. 

Haut, o m. ga c. — Larg. o m. ^3 c. 

LIPPI (fra Filippo), né vers Vtm i4oo h Fl^rente , mort 
à SpoUUe en 1469. (£cole florentine.) 

Ayant petdu son père et sa mère des sa plus teruùne 
enfance^ il/ut place' chez les carmes de Florence^ eu H 
étudia les ouvrages de Masaccio, On ne hU connaît point 
Vautres maures. 

€094. La nativité de Jésus. 

Le Saint-Esprit préside à la naissance de Jéays^ la 
Vierge et saint Joseph Tadorent. 

tlnut. I m. 69 c. ~- Lar^. s m. 66 c. 

1095. La Vierge debout présente son fils à l'a- 
doration de deux saints abbés.' 
Ils sont ^gênons, reTètoi d'habits sacerdotiquLy et 
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tiennent II la mam une crosse , marque de leur dignité. 
J^ »>gie» aceo)i^pa|^nf U ift^re du Sanvev » «f p«|rtMit 

des tiges de lis 9 emblèmes mystiques de la mission de 
Gabriel. 

HtttU. a m. vj e. — Larg, a m. 44 ^« 
On croit reconnattr« le peintre dans le portrait da religieux carme 
placé aù-deMu$ de l'enoeiate dm trOne et m«» l'aila de Tap^tf tpi piitk. 
la gauche dn cpectateor. 

LOm , voir Gentileschi. 

LOTTO (LoRENzo) , bcrgamasque , vivait en i554 , mort 
dans un ége avancé à Lorette; élève de Jean Bellin^ 

1096. liA femme adultère amende derant Jcfsus^ 

• Hpul, I m. a^ c. — Larg, z m. 56 c. 

LVGATELLI tm LOGA1XLLI (Andréa) , romain» 

rr^rt ^ ftum^ ^n 1 741; élève d^ Paçh An^ 
%fyW. Paysage. 

Des pâtres se reposent, et leArQU]^eaa etne.^Q, l£~ 
. ^n^ 6U1: les bords d'un ri:^,issefiu qui «pose et divise 
le paysage en deux parties. >'\ 

liUINI 01/ LOVINI Dà Lxrtwo, fiivùH encore eh tSio, 
imUaiew de Léonard de yïnd. (Ecole inila^i<c^) > 

1098^ Sàîûtè-Fatoïîle. . ' . ' ' 

Jésus debout passe le bras gaucbe'autour 'd|u cod de 
fia mère , qui le souUenjU Saint TosepKy appuyé sur W 
^ bâton et placé derrière la Vierge y les considère avec 
attention. 

• • HaM. o -m. Bi c. — Larg. « m.ui4 ^r . 

^MJ^I {V>BmnnntQ),f^^Flbremcetni^f9^fap't^i7^4; 
élèvt'A'AritàTtio Doinehicà SaBbiani» ( Ecole floreidaie.) 

f099« La Madeieiiie y . yisit^ cûm» . fta ffrotte 



ia6- . . ÉCOLE* 

^)ar les anges , tient tin cruc4flx dans sH 
mains * , 

J/atU. X m. 67 c. — Larg. i m. 28 c. 

ilOO^ ta MftdieWin? , plongée dans la mcdrfa^ 

tîon. 

. 'I . 

... JJaut. i m. ©4 c- — i^fl'ï' *»«• 7^<^» 

ilACHIAVELLI (Zenobio j)E),florissa^ en i47<; eVire 

* <;Xr Benozzo Go^toli, ( Ëcolc florcvtme.}' . 
110 1. Le couronnement de la Vierge. 

• 1 Haut. X iR< 64 c, — Larg, im.OQc. 

3IATTPREI>1 (Ba-rtolommeo) , natif* * Manioue , 
mourut à la fleur de son âge , sous k pontifical die 

- nul F'. (Ecole roiiudne.) , 

// entra à^ahord'chez Cristojano Roricallî detta Po^ 
vtêMmee^M^perfecthpna .ses talens en étudiant lés ôuçra- 
,ges de M,' A» de Carof^tige^ . 

ilOS^^ Assemblée de buveurs. 

AU gauche du spectateur , fin jeune homme joue' du 
ihéorbe. Vers la droite , un échanson remplit la coupe 
de l'un des convives. Dans le fond , deux dOme^iques , 
l'un boît, l'autre mange des macaronis. 

Haut. I m. 99 c. — Larg, 1 m. 91 c. 

nos. La diseuse de bonne aventure. 

Une femtne assise «e fiit dire laixmneaTciitiive ptr 
dewc Cg^ûcnx^es , et montre sa main ài la- pins jc^ne. 
Cette dernière , trop occupée de son métier , ne voit 
pomt «m cAfiAier phéé derrière elle, qni montre acrec iH" 
te^itîon la tète d'un oiseau mort. 

Haut X m. «7 c, — Larg. t m. 5o c. 



MAIfTEOÏÎÀ (André à), né à Padoue en i43o, mort 
èiï iSo6; élève de Sgnarctone, (Ecole de Mantone.) 

1104. Le Christ entre les larrons. 

Sur le somnict du Calvaire y J^sus a ëté crucifié etittc 
deux larrons , et les soldats qui le gardent tirent aux dés 
SCS vètemens; près delà, saint Jean témoigne Texcè s dosa 
douleur; plus loin, la Vierge, accompagnée des saintes, 
femmes, verse des pleurs sur la mort de son fils^ 

Haut, o m, J» C, — t-arç^ • nr.gJ C. 

* Od pi^tend que Manfegiui s^ést ï«pr&«ntcf lotis la figure du aoldât cpi 
est vn à nu^corys sur le (>reni^ pUm^ le caaqoe «o lê(c «t ]a lance h la 



1108. La Vierge Jcla victoire. 

La Yki^ge , assise sur son tr^ïiè , tient l'Enfant^Jésus 
debbut sur ses genoux. Elle eât aècoi|ipagn<e de aàaà Mi- 
chel, de saint Maurice, de saint Longin et de saint André, 
protecteurs de Mantoue. A droite on remarque sainte Eli- 
sabeth et saint Jean-Baptiste; à gauche, le marquis deMan** 



toue , Jean-François de Gon^ague , qui rend grAce du 

5' rétendu succès obtenu sur GhArlcs YIII , à la bataille 
e Pornoue, près les bords du Taro, en i495. 



prétendu succès obtenu sur 
rds < 

Haut, a m, 8d c, — Larg. t m. 66 e. 



1 106. Le Parnasse, composition allégorique. 

Vert la gauche, Ap^^lon attis iàit danser les Muses 
aux sons mélodieux de sa lyre ; à droite Mercure retient 
P^^e au pied de l'HéEcon, d*où jaillissent les eaux de 
l'Hippocrène. Sur im rocher nercé , à travers lequel on 
aperçoit une riche campagne , le peintre a placé Mars et 
Vénuk L'AiB<iiir> qui les aficoiapagnef souffle les trait$ 
qui excitent la jalousie de Yulcain ; le fils de Junon, ou— 
* bliant les travaux de sa forge 9 menace son épouse infidèle 
et son heureux rival. 

Haut, I m. 60 c, — ' JLarg. im.cfxc. 



i^mm^m^mi^j^^mt mm^^m^^f^f^^ 



198. ^CÇfEf 

i4,QT. L^s^Ç^^^^ victorieuse des vice^, . 

MmifTCt M^Q4déo dft U. fil»»t*té 9Qi^ les trajt^ de 
Diane 9 et delà philosophie sous ceux d'une fenune por* 
tant un flambeau , chasse devant elle et poursuit la 
luxure aux pieds de satyre, ToMTet^etrinerticeAfoàc^es 
duos aa howchîer, la fiqaudc, la malice , rivroaieriç^ la 
iwli^é et l'ignorance portées par Fingra^tude eti'avançe. 

^ lia justice » la force, la tei^apéranco. qui planent dans fes 
4tfS| rc^vjtçnnent sup U terre ppur y bxer leur séjour. 

Haut, X m. 60 c. ^.Larg- 1 m.Çfie. 

La légende latine atlacliëe à un laurier placé sur la droite du tableau 
dotme l'explicatioa de Cette allégorie. 

XAItATTE (Cajelu) Mara^tta , ou Maj^attl),, tf^' à 
Camanero di Ancona en i$a5^, mort en 1713 ; é&pc 
d Andréa Sacchi, ( £eole romaine.) 

1108. La Dativite. 

La Vierge tvpose L'£n£Mit-^^sus ^aX vient d^ AaHre II 
Vkànnàiatk des angea et des bergers. 

flou*. • jn. 97 «, .^ ^fy» ^. ^ ^« 

1109. Le sommeil de J«^U6. 

La Vierge tient des deux mains un voile de gaze dont 
elle va couvrir Jésus Hvré au sommeil, la tète aj^uvëe 
sur la main droite, et le bras gauche posé sur un breu~ 
1er. Elle est accompagnée de sainte Catherine d'Ale^an^ 
drie et de trois anges placés au chevet du lit. 

UmêL I m. ao c— t^rg. om^^.^, 

f liO. Saint Jeaneihofte'fes Juife à se conrertir. 
Il Icfar aimonce Fa^compHaBetiMal à»fi prop^hé^es. 

Héuitt tnn,Q& c«<-^ L9r§. x m« «t <ci 

tilt. Mariage mys^icfiie d» sainâe Cai^rine 

d'Aleukodcie* 

ffmit. m, 4» c, — tàrg. o m. 34 e» 
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WUSSOfïfE ft'AIiESSAIflMMA (Giovanni), pHntte 
de récole génoise , vimit en. i4v^ 

1**. La natiriU. 

La Vierge et saint Joseph adorent Jésus qui 
vient de naître 4 dans U louUiiin^ lecorté^ Wi. 
Mages sort de Bethléem. 

Haut. 1 m. 77 c. — Larg. o m. 77 c. 

On voit sur le premier phnk nam da BQ^otr»: Johdhnes Mm- 
sonus Alexandria pinxit. 

2<>. Saint François - d'AssUe et le pape 
Sixte lY. 

JHaut. j m. II c, — .^ar^. o m 57 c. 

Le pontife, marinier dans sa jerniesse, puis cordellér, devint 
général «îe son or-lr" ; il obtint de Paul II , à la recommaudatiou 
du cardinal de Bessarion, le ctw ya tt r««§e) fut'élâf p#p« «a 147s 
et mourut en 1484* 

5**. Saint Antoine de Padoue et lecai'dmftf 
Giulano délia Rovere. 

Haut. X m. ix c. — Larg. o m« £7 c* 

Ce dernier, neveu, de Sixte IV, naquit ^ Savone en i453; créé 
cardinal en 1471 , îl fut éleîré sotr In cha^ de saint Pierre en 
z5o3, et mourut en i5i3. 

Ces trois ouvrages sont réunis dans le même cadre. 

MASTELLETTA (Gio Andréa. Donducci, dit le) ^ 
ne' à Bologne en iSyS, mort en i655j élève des Car^ 
roche, (^cole bolonaise.) 

14 i5. J.esu$ et la Vierge appawissent à saint 
François-d* Assise . 

La prcinière nint<qiie «aint Françoîi»^^Aasist sercttrii 
dans 1 église de Notrc-Dame-des- Anges, il y yit au milieu 
de la cour céleste, et près de la Vierge, Jésus— Christ, qui 
IWiura de sa protection pour rétablissement d^ son 
ordre. Le saint , pénétré de reconnaissance , dépose sur 



100 ECOLES 

la jptêmîire marche de l'autel la couronné de roses rou-f 
ges et blanches venues des épines sur lesquelles il s'était 
roulé au mois dé janvier , pour amortir le feu de ses 
passions. 

Larg* 6 m. 48 e. — Haut, o fît. 33 ei 
Ce tableau eat altrU>uc par quelques auteurs à Amabal Garrache. 

MAZZM(IiIT<il (LoDovicô), né en i48i, mort en i53o; 
élèçe de ]Lorenzo Casta. (Ecole de Fcrrare.)* 

1114. La Sainte-Famille. 



i Vierge, accompagnée de saint Jose)\h, tient sur 
genoux rEnfant-Jeàus, qui joue avec un petit 



La^ 

ses genoux 
singe. 

Haut, o m. 32 c. — Larg. o m. 25 c». 
Ce tablfaii a ët« Ipug-lesops dopoé au Gatofolo. • 



MAZZUOLA , voir Parmesan. 

HËDOLA ou HIEDULA ba Sebënico, voir 

SCHIAYOKE. 

HFîMMÎ (GtJGLiELMi Simone), de Sienne^ mort en i344» 
âgé de ^o ans. 

1 1 li$. Le couronnement de la Vierge. 

Haut. I m. i3 c. — Larg. o m.66 c. 

!1I0LA (PiER Fbancesco). (Ecole bolonaise.) 

On n'est point d accord sur la patrie ni sur ,V époque 
de la naissance de cet artiste^ élève de FAlbane, Passen\ 
auteur contemporain , assure qu'il naquit à • Milan ; 
^ en i6ia) rf mourutà Rome en 1668. 

1116. li'ange clu Seigneur aj^araît à Agar dans 

le de'sert. 

nlui annonce que Son fils Ismaeldoit être père d^un 



peqple nombreux ^ et leur indiqua nue io«fce ^ttn pour 
les dësallérer. 

Baui. o m. 37 e. — Lar^. o m. 35 e» 

ill7. Rçpos de la Sainte-jFamille. 

Saîn^ Joseph est. absorba clans la méditation, 

ffaut. o m. 4x c> " -^ar^ o m. 3i e» 

lits. Saint Jcan-Bapliste prêchant dans le àé, 
sert. 

Il (Ht, en vojant Jélwa venir à lui : F'oici Pagneau 
de Dieu. 

' Mttul. x,m, Ga c. — Larg. x m. aj e, 

lil9. Saint Jean - Baptiste prêchant dans le 
disert. ' " 

Nr.iiUo m. 35 e. Larg. o>W."a5 e, * 
Même sujet que celui du tableau précèdent. 

11520. Vision de Saint Bruno dans le désert. 

Haut, o m. g4 <^« — ^"'g- o ''ï* 70 P» 

ilSi. HermmW- . . 

En ^rdant le troupeau du berger , elle trace sur Te— 
corce d'un hétrc le nom de Tancrède, objet de Mn 
amour. 

^<^. o m. ^A c. — 4 X^rg'. Q m. g4 (*.. . 

1 12î2i. Hermînie panse les blessures de Taacrède. 

Tancrèdè' eit vainqueur d'Argant qu'on aperçoit plus 
loiu) étendu sur la poussière. 

SIORSiliEd'; ni h Badttjoz vers iSdg, mort en i586 
1125. Je'sus-Chriit portant sa croix. 

Haul o m 93 c. '^Lttrg, o m, jo *. 



]|IORO(il) , voir ToRfiiDo. 

MURILLO (Baiitholomé), ou plutôt EstébaWMurillo, 
ne à Sêviïlé en i€i8 , mort en ï68'a'; âéçf dt J^n del 
Castillo. ( Ecole espagnole.) 

1 124. Le mystère de la èonceptfoti de la Viet ge 
Mprie. 
Elle csl vénA^ê par fcâ anges et par le» hoxnnies. 

J^OiK^ I m. 7a c. — i^a>^. a m. 85 c. 

IWiS. JLa Vierge au Chapelet. 

Jésus assis sur les genoux de sa mère joue avec wo. 
chs^pelet. 

Haut, I m. 66 c. ^ J^org. i m. a3 e. 

1126. Le Père-Éternel et TEsprit-Saint con- 
templent l'Enfant- Je'sus. 

Debout sur les genoux de sa mère» îl reçpît une 
croix de jonc qui lui est offerte par Sattlt Jtoaa. SdLiltt 
Elisabeth accompagae son fils. 

Haut, a m. ^o c, — £<*rg' x m. ^^ ç. 

1127. Jésus sur le montagne des oliviers. 

Un ange lui présente le calice et la croix : dans 1« 
fointain on aperçoit les apdtres endoroàiff. 

JEr<^<, o m. 36 c. -^£«rg. a i»«,«y f ; 

1128. Le Christ k la Colonne. 



. Saxn^ Pierxeà^genoitt. demande pardoi^ d»9im.'uwi»' 
jure à Jésus f qm est attaché à la colonne et a été fliè^ 
gcUé. , } ' . 

^atu, m. 33 c — Larg, o m. 3i c» 



1129^. Un saint personnage inspîrd* du cfel. 
liMu Un jeune oftc«i^iaii< 9S«ts« 

lfârt(.< I m. 34 c. — targ. i m. 09 c. 

îmUttfeLO (École d^J. 

iiSi. Saint Jean-Baptiste enfant. 

H tient une croix cTe jonc et pose le bras droit sur vla 
ajglMau. 

l/d«t. o> m, ^ Of ^^ £01^. o m. 61 -T. 
Ce tableau a souvent clé attribué à Mnrillo. 

MUTIEN (GiROLAMO MuzrANo), né à AcqiUÊ/rcdda , 
•^ns Ss Sressan , en i5a8 , mort en iSqo. ( Ecofc 
romaine. )f 

// eutffow mahre CUroJama Momamiao^ Wse pêffié^ 
tionna en étudiant les^ouçfogfis^ du Tkfenm 

1152. L'incre'dulité de saint Thomas. 

Haut, o m. 5a c. — Larg, o m. 63 c. 

I ISJlL- R^&urrection de Lazare. 

£n prâencc de ses disciples , Jésus ressuscite Lazar<ï^ 
à la pnère de Marthe et de Marie. 

Haut: I m. a5 c. — ^ Larg. o rH. ga <r, 

Oiie:^b67f A on OKGuUÈGlfilL (Akdrsa), ne /k F/br 
rence en i^so , TTzorf fn |38^. (.Ectolc florentine»^ , 
Orcagnàaétépeinù^f^sml^ur^éêrebiUitâA^ 

léM» Là naissanee de la Vierge. 

L'artiste a touIh faire connaitre la distribution de F ad'* 



9q4 ÉCOtBS 

partement de sunt Joacbim : dans la première |!Îèce, \ > 
gauche , îl a place des femmes occupées des soins né- 
cessaires à Tenfant qui vient de naître ; dans la seconde 
. en face , à travers la porte et les fenêtres > on aperçoit 
sainte Anne dans son Ut, assistée par desx antres r 
ffknmes : enfin , dans la pièce à droite , saint Joachim , 
accompagné d*un vieillard, écoute attentivement un 
jeune gaï*çon qui semble lui annoncer l'heureux accou- 
chement de son épouse. 

Baut, o m. «4 *• -targ.,© m.- 4® Ç- - • * 

ORIZZONTE, voir, a Fécole flamande, Bloembn, 

PADOUAN (Alessakdbo Varotari, dit le) , mon 
. en i65o , h Vàge de 60 ans^ 

1158. L'Amour caressant sa mère. 

Haut, X m. as c. — Larg, x m. ^3 c. 

PALUIÇ LE VIEUX ( Jacopo Palm a ) , de Sétw^Um, 
dans le Bergamasque, (Ecole vénitienne.) 
// avait ^ selon les historiens t 49 «'»* quand il mourut , 
et cependant on ' ignore V époque de sa naissance et 
celle de sa mort, il ie forma sur lés ouvrages du Otor-^ 
gfon. 2 

1156. La Vierge et l'Enfant-Jesus. 

Ils reçoivent les hommages de sainte Elisabeth , du . 
jeune saint Jean , de saint Joseph t de saint Antoine er- 
mite , de saint Antoine de Padqne et de la Made^ 
ieine. M. R. 

itaiit. I m. 55 c. — Lar^. a n». o3 <r. 

115T. Ex vàto» 

1^ yîierge et saint Joseph présentent TEnfant-Jésus Ik 
l'adoration d*un jeune berger, dont les compagppijis ^ 
dans le lointain , regardent avec surprise lés anges qui 
leur annoncent 'la venue du Messie. ' 

Haut. X m. 41 c. — Larg. a m. 08 c. 

Une femme à genoux, Iw mSitàs îotutes» placée^terfi^te )h Vierge^ eit- 

Kvuaaée la douatrice du tableaa , que plusieurf aaleurs atlribucjit à 
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1158. La Vierge assise tenant sur ses genoux 

l'Enfant- J^sus debout. 



éL la drmt» du Sauveur est sainte Agnès assise, < 
Jean debout ; à sa gauche , sainte Catherine d'Alex 



, et saint 

L'Alezandritt 

assise. 

Bout. 1 m» o/^c-^Làrg, t m. 5te. 

ilS9. Portrait pre'sume de Pierre du Terrail , 
dit le chevalier Bayard , ou le chevalier sans 
peur et sans reproche ^ tue' en i524ï à la re- 
traite de Kebcc , à l'âge de 5o ans« 

Il est représente remettant son ëpée dans le fourreau , 
après avoir donné Tàccolade à If rançois l^'. , roL de 
France , qui voulut être armé chevalier par ce preux » à 
la suite de la bataille de Marignan, en i5l5. 

Haut. I m. 5i c. — Larg. i m, i3 c 

PANIXINI (GiAMPOLo) , ne à Plaisance en 1691, mort 
à Rome en 1764 ; eiè^ de Benedetto Luti, (Ecole ro- 
maine.) 

ftl40. Festin donnd sous un portique d'ordre 
ionique. 

Haut. % m. n c.'^-Larg. s m. la c. 

Pannini $'y ett représenté la tète ccuverle d'uu bonnet de couleur bleuâ- 
tre, et portant la maiii sur «a |tpilriue. 

1141. Festin donne' sous un portique d'ordre 
ionique. 

Haut, o m. 35 c. — > Larg. o m. Sg c. 
Répétition du liJjleaa précédent. 

1142. Concert donn^dans TinteVicfur d'une ga- 
lerie circulaire d'ordre dorique. 

Hatii. o m. 35 c. — Larg, o m, S'g e. 



2p6 ecowe;^ 

HéJi* Ryines d'architecture d'ori-e dori^^5# 

Un homme , monte sur une partie d'ents^emeat jpcn— 
versëe , parle en présence àe personnes bizarrement vê- 
,iom,i .dasisi* £D&d4¥» vtpk-vm. Usm^& 4'Qrârëii«àîque. 

PAMfESAPf '(f^A.vcE»oo Mazzuola. , dit le ) , né à 
Parme vers i5o3, mort eu i54o. (Ecole 4e Parme.) 

IJ ixuwrmn^a ses études dans Vétole de ses ^oftcles 
Mkhele et Pier Ilario Mazzuola ou Mazzola^ et se^er» 
Jèciionna en copiant les ouvrages du Corrége. 

.iXM« Sairtte-FamilJe. 

£n présence de la Yîerge » 4e saint Josepti«t 4e SMnte 
Ëlis4ve*h, êaîût Icwi-fiaptistc reçoit les caresses de 
r£nfant-4^9us. 

Haut, o m. 4« c. — Larg. o m. 33 e. 

Ii45< Sainte Marguerite caresse l'En fan t-Je'sus, 

La "Vierge, un ange, saint Benoît et saint JérÀine les 
regardent. 

Haut, o m 4$ c. •— Larg, onw^^e. 

PASSIGNAWO (DoMENico Cresti dâ) ,' né en i56o, 
mort en i638. (Ecole florentine.) 

Lie nom de Passignano tui vient du lieu de sa nais-» 
smnce^ sHué dans Je Florentin ; il étudia sous Batista Nml* 
dini et Federico ZMCcari. 

Ii46* L'invention de la croix. 

« Km 326 y sainie Hélène» mère «de l'empereur Cona- 
« tântîn , étant arrivée à Jérusalem , commença par fiiît'c 
Mabaurele teiwpie «i Tîdkilie de Vénus qvi pmasAient 
» le lieu de la croix et de la résurrection. On ôta Xe% 



J 



» terres , on creusa si avant , qu'on -déoétnnnt 1» tâét— 
, 4 -^éffiA^ni t «t ^9Mt^ |»t>che on trouva trou croix enter— 
» pëes. On ne &avait la<|udile «tak la croix du Sau?cur. 
' a» Lfévèque si^int Macaire imagina ce moyen de s'en 
> éAlaÂrcir : iUit porter les croix icUez une Cenune de 
» qualité , malade depuis long-teœp» «t re'duitc à la dcr- 
j» nîèvc ex^Àmi^; on lui appliaua chacune des croix en 
>» faisant des prières ; sitôt qu*cUc eut touché la dernière ^ 
» elle fat entièrement guérie.- to<(Flettry, Hisi* ecdé- 
doit.) 

OtÊuL. « m. Sa !c — Larp. 1 m. 82 c. 

WAJJli VERONÈSE (Pax)Lo Ca^liari), wiâ Vérone 
ners i53o ^ mart en iSSS. ( Ecole vénitienne. J 
Il apprit h modeler s^us le soilpteur Gahrlelle 
CaUari^ son père^ et à peindre sous Antonio Badilie* 

A 147. LiQth et ses filles. 

Ils «mt ^piréfferrés derincendic de Sodome par les an- 
ges du Seigneur. Plus loin, on aperçoit la femme de Loth' 
.ciftangée en i»tatnc d£ sel. 

iiaul,^9 m. 93 c. — Larg, x m. 19 c. 

11^8» L'eVanoùîsgement d'Esther. 

« AnssitÔt qu'Âssuéms eut levé la télé et quHl eut aperçu 
» Esther , la hireur dont il était saisi , paraissant dans ses 
-» yeux étevceUiiiS'y la reine tornlva comme évanouie, et la 
» couleur ^c son teint se changeant en une pâleur, elle 
y* laissa tomber aat^te sur la fille qui la soutenait. » 
(L,d'JEiM«r,Ch.XV.) 

J?au( . « m . «. — £ar)gr« «3 m. 06 <7. 

AM9* La, Vierge, et TEiifant-Jësus. 

La Vierge àsfllAe tient snr tes gpaeiix TEnAAt'* Jésus 
,4dMfipt^ salqt Georges, sainte Catherine d'Alexandrie 
sont debout, et saini; Benoit est à genoux. 

« Matit. o m. 99 c. — l>arg. o m. 99 c. 



ao8 . , fCOLc^ 

ItlSa. SaÎD ter Famille, 

llarîe-Bliicl«leiiië sotilêve la nmia dt rfiBfaiit»Xé8as 
et la domie è baiser ji une religieuse bénédictine^ que 
sainË Joseph présente au Sauveur. Sainte Elisabeth, 
placée derrière la Vierge-, formfe une ddutronnè d'une 
guirlande de fleurs. 

//o«(. » m. Sx'c— Zaï^. o m. 4' <^« 

IlSi. Les noces dç Cana. 

Haut. 6 nu G6 c.—^ l'org' Q^ '4L. 90 c. 
Le peintre • ittlroAnt èmua cette iimnense composHioa les portraits d'oa 
grand uombrc cVillnstre» perfonnages de son temps; la plupart sont iii- 
consiu auîoin-d'iiui ; uiais il nasse pour certain que celui des couvives 

2ui est assis le premier duu le tioin & gànche du spectateur, eft. Dun 
.llilioD>« d'Avidos, luarquift de Gnast ; et que la ni»riée, derrière ]«• 
quelle on aperçoit un fau qui -avance la tète eutre dei» colonnes , a les 
traits d'Eléouore d'Autnçhe , soeur de Çhai-lcs y« et feoime de Fr*n- 
• • reis |«r. , roi de^Vramce. Ce pKitce, ccntté jiL*ua% Hiftam biwwT««.est assis 
mOM-ès d'elle ; del'auli-c côte' est Marie, reiue d'AngleteiTe , vêtue d'une 
txdbejhifne. SMImUi il, erapcrenr des Tores, est ptcs d'un prince ti^re 
qui parle 2i un des sei'vi(cors; plus loin Victoire Coluiia , éponse dn 
marquis Pascnire. A l'angle de la table , l'eiopertur . Charles Y» vu de 
profil , porte lu décoratiou de l'ordre de la Tots6n d'dr. Paul Ytfmntntr 
«'est, représenté lui- même avec les plus habiles peintres de Venise ses 
edotenipo^ns , an tuilicu da. giwiipe ^ mqsJdQns qui fcenpe le devant 
<^ tableau. Il jouedn violonceUe ; d/errière lui. le Tinteret l'accompagne 
arec un instruoieiit semblable , et le Titien joue de la basse. C^loi qui 
est debout, vêtu d'une étoffe brochée, et qtti tient- nue -eoope HWi^e de 
vin, est fienedetto Caliari , frère de Paul. 

1132. Les pèlerins d'£minaiis. 

Haut, a m. 93 c. •*■ Lar^. 4 hr. 5o e. 

Parmi (es «peetaticurs, le peintre a plrçé^ «a .feimne ^ une jiaz^lic de sa 
Gauuille. 

1185. Je'sus dans la maison de Pierre. 

<c Jésus étant venu dans la maison de Pierre , vit sa 
» bcUe-mèrc qui était au lit et avait la £évre; et hii 
M ayant touché la main« la iièTre la quitta. » {Saint Ma- 
thieu). 

Haut, o m. 4i c. — Larg. o m. 34 e. 

1 154. Je'sus, conduit vers le mont Golgotba^^lc- 
Gonbe sous le poids de sa croix* 

Deux bourreaux la soulèvent , et la Vierge s'évanomt 
dans les bras de Marie-Madeleine. - 

Haut, o m. $7 c. — Laig. o m. 70 Cm 



D iTiiiiE. ao9 

118^. Le Christ entre les larrons. 

A' la vue de Jésus omcifié e&tre deux lartoas^^ la 
- Viei'ge tombe étanooie dans les bras des . saiaieH 
r femmes. 

UmHt, siMi oa o. — Ltirg» i m. o%<^ 

1 1^6* Suzanne au bain surprise par deux vieil- 
lards. 

IJcut. 1 m. 08 c. — Larg, t m. gS c. 

>ll37..Une femme donne la main à un enfant 
effraye' à Tappi^oclie d'un chien . 

Haut. X m. i5 e. ^i> Larg. o m. gS c. 

PELLEGRIPÏI (Antonio)^ originaire de Padoùey ne' à 
yenise en i635, mort en 1741* (Kcole vénitiemic.) 

iiô8. Alle'gorie. 

La modestie a offert le tableau de Pellegrinî à l'Aca- 
démie , personnifiée sous les aUrîbuts consaci^és à la 
peinture. Le génie de la France écrit le jugement favo- 
rable qu'elle en porte. 

Haut, o m. qq c. — l,arg. o m. 85 c. 

Pdlcgrîni fbt reçu à l'Acadéute en i^BS. 

PEMNO BEL VAGÀ ( BônàCorsÏ ), néhFhfênceen 
iSoQ^mçrl en 1 54 7. (École romaine.) 
On V appelle encore Piiarinode Ceriou de Vaga^ nom 
de ses premiers maîtres, Il/réquenta F école de Ridol/o de 
Ghirlandajo , qu'il abandonna pour venir avec le 
Vaga^ h Rome^ ^e peifictionner sous laeonduiie'de 
lUtphaêh : 

Ill$9..I-ede'fi des Piërîdcs. ^ - 

Les neuf filles de Piérus , roi de. Macédoine | cxcel- 

10 



laient dans la musîçpc etla ppéne y fi^m de lc«r xira;il>a& 
et de leurs talons , elles osèrent' d'ëfîcr les lùuses et ffis- 
]putcran«c^cti«t le'pnx de U ^k.I niaû eUes snçcémbè- 
• «tait ctiuRnft dhan^es .en pies par ApoUon. !# mo- 
ment représenté est celui du défi. Apollon et Minorve^ 
«ovîromsét de^wrm^ -des divînltës des forêts avec les 
nymphes choisies pour arbitres, président au combat. 

PÉl^GIIf (PiETRO Vankucci, dit le ), ne à Caste 
4^Ua Pièce di Penigia en i44^ , mort en 15^4 ; élèçe 
de ^iecôloAianno , dk Pie^ deiia Franeescaet d^ An- 
dréa del Verrétéhio^ ( Ecole romame.) 

1160. lia Vierge tenant l'Enfant-Jesus. 

'' ' Haut, m. 5o «. — tdr^, • m. 38 c. 

1161. La Sainte-Famille. 

Haxit. o «.«Si c— > £ar|p. o m. 6» 0. 

i|6!l. Je'sus couronncf d'e'pines , entre la Fierge 
«t saint Jean. 

/Tauf. a m. 36 «••* I^iyy. o m. 7^ «. 

1165> Je'sus ressuscité apparaît à la Madeleine. 

;|^tuaplAQ ^îgné» vers la gauche du fpectatemr, 
on aperçoit près du monument, au milieu des soldats 
saisis de frayeur et renversés , J^us, sorti du tombeau, 
Vivant dans les «in. 

Hant. o m. 57 e.-~£arg. o m. 48 c. 
Ce tableau m quelquefois ét^ attribua à Mariotto Alberttnelll. 

,tiB4. Combat de P«mour et de la chasteté* 

Plusieurs des métamorphoses opérées par ramonr 
sont représentées sur les derniers plans. 

ffaut. 1 m. è6 t.-'tar^. t m.'gâ c, 
TaUeMi fiDëgollTie titiilt én»J ftwp e. 



n'tTAXIE. *&ii- 

laiorf e» 1648. ( École bolonaue.)» • ^ 
Il apprit à dessina' chez GJacofno Pandolfi^ hptmdre 
chez Claudio Ridoifiy et se perfectiorma auprès du Guide 
tàiàd:ilfidMîn/étia^M-i ■ i ' 



Tja Vierge cotttezaple aveo 9mottr l^nfant-JTésQji et 
'•-" Joseph fie livre au sommeil. 



liasV Sàinte-Famillè. 

ai 
se 

Haut, o m. ^x c. — Lf{r^. o m. 5n c» 

1166. Sainte-^Famillef ^ 

LaVi«rge,.î*ÈiifaïH-îésus, sainte Anne et saint Jo— 
sepli. I^axis le haut ^ ^éux anges répandent des fleurs sur la 
Vierge. 1 

Haut, I m. 48 c. --• Larg, x m. g8 c. 

PESELLINO (Francesco f esello, <5?i/ il )ynéàFto-' 
renée en i^aB , mor/ î^^ir^ 1457 ; élpffe de France$co Pe^ 
setlo , son pire y et de Fha^Lrppi. ( Ecole floreatûie. ) 

I ». Saûit François - d'Assise recevant les 
stigmates, 

Jffatit. o m. «9 0.^-» Larg. o m. ^&c* 

a®* Les saints frères Come et Damien vi- 
siUiït tin makde et lui administrant des 
secours. 

JBaut, o m . ag e. — Larg^ o m, 45 c. 
Ces dcMX ouvrées sont reufermés dans un même cadre. 

i^IEfRE BC CCHITOJCE (PiETRo Berrjettini, dit)^ 
n$' ^n i^f-màré *en i6G^ ( Ecole» ôorentîiw et 
romaone'.) - 
ià^ àe peMÊfe^ wéuiecte; il étudia sons Bac-, 



"31^ iCOI.£S 

-€h .Çarph Â Morence^ et sous Antfrea Commodif à 
Rome, . 

1168. Jacob et Esaït. 

lis fonl le sacrifice d^na i^e<wi.p«n^ çox^çm^ leur 

récoQciliation. 

HauU I m. 97 c. — £«1». x jn.75 c. 

1 109. La nativité' de la Vierge. 

Haut, X ni. j3 c, — Zar^g:. x m. ii c. 

1170. Sainte Martine. 

Eulrainéc dans le «emple d'Apollon pour y sacrifier , 
. celte sainte fait le signe de la croix ; aussitôt une portion 
du temple sV'croule , écrase le peuple et les prêtres des 
faux dieux. 

Uatil. o m. 49 c. — Zar^'. o m. 35 c, 

4171»Xa Vierge et PEnfant-Jésus. ' 

L*Enfant*3ésus, assis sur les genoux de sa mère, 
douae à suinte Martine uue. tige de lis et.luitQo.mi'c 
la palme qu'il lui destine. 

IJaiU. 1 m. Zj c. — Lfirg.t »«. 59 c 

liya* La Vie 15e et l'Enfant- Jésus. 

L'Enfant- Jésus, assis sur Jcs ^euoux de samère, re- 
çoit de sainte Martine une tige de lis etunepaloie, 
symbole dç èa virginité et de «on ms^KlyrCp . 

JïaïU. I m. ao c— Lcrg, % m^ 5» c. 

1173. Romulus et Rémus. 

Faustulus, «gardien des troupeaux d'Amulius,reine* 

à Lanrentîa , son épouse, ^émus et Komulus trouvés 

^ «oùs upe iouye qui Itt* allaj|.^it^ Elje est ijepjéseutée 

avec ses nourrissons sur le troi&ièmeplaa, à la droite 

4u spectateur. '" "'* 



PINTUItI€Cma( BÉkNAEWto'BsYTf; dit ), né à Pé- 
rpttse en 14^4 > "''On en tSt3 i èifve du Pêpigir^. <'fi4ole . 
romttnc ) . ; 

1174. La Vierge et TEnfanl-Jesus. 

Unui, o nt. 4i cl*' Lt^.x^hu 3a o. 

1178. Je'sus mis en croix. 

. l)ctix anges le pleurent. Le bienheureux Gifles ,' fran^-- 
cîscaîn , embrasse le pîed de la croix» Il est accompagné- 
de la mère du Sauveur et du disciple bien-aiinë , tout 
deux à genoux et navres de douleur. 

Haut, anif II c. — l'Org. x m. 36*?. 

PIFPI , voir JoLÉs Romain. 

POLIDCmi^ IIE ÇARAVAQE (PoLiDORO CaldaraJ, 
ne' à Caraoaggio , dans le Milanais y vers l'an if^S ^ 
mori en i543 ; // se forma dans F école de Raphàcl 
^£coIe romaine.) 

1176. L'assemblée des dieux dans l'Olympe. ' 

En présence de toutes les divinités rassemblées y Jupi- 
ter consent à Funion de Psyché avec l'Amour. Psyché "' 
est introduite par Mercure dans l'Olympe, et le maître 
des dieux lui présente une coupe rempHc d'ambroisie qui - 
doit lui àM«ir«rVûttin<NHad&c. 

HjUtU, i m. o4 Céj^Laf^^ i ?».,58 C 

POTfTORMO (Jacopo Ck^^vcc\TÎk),heént\^^mart 
j en l558. ( Ecole florentine.) 

Le surnom de Pontormo lui vient du lieu de s^ paiS" 
sahce^situèdànslè Florentin, Inconstant dans sa manière 
d*étu4£er^ il visita tour à touf les écoles de Léonarddf^^. 



owrages , gui présentent plusieurs manière- d^^fiî*^ 
rentes* 



1 JLTT-i Xa>Sftiiit€hF<awUe. v 

^La "Vierge aasisesur lesgenojix d^ ssiÎQte Ai^i|e soU'^ j 
tieut VEdfaat-Jésai^; à Uurs dotés on. voit saint S«bà^ 
ti^p.^ Ts^j^e^^lEXt PfieWie , pint Benoit.et le boa J»r^ 

jBPairt. a inJaB fc. — ii^^.r «.*76'c. 
;. ■ I 5- ...'.- . • ■ . ' ■ ■ ,■ • 

Sou» le «oage qui porte 1« Sàîiite-EMBÎtf», .l«t>e«te«: KvmgntoÊ»^ 
«ciTti«>«Ue> la, seigneurie de Florence , précédée de deux trompettes et 
ST trois valets de ville, allant le 26 juiUet porter à l'église SanU-AjOTa^v . 
Bul-Pr«to l'offif*»«^« ^®*^'^**®® JP*'' J» commune en i343, Jpour télébrer 
l'anniversaire de l'expulsion du duc d'Âtbèpes, q^ui »'éUit. inînitunmA 
lîriipâré, à pareil jo«r, du goavemenàwt de la yépubli^"^^«<ffllc&.;' 

llïé. t^ôrtrait présumé àe GîoVatoni îléttèr^Cor-* 

'^îole, célèbre graveur. ' , . 

Il fut contemporain duPoutorme. Sa tête, yne pr^s^ 
que de face , est couverte d'un bonnet 4 oreiBe t 4 , 
uent à la ma^i^ un instrument de son *rt. 

POft!TA,.voirF3JiBA:R'ioïiOMMtK)-. '. 

POU^ A CCriD^EPBE )^né à Garfflgni^na en- »5ab f mort 
à Venise en iS;© ; éreve de >Shan4iakSQi M(fiatii.pyeùape 
florèntthi C^itp&ur cette Miêénqu^on Je nomme 'comnm*^ 
inémentJPortaM Sat^fitLr . ( î t ;' ''^'\ 

1179. Adam^ et E^è ^hassfeV àù "iteradi^^ ler- 
't^reA ' ■' '■'-'' '^■' '^' •'^'•' ' ' *"'^" •' ''^" ' 



D'iTAErt. 21^ 

WàMAllCCfOf flTRàNcèscd) , n/ à Èihgne WA 

// appr^ à dfssiner chez Jnnocenzio Francucci, 4*^ 
fmola^ à pem^e chez Bartolonameo Ramenghif dît 
UBagnacavaihpSfifi^ectionna^ dans t école <k Juks 
Momain^etvini ênfmnee en iSJt. JUaprkpmtmBX 
travaux ^peinture quî s*ecèécutèrtntators h Fbtaaint'^ 
kkau et dont la pim gfonde partk n'existe pïuL 

tiSO. Scipion et Alltrcnis- 

iScipïon, âpres ta prise de Carthaçène, rend à AI- 
4cii4ii»la î^ittAd jliviBcetaerqRi'ltti était faancéei ttsi^^XM. 
à sa dot la rançou apportée pour la racheter. 

Haut, X m. l'j c. — Larg. i m. x5 e. 

1181* Sujet aîlëgorique et inconnu. 

Haut. X m, a4 c. — Larg, i m* 3^ c»' 

J^bCÂCCli^i (èiULio CesÀre) , rie'à !b6iogne aeH 
iS^Zj.mort vers 1626. (I^coles Bolonaise et mUanaîsc.) 

' iléùutjHs au peMtft Srcole Phteaccini; on- prétend 
<ju*il/ut élève du Carrache^ mais il est phtsr certain ^%l 
étudia les ouçrages du Corrige , s'établit à Milt^n , où il 
fomna avec safapùlle une nouvelle école. 

llfdJb La Vierge et r£ii£aâ:^>^^ii8* 

Saint Praiiçots^'ABMtCy^aiiit Xeaii-rBaptift«y 4i^ttte 
Gatiierine d^Alexandrie, ojSrenl leurs hommages à la 
Vierge et à^rEafanènJéeus. • ' : 7 

Haut^ \ m, 45 e^-^Xarg\ i ik. 07*^ 



^ô É60LBS 

EAFFAELLIHO dbl GARBO,florendii,iw? twi i465^ 
^^wri en iS^i ; élève de JFÏUppmo Luppi, (flcole floren* 
tîne.) 

1183. Le couronnerrient dé la yîerge. 

, En présence de la cour céleste , la Vierge reçoit la 
' Couronne de rîramortaiîté des mams de son fils. QÛafre 
^ saîntsrelipeax sontsnr le devant du tabléan ; saîiit fienoit 
. 4i«nt imiivre et des verges ; saint Salvi, évèque de Vérone, 
une crosse et un livre ; saint Jean Gualbert Azzînî , fon- 
dateur de k congrégation de Valombreuse , montre Un 
crucifix j saint Bernard DegU Ubertî, cardinal et évèque de 
Parme, coiffé du cha]^u rouge, tient une mitre à la 



Haut. 9 m. 9a c. — Larg, x m. 6a c, 

BAP9A^[i (RAPrABiAo Sàkzio), né à Vrbin en i^SJ, 

mor/^A i53o. (Ecole romaine.) 

Son père était pemtre^ mais ia conscience de sa médian 

crité et le désir de seconder les falens naissons de sonJiU 

lui firent trouver le moyen de le placer auprès du Péni- 

,gin. liaphaSlné tarda point à surpasser son maître et à 

former bienÈMUM-ntémeunè école florissante. On contp^e 

parndses élèves et ses amis^ (lont le Musée possède des 

ijuvraffes, Jules Romain, Polidoro, Pierino del Vaga^ 

And. Sabbatinij Garofolo^ Andréa di Assisi^Fra Bar-- 

, iolpatmeo^ etc* 

lî9>S« Là Saiotc-Pamilte. 

L^Eofant-Jësos s^élance de son berceau dans les 

' tras de sa mère; il est adoré par saint Jean qui lui 

est présenté pat sainte Ëtisabetn. Un ange répand des 

fleurs sur la Vierge; un-autre se prosterne; saint Jo-' 

-seph . est absorbe dans la méditation, m. r. • 

Jfinut, a m. XI e. X tLtrrgt^ 1 m, A^ c. 
Raphaâ fit ce tableau en i5i8, deux aiw avant m mott, (xuur Fntn* 
^% I«'., roi de France, 



itfi^. La Sainte^Fainitle, connoû 50U9> k .|iOfi$ 
de la belle Jardinière, m. r. . ' -• 

Haut* i m. «a e. — £«fi;. o m. 80 tf. 

1186. Le sommeil de J^sus. , ^ 

L^Enfnnt- Jésus repose; la Vierge soulève le /V0|ilc 
dont il est couvert , pour le montrer à saiut if enn. 

ifavl. o m. 68 «.— ' 4Wrf^ o ift.. 44 *• 

ii87- Saint Michel terrasse le démon. 

La scène se passe dans on déserl hcrU^<S de rochers , 
près de iWTertnre du gouffre infernal, m. b. 

Haut, a m. GS f. — JLar^. t m. 60 e, 

4188. La Vierge et l'Enfant-Jcsus. 

L^£nfdut-Jésus^ appuyé sur sa mère, carnsscle jeune 
saint Jean, qui lui est présemé par sainte Elisabeth. 

Haut, o m. 33 c. — Larg. o m, 24 <^« 

1189. Saint Michel combat des monstres^ sujet 

. allégo4-ique. 

Dans le lointain, on voit une ville enflammée, des 
hommes vêtus d'une chappe de plomb, et plusieurs 
damnés tourmentes par dts figures fantastiques. 

Mùttt. o nu 3x c. — ' i.afg. o »t« 27 A. 

En |icigTinnt ce tableau, Raubacl paraît nroir eu en vue l'Enfer do Danleji 
et notamment le pasMge do aà^. chaut : Ftalri f^odeftii JiçttKiù , etc. 

1 190' SaintGebrges, monte' sur wn olievai blanc^, 
combat un ^'normç dragon, qu'il a de'jà blesse;. 

La Vierge couronnée qui fuit, sur le deuxième plan^-,. 
' parait désigner la Cfàppadocc - arracHte à lUdoliltrftr 
par les soins de ce généreux martyr. 

Haut, o m', 32 ci — Larg, o »r. 2j c, 
10* 



JII9I. La Vierge, l^Eiitàin^atM'ii^saftit^lbH: 

seph. \ ' 

' JÊàta. z fn, az c-r'-Larg. o m. g^ c. 

Ii9â* L'Abondance t modèle )poai^^tHfté fon- 
taine. . . 

La Bjmpfte e«t deàimit étns une nicher ; 9n-de869us 
est un mascaron, dont une coquille forme là boucher 

Haul. o m. 38 c. — Làrg.o'm. '5z c. ' 

* fîfetté gritaflle, mr laqndla on. lît ÏÏt^agl' Vfhtna$ , a étë Muri «tta'baée 
tantôt à Jules-Romaio, et tantôt à ieap d^Ddii»^ ybtm yia B » y h »ë l 
m souvent associe & ses travaux, ^surtout pour les ornemens et les ara- 
; baïqaes duat fl eariclussait ses compositions. 

1195. Portraits de Raphaël et de feonWaîtré 
d'armes. . 

Haut, o m. 99 c. — Lar^» o m, 83 c. 

On présume que ces deux portraits sont ceux de Raphaël et du Pôb- - 
.torrao. 'Cet ou^m^eamême été attribué aaPontOTmo^ 

1194. Portrait de Jeanne d'Arragon, vice*-rcîne 
de Sicile. 

Haut, i m. ao c. — Larg, o m. q5 c, 
La tête a éié peinle par Raphaël , et le reste par JalesrRumain. 

11915. Portrait du comte Balthasar Castiglione. 

n éUit ami de Ri^baêlet célèbre w pln9ÎeaE3 ou- 
vrages } il' mourut éveïjue d'Avila, en iSag. 

ffaht. O m. 9a Ct-^Hiàrgi e m. 67 c 

li96' Portrait d'un jeune homme. 
jSa t^te est appuyée sur sa main. 

Haut, o m. 59 c. — La/^» m. 44 c* 
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Sdn btaé éî^'appajré sur une tablô. ^ 

Bmut* o m. 75 c.^ ^figr* o m. Sgc, 

RAPHAËL (École de). 

4 199, Portrait d'homme v^tu de noir, 

1^3?lIX(iniDo),vc>«> Guide. ^^ 

i^ïBERA, VOfT EsPAGNOLEt. 

RICCI (Sébâstiano), Re'À Ckidal di J^eli/un^f, ffers 
1666, iriort emj34) élève de Fed. CervelH et d*AU 
Magnasco^ dit Ltssandrino^ (£colè «Tënîtieiuie.) 

il99. Àlle'gorie. 

Les amours servent la ]Ç|:ance»dont un génie porte 
le diadème. La puissance e:iécutrice , décorée des 
attributs de Minerve et d'nn^ chapelet, pour déaigiiev 
\a relieioï^ qu'elle professe , couronne la vertu guer- 
rière^ s^sntoùré deis productions des art», foule aux ]^ieds 
fignorancè , fait naître* Fabondance , et force le tttnps 
^ lEÙssef reposer sa faulx» 

Haut. m.xZc. — Larg.o m. 84c. 

Ce tablean servît & la r^ce|>tion de fautetir à rAcadéuûe rqyiil^ 4» 
peinture^ en 1718. 

BICCIARELLI, voir Daniel de Volterre. 
RICCIO (rBiiOB), voir B&usASonei. 
ROBUSTI, Wr TiNTORET. 



**• icous ■ 

»OaiANELLl(Gio.FKANÇEMo),«e'àFa»*e «, ,6,7^ 
"•ort en i66a; eSt^e de Piètre de Çortone. (Ecole ro- 

~nuune.) ■ . « . 

«200. yj^I!! ^^'^«"^ ^e dictame sur la bles- 
s»re (l'Enec^ ^ * * 

«ne en -v«- . par Apollon dans Tari de gaérir, cs^ 

^ ..uin d^arraclier le trait de la ïambe d^née. 

a^nveloppée d^un nuage et servie par les Amours, Vc- 
nas , touchée des souffrances de son fihs, jette les sucsr • 
de Pambrotsie et de la panacée dans Tinfusion des 

Î liantes employées par le fils d^I&ssns-, pour otancher 
e sang; bientôt les douleurs cessent, le sang s^arrcte ; 
le trait, sans aucun efibrt, suit Ta main qui le retire,. 
EHée recouvre ses forces, et va retourner au combat. 

* ■ . . ' , JÏ<Hi4, lui. 60 0. -7« Larg. a m. 17 c. 

BOSA, voir SALVàTORE. . 
ROSSELLI (Matteo ), né en 1578, mort en i65o; 

èlèçe de Grégoire Pagani, et de Domenko CresU der 

'Passignano. (Ecole florcntînc.) 

1201. Sainte-Famille, 

La Vierge et les anges apportent des fleurs et des 
r fruits à TEnfant-Jésud assis sur les genoux de saint 
Joseph. 

Haut. xm. 76 c. — tai^, a m. 18 e,' 

4!M)2. Triomphe de David , vainqueur de Go- 
liath^ 

Haut, a m. 35 e. — Larg, a m. 90 c. 

ROSSELLI (PiEtf "Bl CoSiMo) , né h Florence en i^x , 
mort en iS^tH^^Êcolc ^rentinc. ) 

I5M>5« La Vierge, l'Enfant- Jésus ^ la Madeleine 
et saint Bernard. 

Haut, I m. 89 e. — Larg. 1 m. 77 e. 
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tf>M» i^ c'ôiîV6iinemént Je la Vfefgif; 

«jA tète odtKtf d^une tiare semblable à celle du pape « 
le Père Éiiniel , ciiTiroimë de la mitice céleste , pose la 
couronne de riinmortalitë sur la tète de la Viercc pros— 
ternëe à ses pieds. Sur le premier plan saint Jërdme^ 
saint François — d'Assise , saint Bonaventure et saînt 
Lonis, ëvèqac de Toulouse, sont debout ayéc les sym-^ 
bo^s qui les font reconnahre. 

Haut, ^.m. ^% c. — Lar^, i m, 89c» 

ROSSO, florentin, mori en Fmnee en i5{i. (Ecole 
. florentine. ). 
Ilàudia le/am^x carton de Michel" Ange y Us ott» 
vrages des anciens niaîtrcs et dédaigna les écoles de son 
temps. Appelé par François 7"*, il vint en France , où il 
fut connu sous le nom de maUre Roux, Jil plusieurs ow 
vrqges à Fontainebleau , détruits aujourd'hui en grande 
partie , et termina sa vie par le poison , pour fuir .le 
déshonneur d^aooir accusé injusUn/teni de vol Francesco 
di Pelligrinoy son ami* 

liOg. La Visitation de la Vierge. 

La Vierçe est arrivée à la demeure de Zacliarie , si- 
tuée dans la ville ^cerdotale de la tribu de Juda. Là , 
en présence de plusieurs personnages^ elle reçoit les 
hommages respectueux de sainte Elisabeth. Derrière 
la mère du précurseur, saint Joseph, appuyé* sur un 
bâton, parait rendre compte à un vieillard de Tobjet 
du voyage. Le peintre a supposé que Zacharie était 
jeune; iiPa rcprcsenlé debout sur la seconde marche 
4/tti conduit à sou habitation , et tenant un grand livre 
ouvert, emblème qui sert à le faire reconnaître. 

Haut, a m. 75 c. — Lar^. 1 m. 68 c. 

1206. Le Christ on Tombeau. 

Haut, 1 m. a8 c, — Ltn-^, 1 m. 6a c. 



SABBATINI (AndriA'>, néi^:^krhèff^s^ t^^i<miiê 

, i ,. t;^i i545é (]^Q]e B^poUtaîme.) , ^ ,? 

. de SaUme^ dtUânmne Sabbafmi'à l*iatier prendre^, pour 
'' nia/trc. ûff^prenqnt en route eomùjen le/eurie J^aphaei 
tul, étaU siipérifmF^f H char^^, dç rçfof^tion^ eidre dans 
l'école de ce grand peintre f et se distingue par sfs pro^ 
grès. De retour dans sa patrie^ il influa par ses ouvrages 
Whstjle4fe^^i«^r^0ii^a(jfii^ . 

1207* La y iergç. visite sainte Elisabeth. . 

HauU I m. xg c—Larg,, o m. ySc. 

Sons Itk jlgvr* de la Viei^e^ le neintre a représenté I^ dernière prin- 
cesse de SalieTue , de la famille Villar Sfortu» ; sous'les t^dts de ttà^t 
Elisabeth /un euQuqae de la ntaÙQQ ; et sous ceux ^ ZacKarie . oer- 
nardo Tnsso, seprétaô« des princetf de Salerpe, auteur à'Ahuuitgi, p<Âape 
eu cent chants, fort estitoé oep Italieas. ^ futl^ p^ft^t^itgV^^de^or- 
qnato Tasso, auteur de la Jérusalem délivrée. * ■ " . ' 

SÀBBATINI (LomBHTo) , fKeLoaEziiioDA.Bot.OGUA., 
« mort en i5jy ; il étudia d'après lès ow^rage^ de Ma^ 

phaëlf et chercha k kni^r son stflei, . (.£cql« JM(?" 

naise.) 

Ift08. La Vierge et l'Enfant- Jésus. 

Jésus, debout sur son berceau et soutenu par sa 
mère, montre le ciel au jeune précurseur, qui fui ofire 
une oroix de jonc, 

AToM/. I m. 73 e. — Z>ar^. X «II. 4^ ç. 

8AGGHI (Andréa), né en 1600, mort en 166t. Ecole 
romame.) 

1209. Portrait de saint Bernard. . ^ 

Haut, o m. 90 c. — Larg. o m. 70 c» 



SAGGHI DI PAYIA (PlEB f^ÀNC^Ci)). (^00^ IW^ 

lanaise. ) 

'"'■• •'• '•*■■?•'''■ , ■■ I 

fl peignis h Hfilan dès Vtin i4C!ô y H à trhtes fits^ 
iji^en xS^B., Une aussi longue carrière ne paraU point 
'HVoir été parcourue par un seul artiste ^ et fait présumer 
V existence de deux peintres ^portant le même nom^ dont 
l'un aura succède à l'autre, 

1210. l^es docteurs de re'gUse avec les symboles 

des eVangélistes. 

Sous a|^ portique ouvert, soutenu par des pilastres 
Tichement décores , les quatre docteurs de PëgHse la- 
tine sont assis autour ti\itte table de marbre blanc; 
auprès d^eex^ on remarque les symboles donnés aux 
évangélistes. L^aigle est à côté de saint Au^stin, 
^yéque d^Hipponne; le bœuf , prés du pape Grégoire 
,]e-Grand^ lange prés de saint-' Jérôme} le lion ailé| 
prés de saint Ambroise ^ occupé à tailler une plume. . 
I^yant lui, une discipline indique sa conduite sëtère 
envers Pempeseur Tbéodose. 

Haut. X m. 98 c. — Larg. im. 67 c« 

Sur wn cartel pose près du pied de la table , ou lit : Pétri Frattcisei 
Sachi de Papia , opus tSid. 

^ALVATORÉ ROSA , ne à Naples en 161? , mort en 

16^3. (£cole napolitaine.) 

\Tl passa de Fecole de Franceseo Franeanziani dans 

celles d^Aniello jPalcàne et de VEipagnolet, Lapêinture 

ne fut point son unique occupation ; il oMm les muses f 

fit des satires et grava h Veau^orte." 

12il. L'ange et Tobie* 

L'ange du Seigneur dit à Tobie : « Prenez le pois- 
' » son parles cHaes «t eiktratne»*le à tous. i> 

HmuU o m. a6 c— Larg» o m, ai c. 



iM tCOtiES' 

1212. La })ythonissed'Endor. ^ 

Elle évoque Pombre de Samuel , par ordre de Saâl, 
_.qiii ?cvtle,cop5uHer snr Tisaue de la guerre eatrex>rise 
contre Dayid et les Philistins, 

ffatiL a m. ^3 e, — Larg. i m. 94 c. 

1015. Bataille sur terre. 

Dans le fond du tableau, on aperçoit des vaisseaux 
embrasés. 

^<"<<. a m. X7 c. — Z«»]gr. 3 jii. 5i c» 

i214. Paysage. 

Un chasseur tue un oiseau d'un coup de fusU: des 
guerriers se reposent SMria /cime d'un rocher. 

Haut, 1 ir. 4a c— £a«iB'. 1 m. g3 «. 

là 1». Marine. 

Sur le devant, on voit des guerriers epuyerls, ,dc 
leur armure^ et, plus loin, une barque et des mari- 
niers. 

. , . Htwt. o m. 48 e. — Larg, m. ^3 c. 

8ALVI (Gio. Batista), voir S assoferrato. 

SAtVÏATI (Francbsco Rossi de) , ne à Florence tn 
i5io , thort en i563. (Ecole florentine.) 

Il apprit à dessiner sous Baccio BandinelUy h peindre 
chez Haffaello dàBrescia , peintre peu connu , d^où il 
passa dans V école d Andréa del Sarto, Appelé par le 
roi François J^^ il vint en France en i554 ^ly fi^ 
quelques ouvrages, • -^ . 

121^. L'incre'dulité de sainl TJa^mai*^ 
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SANZIO, voir Raphaël. 

âAS80F£RRAT0 (Gio.Batista SALviDA),ite>#ii€o5> 

moH en i685; on ignore le nom de son maitre, (£cole 

romaine) 
laiT.SommeildeJësussurlesgenouxdesamère^ 

. Des chérubins remplisseiit les angles supérieuirs du 
, tableau* 

Haut, o m, 76 c. -- Larg.o m. 6a c^ 

1218. L'assomption de la Vierge. 

Debout, les mains iointcs, les yeux levés vers le cieF, 
la Vierge est transportée par des chérubins a» céleste, 
séiour. 

Haut, i m. ^yc- Larg. om.Soc 

1219. Tête de Vierge. 

Haut, o m. 45 e. — larg- o m. 34 e. 

SCHIAVONE ( AiïDTiEA MEpotA , dit le)^, né à Sebe-^ 
' nicoy en DalnuUie^ eh iSai, mort en iSSa ; // sefarmar 
' sur lei ouvrages du Giôrgion et du Titien, (Ecole véni- 
tienne.} 
iSSâO. Buste dé saint Jeati-Baptiste. 

//ak/. o m. 49 e. — Larg. o m. 3^ e. 
Qiwlquef auteurs ont attribué ce tablcan ù ^pk«ël. 

SCHIBOTCC OU SCHEDOIXE (BAKTOLoaiMÉo ) , de 
Modène^ ^ il mourut jetme , en 161 5. (Ecole de 

. Pajrme.,). 

-. Jl^sj^frmaàmks ouvrages du Corrige^ et fut ^ selon 
çuelçues personnes, élève îles Carrache^ 

188i. La Sainte-Famille. 

Haut, i m. o5 ç» — laf^ m. 8&e. 



îïa<5 fcoLES 

12&2. Le Christ porté au tombeau. 

[ het éâtcipleÈà'e Tésas^ guidés par un ange tenantun 
flambeau, pottentk corps ikr SBureun & la sépulture. 

Haut. X m. 36 c. — ^ Larg. o m. ••#. 

1SS5» Le Christ au Tombeau. 

En présnaee dâs disciples et de» saintes femmes^ le 
eorpflde Jésus, prés d'élre enseveli, est posé,aTecPaide 
de Marie-Madeieme^ àar le bord du monument. 

Haute a m. ^c. ^ ta^r tttStes,' • 

SCl^HrïXLOHX ÇhoKEinzo)f voir Ca^i. ^ ' 

SEBASTIEN del PIOMBO (Fra. Bastiano Lt*- 
ciAKo , dit), ne en i485 , mort en 1547. (Ecole ve'ni- 
tienne») • ■ . U ' 

J2 abemdonna Vécoîe de Gio. Bellini pour suivre celle 
du Gwrgion, Miàkel-'Ange taida de ses coAs'eili el*UiS^ 
inspira un meilleur go^ de dessin. Le iOre de Tret àtl 
Phmbo Im vient de l^ cfuxr^ deSêelkur fH^ii eatdtfmiàà 
la chancellerie papale, ^ "'/- 

1224. La Vierge vient visiter sainte Elisabéffi^' 

Haut, lin. 66 e. — Larg. z m. ag c. 

|225« Portrait de Baccio Bandinelli , peintre et, 
sculpteur florentin. ,. 

£laut.»M^9t'Ê.^Éùfg,om.^tif. 

SERVABfDONI (Gio. Nicolo) , architecte, petritrè^" 
^Of^aUur, aéik thorenèeem^tH^t tàbrià^arikm ^56. 
(Ecole romaine,^ 

1226. Réunion de ruines»^ - (<';'! 

CeUes <kr premier pin» sont d'ordre ionicpie, L'ou'* 
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t(eriiire:c^iui« t^çsidù laisM apeeoeveîr ba iokëliicpie et 
les restes d^un jUui|i[4&(|'Qrdce daiique. Sur le derant) 
vaûm iemxae dcliout <;aiise a?ac ïiq.^g«eiirier«B«c • 

SOLARI (,AsD&âA.) bu dbl Go9bo ^ wtpaU at i53oi 
' { Ecole milanaise.) 

JEièife de GaudenzkLFenrtnf on le coïïtfitndquHtfttefiiis 
avec Andréa Salai ou Salami y gui /ut disciple de 
Léonard de Vïnct^ MILANAIS comme Solariet son cofi-^ 
tttn^oFoiru 

12Ô7- Salom^, fille d'H^r4;>d!ade. 

t EUerecoitdans nn bassm là tête de^aiat Jeatl-Qap^ ' 

tiste, qui lui est çrésentce par un bourrefiu ^qvlX oa 
ne vDÎt que le braff. ' 

iÏMil..aja^s^ A«— /•arg* o m. 53 «. 

Ç« t»Wvx „ «wve^ at^bui^ îi fjëonftird, a 4fA a^OiUlf. jj»J*|k. XIV 
«otniiie Une prdâùcHoti dé Solari; depuis il a toafourt iéte inatqaé partnL 

Ï228. La Vierge et TEnfant- Jésus. 

' LàTierge donne le sein à TEnfant- Jésus, coucbé 
awr /Wft couaBÎu i ecooreit d'une ëcoffe t^rte. m. a. 

Haut, o m,59 c* —- iMKg^ a m\ 4t**'* 

SOLIME^nS (FïiAKCEâco Solîmena), iflY rABBATS. 
Giccio, né h Vocéra de Pûgqni e» 1657, nwri à 
^- Vùp i e^ie f * ' 1747* <Beri)éiiayotift6p<C) 

< £/èpe pendant quelque temps d'Angefo Solifne^m^ »n 
"^^ètgytt'defi'tmeeseo dS Mè^ia,il se/orma une mfudère 
' expe'diUve en âudiant les ombrages, de faii/ranc^ du Ca- 
labrèse et de Piètre de Cortone. 

- ^MiaTgfé te TiVtr^fpréWntations dn' grand-prétre 



31l8 ÉCOLES 

Onias, Hëliodore, potir obëir aux ordre» de Séleacns, 
est entré dans le temple de Jérusalem, dans le dessein 
d'en enlever le trésor^ mais ceux qui le suivent sont 
renversés par une vertu divine; et« saisi d'une grande 
frayeur, lui-même foulé aux pieds d'un clieval monté 
. « par un guerrier revêtu d'armes éblouissantes, fouetté 
par deux jeunes gens d'une force et d'une beauté sur- 
prenantes, frappé d'aveuglement, ;'cbassé du temple, 
il ne doit le rétablissement de sa santé qu'aux prâres 
d'Onias. 

Haut. X m. 5a c. — targ. » m. o5 c. 

1250. Satan épie le moment favorable pour 
tenter Adam et sâ compagne. 

HauL ff m. 55 e. — Lat^.o m. 44 c, 

8PABA (LiONEtLE) , ne à Bologne tn 1576 , mo^ m 
1 6a I . (Ecole bolonaise.) 

litejàrmah VécoU: des Carrache^ de Césart Bagitone 
et de Girolamo Certiy dtt le Dentone^ etperfecOonna ses 
talens à Rome et à Malte sous la conduite de JÏÏ.-A. de 
Caravage. 

1251. L'en£fint prodigue implore la clëmenee 
de son père. m. r. 

Haut. 1 m. 60 C.-» Lar^, i m, ig c» 

12^2. Martyre ^e saint Christophe* , 

Le saint, i genottx^ dépouillé de bcb vêtemens«tpri8 
d'être décollé, va recevoir d'un ange la couronne du 
iiiartjre. 

HauU 3 m» xo c. — > hnrff* a'ii|« o,<ii r ^ 
Au baf du tableau une tfpée ( en italien spada ) , couple parla Jettre L « 
fbrtie W <dn6&« dkœt lé pehitrs se aenfair-pour lip'Xtt »ek «fnmge». 

1255. Un concert. 

Quatre jeunes gens vont exécuter un concert; Pan 
d^eoxaccprde $on instnufieot^ le p^s âgé enseigne è 
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8pnvoi«iiila partie qu^il doit faire f çtlé plua jeune 
semble, pair son geste ^ inviierles spectaiéurs au si- 
lence. 

Haut, X m. 4* c* — Larg. i m. 72 c. 

BPAGI^UOLO (ho)f voir Ckbspi. \. 

SXROZZI ou STROZZA (Bernardo) , ne à Gènes en 
i58i , mort en, 1644 % U eut pour ntakre Pkrre Soarri, 
(Ecole génoise.) 

Xie^,encorf appelé' il Cappuccino ou il P^-ete Genonese 
pour avoir été capucin et prêtre sécularisé. 

1254. Saint Antoine de Padoue tient l'Enfant- 
Jësu$ qui le caresse. 

Haut, o m.çft c. — Larg. o m. 77 e. 

1855. La Vierge et rEtifbnt-Je'sus portes sur 
des nuages. 

La Vierge ihdicfuc, sur le premier ptan, un ange qui 
montre les attributs de la paissaiice souveraine : . un 
glaive, un sceptre, une couronne, unUvre sur lequel 
on Ut ces mois, Suprema lex esto ; à gauche, on voit 
prés de la bordure un faisceau d'armes, et à dcoiic 
nu niveau. 

Haut, a m, 94 c. — Larg, i m. Ss c' 

TIAMNI (Alessandro) ., né à Bologne en i5^, mort 
en i658. // se forma dans les écoles dé Prospéra Fon-~ 
tana^ de Bartolommeo Cesi et du Passignano, ( £coïe 
bolonaise.) 

1556. Saint Joseph desaLusë par Tange du 
Seigneur. 

Il demande pardon à la Vierge d'avoir soupçonné 
sa vertu et forme le projet de la renvoyer à sesparens. 
Marie prend le ciel à témoin de son innocence,^ et les 
' anges applaudisseot à leur réunion. 

HmU. 3 m. ao r« — Larg. a m. 12 c» 



'raNTÏ (Giô. ®ÀTf*fA), kie Pathte^t^ffi^ en iSqo. 

(lEcplc parinésaiR.^ \' 

Il fut élevé iTÛrazio Sctmacchini^ et perfectionna ses 
talens en étudiant les ouprages de Tibaldty du Corrège et 
.. 4u Parmesan. 

^MtS7. L« w(y«tèrc àsa 4a fiatsftièii. ^ ^ ^ i 

Les anges en présentent les înstnitnéns & te^s* en- 
dormi sur 'les g«QOiix de «a mértt;>Ett« «st Telecom- 
pagnée de «aiiu Joseph et d'nqi. saint. 4yêqQ«- 3)V le 
devant du lableffu, saint Jean-Bapliste ioue avec un 
mouton. ' . ♦ 

Haut, 2 m. 53 c, «» J^arg. x m. j5% c. 

TIKTOTUET (Jacopo Robvsti , dit lb), néà Venise 
• 4n .^5 ift fmoiÉ en 1594. (£cole véjàûf^Êne») 
Il étudia les ôwrages de M. -A, BuonanHd tt eeàsc du 
.Titien f çui rie congédia de sou €cole pwjaloiusif ^ajuelque 

t9WJ»'ap9^l*f'Ù90b^^Ui ' •' • «» • 

iâSB. X€ Chxist jnorl souteau et pleuré par les 

Haut, o m. ag c. — £1»^. o m. 19 e. 

Iâ5i« £squjUse du paradis. 

Haut. I m. 43 c. • Zargv^ 0». 6a c. 
iï«K<. I m. 67 c. — Zfi-rg. 3 w. 44 c, 

124 i. Portrait du Tintoret. 

Haut, o m, 62 c. — T'Org. o m. 49 c. 

1242* Portrait d'ua laômi^e cliauve |>ortant 

n est vStu dé noir', tient de la main droite on mou*- 
clloir y et de la gauche un boUhét. 

-ffo«/. o m. 14 c, — . £<i/rg, om, 89 c. 
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4S'4S. Portrait dliomme. 

Il a la barbe rousse et fourcbue, la tét« nae et les 
cheveux courts^ il est revêtu d^une robe noire èar un 

Ï' »Qurpoiat yiolet^ia^ main gauche pose «ur la.haache et 
a droite tient on papicir. s .. .> 

Baut. I m. 09 c. — Larg. o m. 88 0. 

TISIO, 2;<?îr Gabofôlo. 

TITIEBf (TiaïÀNO Vbçel1.io), ne à Cadorè en 1477 
mort en 1576. (Kcole yëxûtiennet) 

Fi passa de t école de Sebastiani Ziccari dans celle de 
Gio* BeUini^ et defnnt émuie du Giorgian, Ses élèves 
Ofi knùateurSf dont le Musée possède des ojuçrages y 
9ont Bençkmo dk le Moretto^ Paris Bordone^ le Tinto- 
raf, Bonjfaèio, etc, 

i244. La Vierge et TEnfant- Jésus. 

La Yiecge tientPEnfant-Jësussar Bea genoul et lève 
4t la aMi& droite la partie du Tmle qui lui couvre le 
a^in* A^ droUe'dui^eotateiir,^» voit sàiiït Etienne, 
premier mft£tyr> en daknatique; saint Ambro4set>ccupé 
delà ieètMee» et saint Maurice couvert de son armure. 

Haut.xm. jZ c — Larg. t m»^oc. 

1243* Deux aDges adorent l'Enfant- Jésus, cou- 
ché sur les genoux de la Vierge. 

Haut, o m. 76 c, — Larg,ii m^Bj c. 

1246* Sainte-Famille. 

La Vierge, assise à terré , (lent un làmn blànc que 
TEnfant-Jesus, dans les bra$ de sainte Catherine, pa- 
ratt lui demander avec instance. Sur la droite du ta- 
bleau, des moutons paissent et saint Joseph caresse use 
brebisnoire. 

0ma. ù m.'jo c. — i-arg' m. B6 c. 



a3a' ECOLES 

1247. Sainte Agnès présente à Jésus la palme 
de son martyre. 

Elle pose la main sur Pagneau que saint Tcàn-Bàp* 
liste vient offrir au Seigoeur., 

Hmu, K m. 57 e. » Larg. i m. 60 r. 

1248. Le repos de la Sainte-Famille. 
Fond de paysage. 

Haut, o m. Se «.— Lai^g, t m.o8 c. 

1249* Les pèlerins d'Ëmmaiis. m. n. 

Haut, I m. d^c-^-Larg, a m. 48 <*• 
Si l'on en croit la tradition , le pèlerin ,qvi est i droite do Sauveur 
, représente l'eai^erear Ch»i)«d Y; celui que l'on 'voit à sa gancbet le car- 
dli.nl ^iineuvf; et le page, Philippe II, qui fat roi des E^pagnes. 

I2il0« Le Clirist entre un soldat et un bourreau. 

Haut. 1 m. i4 e* ' — l-tff^» i m. x4 c. 
Ou a quelquefois attribué cet ouvrage 2k Paris Bordone. 

12151. Le courannement d'épines. 

Le Ckrist, uB.roseaa à la maiu , est assis à la porte 
(ju prétoire ; uu soldat lui tient les m«MS liées, 
d'autres le. couvrent d'ignominie et lui font entrer de 
force unecouronné d'épines sur la tête. 

Le buste de Tibère, placé au-dessus de la porte de 
la prison, indique que ce fui sous le régne de cet cm* 
pereur que Jésus a été crucifie. 

Haut. 3 m. o3 e. — Mmi^. t m. 80 c. 

12,{52. Le Christ porté au tombeau. M. b. 

Haut. 1 m. 5a c. — Lrrg. % m. x4 c. 

12o5. Saint Jérôme, à genoux dans sa grotte, 
se frappe la poitrine à coups de pierre. 

Haut, o m. 8a c. — Larg. i m, oa c. 

121$4. Le concile de Trente. 

Première session du concile de Trente, tenu le i5 



Ferdinaud, roi de«' Rdhmitts,' fittsUftèr^ni; 'éelaf de 
iVûOkpterefr d'Autriche itait demeuré mtdade à Venise; 
ceux de François I", roi de France, avaient été rap- 
. .puç^sii Q^«fiis;4u J^g/«^r(Up|^t.f|9 lV>ur^rti|fO iâ|i 
concile. 

JSoHi. I m. 17 «. -- £0rg>t m. yê-^. 

1211^. Jupiter efcAièiopsii: / ' ) r^ii > •■ . f 

if^4f^fsm^ WM Mdf jokfiperie ^4inBittiix.iaiuiscb{Ses 
charmes. Un simple tronc d'arbre la sépare lie; «ai tïDm— 
IpagOA tf ut)«i^au%€fteHli4oé1fleurs,s'eutreticnt ayec un sa- , 
tjrre; àla droite du spectateur, deux chasseurs animent 

oords a un torrent. 

) ia,- :■'. ' ■[ ■ ,-., i.\ . 'cn 
IM^.'^Port^rftit'^ frâD^is I«% roi de France. 

flllK7. Portrait 4' un .commandçpr de l'ordre ^Je 
Malte. 

, - . . , - : itJ«4l«t< o m. 60 c. — la/f . o m. 5l c. 

laiJS. Portrait d'Alphbiisé #À.vaUi , marqaii 
de OdàertV'Ûeilléiairt-^^îûiarâl dël armées de 
rÉmperèuf Cliarles V , en Italie , mort en 

Il porte la main stij^le'tefat/ dâ Isa waUr esse ^ àm% la 
ha%^(^^i^i |»arai^4i«««ndcs hommages de T^jer» : 

II 



^^4 ïçptf* 

L'Amour ^i cpof;^ ^€$.»éçt^n^;!Plqif^\tl1SUfk^kid^p- 

I9M. Portrait d'homn^^Vètàde wsiirjt '- ^^ i 

. il p«rtèbarbejetinWMniti»et;'l<i maui d^le est 
i . pdiée si)r4a haiwli^ et le po«ce||«tiolié iHiiBié^dÉét tme 
- ' écliarpè* • -'* *"• «'^ •*' ^ •" ■' ' h >'•• •' '»''^-- » '- -"^ ■ • ' 

t^M. Portrait 'd^mi )^hé'iiMiliher>V|Mc dé: ind^r. 

• n « iè coàde ap^i^é aorkin sodé, la main droite eM 
watt, la gauche est gantée. 

I>a fDaio ^ttciwest>a|»pV^jéesnrii9 piédfstal« «I la 
droite pose sur la garde de son épée. 

1865. Portrait d homme vetu de noir. , , 

J^a main droite est ou^erte,lagancbe posée fur le g#- 
nou; dans le fond on vôU^VoéAontte kir un f féâ^ssul^ 

^HaHf. Oj/w. 90 e,. — Larg. o m, j^^ 

1468. Portrait du Cardii»! HyppalH©;deiMëdi- 
. cis cpifife d'aoe toijiie o-o^ige- . 






r 



^1^ 



TOR'BiOO (FnAtfCRseo), dit it moko, tiâ â^h^hc^ 
élève du iaiotguin & de Ulbetate ^ peinti^ dé f^êrorie ^ 
1 quiMfo *Ofi héritier^ ( Ecole vemtîcàne.) 

1206. Le nain d« Tcmp^reur Charles V. 

Reprc3enlé eu pieil, de grandvur ilatarelle^ il a le 
coâtumte de clieVàner ^t porte la Asaiû gantée sur uil 

/foui. 1 m. «7 c. «^ J^y^. o m.gS c. 
Ce tdblera a souvent e'ië attribué à Antooio Moro qni a beaucoup Irak 
vaine pour Charles Y. 

TREVISAIHI (Francesco) , né à .Trevfgi en i65B , 

> miftt em i^i^lf'iw ^Antonio J^anM,, (Ecole yéoi* 

tîcanc.) . . - ■ • 

1267. Le sommeil de Je'sus^ 

La^i^rge couvre d'une dtapeVié l*Enfeût-Jtsus qili 
doTt; saint Jean lui baise la main , trois anges chaic- 
menl son sommeil par leurs çhanf s. célestes. 

Haut» 1 m. 5i c— ^LcTg' i m. iCc* 

Jésus, assis sur une tnblc, montre à sa mère une gre* 
nadîile, symbole. nijstérieux de la passion^ la Vierge 
^\ l^seuTieni, 1«t montre *uue ^rge de lis, ixnaged^ sa 
pureté inaltérable. — 

iiaut,<im.'*)i C'^'^r^. om,'56'e. 

TURCHI, voir Alexandkb YtRONÈSE. 

UOfpIOTYE (Marco) ,' mort en .i5ao ; élève de té^nard 
^ei l^i>lci« ^ Ecole mîlMiamv] 
Il psi encore appelé ^ 3Iarco Uglone ou Murco' da 
Og^ano^ hameau du Milanais ^ sa pairie* 

1269. Sainte-Faiïiilïc, ■ » . , 

' PEafafii^Jé«t»^attts^accoMp9gaé^esaintiuAune« 



à3^ i«)4;tSf 

rf^ saint Joablifiti, dt IkVier^ etééimiH J()^ttti;i¥«- 
iA>9& ta |mit)c saint Je9i?i rolseati .qfiUl tirni aanii la 
main. Sur uo plan plus éloigi^é,1'e pemtre a représeiité 
les anges annôilCnkit attt bergfcirs la fftéskùée 4a 

Messie. . , 

YACCARO (Andréa);, ne à N'opté^ en \i^%^ mort en 
iBjo; élève àe Giroiamo Imparato y il bmta dt^fçrd le 
Cnravage, pius le Oiude, ^éolc napoUlaîne.) 

1270. Venus et Adonis. 

Vémjsjdûsc éclalér sa doiilear à la ,vnc d^Adonîs^ 

par un sanglier. ^ . . i 

Heutt. A m. o5 e. — Lar^. %m.^t, 

ITAWNI (Fbaîhbesco), «f À/5*fiin^ en i565, mon vers 

1610. (Ecole de Siùnncs) . . 

//passa (Je Vécote ffè T'éntura Sàtimbent dans célie 

de Bart. Passaroti^ de Gio. de Vecchiy et perfectionna 

ses talens en /ttiJUrt idi tièùkdffes du Bamjihe k# A 

, Corrège, . < . , .„„ , 

/ . . 

MT% . Un ange présente à la Vierge clés alimens 
poi:ir l'EnfanUJësus. ' 

Haitt.o m. 96 c. — Larg. on*. %oe. 

1272. Saintc-Famiirc. '' ' ' ' ' • 

' ^^ L^Èn^nt^ifi^iis , ^ehvtnf stn^ les ^tiaûx d« sa xolèeel 
essaie d*atteindre JessIrtiiUquô Aailt3<)sepli lai pré- 
sente. .. , 

^flirl. o m. 5i c.~ ^r§. ô »h.3^ r. 

1275. Martyre de sainte Irène. ^^ 



les ordres de Teropereur Diodétien, fut qiise en pri- 
sou , percée d'une llèche , et brûlée par ordre de Dut- 
cétiust 

Haut, o m. 5x c. ^ Zarg'. o m. 37 c. 

VANNl (FuBiNo), dk Plie. 

iil74. La Viçrge, l'Enfant-Jésiis et qucicpies 
aoges jQuaot de diyer& instram^lis. 

VAiratJCCaU, voir Andhb ©bl Saute» 
VAlfWUCCI ( PiBtRaiJBLÉâ PisvE), voir PéairtiiK. 
VAROTAÎU, iwoir.PADOflAN. 
TASARI (Giorgio) , néj^ Ah^Mo m iSta, iiior^ ai 

// ébiàia d'abord sous ùuillaume de Marseille ^ 
ptintre/rançais sur verre^ puis sous M.-A, Buonarotti^ 
Andréa del Sario^ le Hosso , ei devint peintre et archi^ 
tecte. Nous lut devoiis^iuskurs ouvrages de littérature , 
dont le plus eeTèbre est la Vie des Artistes Italiens^ 
depuis in renaissance des arts jusqu'à l'époque où il 
vkHsit. 

1275. La salutation angëlique. 



L'Esprk-SttDt péuétre des rayons de sa gloire la 
bambre de la Vierge. Assise ])rès de son lit, die porte 
modesiement lamahisursa poitrine et parait troublée. 



L'ange Gabriel, à genoux suc des nuages, exécute avec 
respect le diyiu message. 

Haut, a m. l6c.->Xarg. 1 m. 67 c. 

i!l76. La passion de Notre-Seigneur Jësus- 
Christ. 

Bma» m, Si c. — Latg. om. 5i c. 

Il* 



1 



H3S itétt^ 

VECÎELLI, t^VTftîteW; . 



VELA8QUEZ ( Don Diego Rodkiguez de SilvAt ) , 
ne en iS^g, à Sêville^ mort en 1660 ; e'Iive ^ J*rancUo} 
Herrera le Vieux et de Francisco PachJeco. (École es— 

1277. Por^àH^c ffhfafnlé î^àrga^ii-Hë^ThèVèse , 
ïflîc de 'Philippe IV, roi d'Espagne, et de 
Marie- Anftfed^A4rt*k*te,^ott ëpdf*$e. 

£U<!^^i| |e 19 ji^Ulfe jl^Vy fat txîaliib à fcmp^* 
rcurLéopold en 1666 et mourat le 11 mars. 1673. 

XAMPIERI, voir DoutNiQuiir, ' ' . 



..> •r^'.v.v»..H\ . . v. . 









COPIES» 



1278. L'incendie du bourg. 

Haut. 4 m. ^5 c. — Larg, a5 m. 07 c. 

1279. L'e'cole d'Athènes. 

JTinei/. 5 m. 04 c>— ^rg. 8 m. 07 <r. 

1280. La messe. 

Baut. S m. 04 c. — I«ii^. G m. gx c. 

1281. Le Parnasse. 

Baut, /^m,Be.'^ l^rg. 7 m. 07 c, 

1282. La baUille de Constantin. 

Baut, 4 m. 35 C'^Larg. 10 m 3g c. 

1285. La vision de Constantin. 

Bout. 4 m. 20 c. — i^rg^. 5 m. o4 e. 

Cefl copifs ont été execuléei par les premiers élives de TÉcole des 
Beaux- Arts de France ^ Rome, fondée en 16(16, d'après les ouvrages ori- 
ginanx peints îi Irescjae par Knphai^l^ et qni existent au Vatican 

1284. Le Christ au Tombeau , d'après Michel 
Ange de Caravage. 

Bout, o3 m. oic.^ i^<i'^> > m. 07 C. 

1285* La cène , d'après Léonard de Vinci. 

Baut, a m. Go c. — > i^rg, 5 m. 49 0. 

Ce tableau est nue co^ de l'ouvrage ori^iiuHl que Léouard-exécati vers 
l'aA i4g6 dans le réfectoire des Domiuicaias d» Milao. 



^^!" 



ôuppUment. 



REGjHAULT (Je\n-Baptiste), ne à Paris ie \ç^ ocio* 
hre 1/54» mort 4^ns la même ville le i a nwemOre iSacj. 

i286. Education d'Achille par le centaure 
Chiron. 

^uui. a m. 6i c. --- Lur^, a m. i4 c» 
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Notice des lati^aux txpoîe* ^*^%';eoo 
Fine AMs Librarv aj.^'*^^ 
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î^otlce des tableaux. 
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